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(LES POLONAIS
_TRAVERSER

i! -

LES PROCHAINES
CANONISATIONS ET
- BEATIFICATIONS
DIMANCHE 9 MAI? béati-

lication de la vénérable Loui-
se de Marillac Veuve Le Gras,
co-fondatrice avec St-Vincent
do Paul des filles de la chari-
té.

JEUDI 18 MAI:
l’Asceusion. Canonisation de
la Bienhenreuse Marguerite
Marie Alacoque et du bien-
heureux Gabriel de l’Abdolo-
rata.

DIMANCHE 16 MAI: Ca-
nonisation de la Bienheurcu-
se Jeanne d’Arc.
DIMANCHE 23 MAI: fête

de la Pentecôte. Béatification
du vénérable Olivier Plunkett,
martyr archevêque d’Armagh
et primat d'Irlande.
DIMANCHE 80 MAI, fête

de la Ste-Trinité, béatifica-
tiôn de la vénérable Anne-
Marie Taïgi, veuve romaine
morte en 1887. ‘
DIMANCHE 6 JUIN, béati-

fication des petits martyrs de
l'Ouganda, prémices de I'a-
postolat des Pères Blancs.
Dimanche 18 juin, béatifi-

cation des quatre filles de la
Charité d’Arras et des onze
Ursulines de Valenciennes,
martyres de la Révolution.

M. JOSEPH BONNET
| ET LA CHORALE
Ff. “Les euditions d’orgue de Joseph
JJONNET ont été l’une des sensations
le la enison. On pourrait encore a-
‘outer que ce virtuose a rendu les
|écitals d'orgue populaires à Aeolian

À ‘Jafl, car aucun pianiste ni violoniste
x soulève ici d’applaudissements
us enthousiastes que ceux qu'on lui
lécerns”.— Ie ‘New York Herald”.
“Il & étonué par ses merveilleux ef-
‘ets”—+ Max Smith, dams. le “New
‘ork American’.

{ Personne n'a oublié le magnifique
luckès Temporté l’an dernier par Jo-
-eph Bonnet. Oomme la Chorale de
ia Basitique offrira, cette année, des
pièces d’une très forte envergure, nul
Joute que le public sera enthousiaste
June si heureuse combinaison artis-
lique.
M. BONNET ne donnera qu'un

Leul concert à Ottawa, et cette audi-
Rk ion aura lieu à la Basilique diman-
the soir, le 16 mai, à huit heures et
emie. Mer l'archevêque d’Ottawa
| gracieusement accordé son patrona-
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‘te à cette superbe manifestation mu-|
sicale qui coincide avec la fête de
canonisation de Jeanne d'Arc. Le
plan du concert est maintenant vi.

| sible chez Lindsay, rue Sparks, et 4
le Procure dp Farchevéche. En

€ fixant le prix des billets à une plas-
tre pour sièges réservés et à cinquan-
to sous pour le prix d'entrée géné-
raie, les organienteurs ont mis tout
le monde à même de bénéficier d’une
telle aubaine artistique. Toutes les
recettes iront au profit de l’Institut
Jeanne d’Arc d'Ottawa. Que l’on
réserve pes billets dès maintenant,
car il y aura foule le 16 au soir.

LE POSTE DE
NITTI INSTABLE

De la Presse Associée
Rome, 8— L'opinion générale,

dans les miiieux politiques, est que
le premier ministre Nitti court le
risque de se faire renverser. Ceci
serait dû à la décision prise par le
varti catholique dè voter contre le
premier ministre; plusieurs mem-
bres de ce part! congidérent que le
premier ministre a fait preuve de

 

“As L'uiblesma dans son attitude vis   
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@ vis les Socialistes, au cours. des der-
Biers troubles du nord de l’Italie.

 

À SE NOIE EN TOMBANT
DANS UN PUITS

“(De la Presse Canadienne)
New-Market, Ont. 8. — Charles

Wilson, 79 ans, ancien fermier, ren-
tier de ce village, s’est-noyé hier
dans un puits, sur sa propriété,
alors qu’il tentait de faire des ré-
parations à la margelle.

DELEGUES À L’A.C. V.
: antennas

M. Albert Perras, président de
l'Association des Voyageurs de
Commerce catholiques d'Ottawa, et
M. Valin, de Hull, repYésentercnt
les deux associations en compagnie
de leur aumôniers à le convention
du conseil fédéral de l’A.C.V. qui
aura lieu à Montréal les 8 et 9 mai.
Tous les membres qui se trouve-
raient à Montréal sont les bienve-
rus au conseil.

EUCHRE
Grand euchfe à St-Charles di-

manche après-midi le 9 mal, orga-
nisé par tes Dames de la Ste-Elixa-

   

beth.

NE PEUVENT
LA BERESINA

Ils se sont emparés de Kiew
dans la nuit de jeudi.—
Les bolshevistes admet-
tent leur défaite et l’avan-
ce des troupes ennemies.

  

De la Presse Associée.
Londres, 8-—Les troupes polonai-

ses et ukraniennes ont capturé Kiew
jeudi soir, mande un communiqué
officiel émis de Moscou hier et reçu
ici par sans-fil.
Le texte du communiqué se lit com-

m esuit: “Dans la région de Kiew,
durant la nuit du 6 au 7 mai, nos

nemies eupérieures en nombre au
nord-ouest et au sud-ouest de Kiew.

Dans la soirée, l'ennemi pénétra
dams les banlieues de la ville, mais
il fut tenu en respect par nos contre-
attaques. Plus tard nos troupes,
conforménient aux ordres reçus se
Tetirèrent en ordre sur la rive gau-
che du Dnieper”. .
“Dans la direction de Pytaloff nos

troupes furent repoussées et l’enne-
mi fit une avance de 20 milles au eu
de Krasny. Dans la direction de
Igumen, à l’est de Minsk, l'ennemi
tenta de-traverser la rivière Beresina
près du village de Beresina, mais fut
forcé de repasser la rivière.

PARTIE D'ÉCHEC
OÙ LES PIÈCES
SONT DES HOMMES

De la Presse Associée.
New-York, 8 mai.— Une partie d’é-

checs, dans laquelle des hommes ser-
vira de jetons sera jouée le 22 mai,
entre Frank Marshali champion aux
échecs des Etats-Unis et Charles Jaf-
fe expert de New York.
Un tableau gigantesque sera placé

sur la scène du Manhattan Opera
House. Les pions seront des Boy
Scout de la marine vêtus d’uniformes
bleu et blanc. Les rois. les tours,
les fous, les cavaliers seront repré-
sontés par des acteurs vêtus pour la
circonstance. Les deux reines se-
ront représentées par deux des plus
jolies actrices.
Les joueurs joueront en donnant

des commandements. Ils seront
montés sur des piédestaux assez haut
pour qu’ils dominent la scène du jeu.

CARPENTIER
EST ARRIVÉ
A TORONTO

De in Presse Canadienne.
Toronto, 8 mai— Georges Carpen-

tier, champion poids lourd d’Europe
est arrivé à Toronto ee matin à bord
de son convoi spécial, le Mayflower,
convoi privé de feu le président Roo-
sevelt.

Il fut reçu à la gare par le maire
Church et les représentants de la
ville, qui lui donnèrent droit de cité.
Toutes les associations sportives et
une foule considérable attendaient le
champion à la gare pour l’acclamer.
Accompagnaient Carpentier: sa

femme, Descamps, son gérant; Jules
Laeners, son partenaire belge; et Wil-
son, son entraîneur. Carpentier est
1’hôte de l’Association Athlétique Na-
tionaëe à un banquet ce midi. Ce
soir il rencontrera Laeners au club
des Vétérans.

IL TUE SON ee
COMPAGNON

ET LE VOLE
Armend Bourgard comparaîtra de-

vant le magistrat H. A. Goyette à
Ste Scholastique Fandi prochain. I
est accusé d’avoir tué Janes Brooks à
qui il aurait volé un fusil et une mon-
tre. Un complice du nom de Paul
Echo, âgé de 15 ans est accusé d’ho-

involontaire. Brooks, u-
de et Echo auraient habité une

maison de chantier au cours de 1’hi-
ver. En décembre M appert que
Bougard ait dit à Echo qu’il voulait
tuer Brooks pour avoir son fusil.
Brooks & été en effet, tué alors

qu'il se rendait à un ruisseu près
de Ia maison.

——=mememwnu}prrun—ensements

LE DEBAT SUR LE
BUDGET MERCREDI

Les membres de la chambre com-
mencent à réaliser que le gros du
travail de toute la session est énfin
sur le point de commencer. Car,
mercredi prochain, le débat sur le
budget sera attaqué, et durant deux
ou trois soirées, on discutera l'acte
de Franchise. On disait aujourd’hui
dans les coulisses que plusieurs
questions qui n’avaient pu être ré-
solues d’après la méthode ordinaire
des procédures seront discutées de
nonveau au cours du débat sur le
budget. Plusieurs membres fér-
miers croient aussi que les prédic-
tion# d’une session longue sont
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fausses et qu’ils auront quitté la
capitale vers la mfi-juin.

 

troupes rencontrèrent des troupes en-

'’APPEL AU
CONSEIL PRIVE

 

LE# CONTRIBUABLES DE WEST-
HBORO DECIDENT DE COMBAT-
TRE LE NOUVEAU TARIF DU
TRAMWAY SANS EN APPELER
AU CONSEIL PRIVE. QUES-
TION L'INTERPRETATION DE
LA LOE.

 

Les contribuables de Westbore
les derniers protestataires contre le
nouveau tarif du Tramway sur le
circuit Britannia en assemblée hier
ont décidé après une courte discus-
sion d'abandonner llappel au conseil
privé. A peine 23 personnes étaient
présentes. On ne parla d’abord que
d'appel au conseil privé mais aprè:
avoir entendu le Dr :. S. Nelson et
C. W. Ross l'assemblée à résolu de
prendre une autre attilude. On de-

mandera à la cour Suprême de don-
ner une interprétation à la clause
325 section 5 de la loi des chemin:
de fer espérant que l'interprétation
leur fournira un moyen de revenir
contre la compagnie.’
ra

lere COMMUNION

AU COUVENT DE

LA RUE RIDEAU
Dans la chapelle du Pensionnat,

hier matin à 7.30 Sa Grandeur Mon-
seigneur Gauthier donnait le sacre-
ment de confirmation à trente et
quelques enfants dont les coeurs,
qui venaient de faire leur première
communion. Un solo de violoncelle
avec accompagnement d'orgue an-

nonça l'entrée de Sa Grandeur. Les
émotions suaves, délicates et pro-
fondes se ressentent mieux qu’elles
ne s'expriment. Ainsi que des ailes
nous transportent aux jours loin-
tains de notre enfance où, petits...
aussi, nous avions le bonheur de
recevoir pour la première fois l’Eu-
charistie.
Le R. P. Nilles, O.M.I., chapelain

distribua la Sainte communion pen-
dant la messe de Sa Grandeur assis-
tés du R. P. Verreault, O.M.I, et
Monsieur l’abbé C. Gagnon, de la
Basilique.
sous l’habile direct‘on de Révéren-
de Sr. Alexandrine nous servit un
choix de cantiques. Nous soulignons
le “Sancta Maria” de Faure chanté
par Mlle Louise Baldwin et le solo
de violoncelle de Mlle Kate Bald-
win. :

Après avoir imploré les dons et
les lumières de l’Esprit-Saint Mon-
seigneur vit s’agenouiller a ses

 

pieds pour recevoir l'auguste sacre-
ment, les enfants suivants: Yvette
Létourneau, Valmia Labranche, Al-
ma , Maria Roy, Fernande Va-
chon, Suzanne Sarrazin, Bernadette
Dubé,Irène Délorme,. Rose-Blanche
Séguin, Louise-Marie Parent, Dolo-
res Meloche, Marguerite Langelier,
Lucille Leblanc, Lucien Lafontaine,
Louis Taché, Louis-Joseph Ranzell,
Dorothea Hull, Helen Hossak, Kath-
leen Smith, Adélaïde Crocker, Te-
resa Patterson, Eleanor Lynott, Ag-
nes Flanders, Mildred Cundell, Do-
fPothy Glabb, Alice Bergin, Alice St-
Louis, Hélène Cousineau, Kathleen
O’Leary, Dorothy Johnson, Ronald
McCarthy, Lawrence Nolan, Tho-
mas Skelly, Albert Milles, Henry
Macdonald.

Sa Grandeur eût des paroles de
particulière bienveillance à l’adres-
se de Mlle Marie-Georgette Ayers
récemment convertis à la foi catho-
lique.

M. T. W. Patterson servait de
parrain aux gargonnets; de marrai-
ne aux fillettes, Mme J. Alph. La-
rocque 4 Mlle Ayers, une pension-
naire du couvent.

Dimanche, le 9, à trois heurse
aura lieu la rénovation des promes-
ses du baptême ainsi que la récep-

‘!tion des saints scapulaires.
(Communiqué).

 —{

NAVIRE DANS
UNE MAUVAISE

POSITION
(De la Presse Canadienne)

 

Brockville, 8.—Le ‘‘Eaton’, ap-
partenant à la “Mattflew S. S. Com-
pany”, parti de Port Arthur pour
Montréal, avec une cargaison de
grain, est dans une mauvaise posi-
tion dans le North Channel, pres
de Cardinal, son gouvernail étant
hors de service. Le remorqueur
“Florence”, de la ‘Hall Company's
Fieet'’, a été envoyé au secours.
Le capitaine Hinckley a commen-

cé à placer les bouées dans le Ame
rican Channel, à l’est de Morris-
burg. .

NEGRE BATTU A MORT
De laPresse Associée

Beaumont, Texas.— Charles Ar-
line, un nègre, a été battu à mort,

la route entre Woodville et Kount-
ze. Le message annonçantla nou-
velle à été intercepté jusqu’aujour-
d’hui.

Arline aurait menacé de tuer un
blanc. L'enquête faite par le coro- 
tion de tuer le nègre.

 

ABANDONNÉ|

Le choeur des élèves |

 

LES CANONISATIONS DE JEANNE D’ARC
ET DEMARGUERITE MARIE ALACOQUE

SONT REMISES AU 23 MAI COURANT

Rome 8. (De la Presse Associée.) — Sa Sainteté Benoit XV a
tenu hier deux consistoires, l’un secret, l’autre semi-public à la veille
de la canonisation de Jeanne d5Arc et de Marguerite Marie Alacoquo,
Les cardinaux souls assistaient au premier consistoire.

Nombre de patriarches, archevêques et prélats assistaient au se-
cond. .Les canonisations auront lieu le #8 mai.

 

 
 

LES FEMMES
DE MÉNAGE À

L’IMPRIMERIE
Grâce à l'intervention de Mme À.

Mercier, présidente de la Fédéra-
tion des Femmes de Ménage du Ser-
vice Civil, les femmes de ménage de
I'Imprimerie Nationale ont obtenu
l’augmentation rétroactive de 25
sous par jour à dater du 1er juillet
1919. Cette augmentation avait été
accordés aux femmes de ménage
des Travaux Publics.Elles n’avaient
pas reçu l’augmentation de 25 sous
par jour accordée aux travaux pu-
blics. Cette augmentation elles
viennent de la recevoir grâce au
travail de leur présidente, Mme A.
Mercier et de M. J. C. O'Connor.
Nous citons la lettre de remercte-

ments que Mme J. Bertrand, repré-
sentant les femmes de ménage de
l’Imprimerie Nationale, adressait &
Mme A. Mercier:
Chère Mme Mercier,
Au nom de mes compagnes et en

mon propre nom, je viens vous of-

frir mes plus chaleureux remercie-
ments pour votre dévouement à no-
tre cause. Nous sommeg heureuses

 

avons reçu l'augmentation depuïs
le 1 juillet 1919, ce qui représente

re Madame, remercier pour nous M.
J. C. O'Connor président de la Fé-
dération pour tout l'intérêt qu'il a
pris au succès de notre cause.

Je demeure votre toute dévouée,
Mme J. BERTRAND,

80 Waller.

LE GENERAL CURRIE
VISITE GUELPH

(De la Presse Canadienne)
Guelph; Ont, 8.—LeGénéral-Sir

“Arthur Currie, accompagné de La-
dy Currie, était hier soir l’hôte de,
I’hon. Guthrie, ministre de la Mi-
lice et de la Défense, et de Mme
Guthrie. Au cours de 'aprés-midi
et de la soirée, le Général prononça
plusieurs discours, en diverses as-
semblées.

$150.000 POUR .
LE REFERENDUM

De la Presse Canadienne
Toronto, 8.— Le section de l’On-

tario de la “Dominion Alliance” :
voté la somme de $150.000 pour le:
dépenses de la campagne du refe-
rendum. L’Alliance semble vou-
loir y prendre part de façon éner-
gique. Des plans ont été faits pour
une convention dans chaque comté
ou district électoral de la provin-
ce, aussitôt que possible.

——pp-— —

LE PRINCE DE
GALLES AU JAPON

Honolulu, 7.—! Le Prince de Gal-
les visiterait le Japon l’an prochain,
annonce un cablogramme de Tokio
au. “Nippu Jfji””, le journal japo-
nais d'ici. Le message ajoute qu'au
cours de son voyage, le prince visi-
tera les Indes, et l'Australie une se-
conde fois.

. MINEURS CHANCEUX
Elk Lake, Ont., 8.—En travail-

fant sur la propriété Castle no 1,
les mineurs de la “Tretheway-Co-
balt Mines’ ont découvert une vei-
ne des plus riches, ce qui a provo-
qué beaucoup d’excitation dahs la
région.

  

de vous dire que le 7 mai 1919 nous:

la somme de $46.25. Veuillez, chè- |

PATRONS
ET BOULANGERS
* IMMOBILISES
La gréve des boulangers n’est pas

encore terminée, et il nous est impos-
sible d‘en prédire encore l'issue. “La
situation est toujours la méme, dé-
claralt ce matin M. Gunderson, en
dépit d’un nombre toujours augmen-
tant des patrons qui ont signé.
Les maîtres boulangers ont du pain

en quantité suffisante. Par contre,

on’ nous déclarait aussi qu’une com-
pagnié a manqué de pain ce matin,
quelle a dû réduire la qudntité de
chaque porteur. D'autres noms de
ceux qui ont accédé aux demandes
des_ employés seront publiés lundi.
Le semployés en grève semblent

décidés À émigrer de la ville, si on
leur offre des positions avantageuses
atluers. Plusieurs sont déjà partis.

MONTRÉAL
… DE NOUVEAU

SANS EAU
‘LA GBEVE DE JANVIER DEF-

NIER MENACE DE SE REPE-
TER SI LES COMMISSAIRES
NE S'EXECUTENT PAS»DANS
LEURS PROMESSES D'AUG-
MENTATION DE SALAIRE.

  

(De notre correspondant)
Montréal, 8——Les employés de

l’aqueduc se sont réunis hier soir

en assemblée pour discuter la ques-
| tiom-Ces salairesà laquelle, fes dif-

férbuts partis intéressés avaïent
promis d'apporter une solution. 11

se pourrait bien, maintenant,‘ que

ces employés déclarent la grève et

que lundi matin à 10 heures, la ville

de Montréal soit entièrement pri-

vée d’eau, comme en janvier der-
nier. Les différends de janvier.
avaient été réglés, et à cette occa-
sion, le président de la commission
administrative, M. E. Décary, de

méme que les représentants des
employés de l’aqueduc, avaient pro-
mis aux employés mécontents une
prompte solution du problème des
salaires. La Cité même avait pro-
mis à ces employés, qu’ils rece-
vraient au cours des négociations,
une augmentation de salaires.

Cependant, la chose en est tou-
jours restée au même.point, c’est-
à-dire, les employés attendent en-
core l'accomplissement des promes-
ses qu’on leur avait faites et au-
jourd'hui M. E. Décary refuse de
recevoir les représentants des em-
ployés pour traiter de nouveau ia
question.
On nous apprend que les répara-

teurs de chaudières qui devraient
recevoir le salaire de 340.00 et
$50.00 par semaine, ne reggoivent
que $21.50 pour une semaine de 54
heures. Il en est de même pour
les autres calégories d'ouvriers qui
travaillent mioyennant un salaire
inférieur à celui qu’on leur avait
promis en février dernier. Consé-
quemment, si les augmentations de-

mandées ne sont pas accordées lun-
di matin, les ouvriers quitteront
l’ouvrage.

M. William McKenzie, 3ème vice-
président de l’Union Internationale
des Ingénieurs d'Amérique est à
Montréalspécialement pour diriger
la grève, si elle a lieu. Il gromet
aux ouvriers les secours de i’Inter-
nationale. 
 
 

Paris, 8.

indemnités.

globale au lieu du système projeté
montant indéterminé. ’

| ILS CRAIGNENT DE VOIR LA CONFÉRENCE
AJOURNÉE AUX CALENDES GRECQUES

(De la Presse Associée.) — Les rédacteurs de journaux
protestent contre l’ajournement de la conférence de Spa entre les délé-
gués allemands et alliés qui doit avoir lieu du 25 mai au 10 juin.
craint que la conférence ne soit remise indéfiniment.
nistre Millerand ira à Londres K£ semaine prochaine dans le but de con-
fé-rer avec le premier ministre Lloyd George au sujet du paiement des

Cette entrevue est considérée comme importante’ vu que
le premier ministre anglais serait en faveur dù paiement d’une somme

 

On
Le premier mi-

par lequel les alliés recevraient un

 
  “L’ALLEMAGNE PAS EN BANQUEROUTE

Berlin, 8. (De la Presse Associée.) — Les délégués -allemands à la
conférence do Spa refuseront de prendre part à cette réunion s'ils ne re-

 

çoivent pas l'assurance d'être entendus, à déclaré le Dr Wirth, ministre
des Finances, dans un discours prononcé à Dresden hier, si l’on en croit

h ; i Je “Nord Deutsche Allgemeine Zeitung.
par quarante hommes Masques, SUT faits relatifs A Ia situation allemande devant les représentants alliés et

lls seront prêts à déposer les

seront en état de démontrer que la position économique du continent dé-
pend de l'Allemagne.

“Je montrerai la porte
est en banqueroute, affirma-t-il.
sort du franc français.
honnête explication. Nous n'avons

rendrons pas.”

 

à quiconque me suggèrera que l'Allemagne
Le sort du marc allemand est aussi le

Nous allons à Spa pour donner une droite ct
rien à cacher. Si toutefois nous ne

ner révèle que ce n'était pas l'inten-‘sommes que pour entendre les délibérations des autres nous ne nous

4

LA QUESTION
DES VIVRES DANS
“LA PROVINCE

LA DERNIERE SEANCE DE LA
LEGISLATURE EST  ASSEZ
TRERNE.— TRAVAIL DE ROU-
TINE.

(De notre correspondant) |

Toronto, 7 — M. T. L. Kennedy,
M.P.P., Peel, à donné avis que, vu
le haut coût des vivres, une résolu-
tion serait présentée au gs5uverne-
ment lui demandant de remédier
à la situation en construisant des
entrepôts spéciaux pour les pommes
de terre.

Avec en vue la fin de la session,
la Tégislature a fait -une après-
midi de travail ardu, aujourd’hui;
surtout du travail de routine. -

Plusieurs bills passèrent par la
deuxième lecture, et parmi eux la
mesure de J. W. Curry, autorisant
les municipalités à nommer des
cours de contrôle des loyers_L'hon.
W. F. Raney, a annoncé qu’un avo-
cat serait nommé par le gouver-
nement pour représenter le parti
conservateur dans la question des
limites à bois. Il a été plus tard
annoncé que les services de Peter
White, C.R., avaiefit été retenus.
En réponse à une question de M.

Thomas Marshall, Lincoln. l'hon.
Col. Carmichael, dit que la com-
mission Hydro-Electrique avait tou-
te autorisation pour la ligne élec-
trique de Port Credit à Hamilton,
passant par Ste-Satherine.

LES POMPIERS

‘Les pompiers de toutes les muni-
cipalités de l’Ontario auront un jour
de congé par semaine, d’après un
bill approuvé par le comité des lois
municipales. La mesure a été pro-
posée par M. T. Moore, de Peterbo-
ro, et sa mise en vigueur ne se
fera en 1021. ;

Toronto, 7 — Les hôtels, les res-

taurants et les cabarets de l'Ontario

bù l'on danse, où l'on se procure
quelque amusement, seront désor-

mais susceptibles d’être taxés , d’a-

près un amendement, présenté par

l’hon. Peter Smith, trésorier provin-

cial, à l’Acte de l’Impôt surles Amu-

sements. . -

IL NE SERAIT PAS
NECESSAIRE DE HAUSSER
LE TAUX DESBILLETS

De la Presse Canadienne
Montréal, 8.— Des concessions

geraient faites aux employés - des

tramways, dans la question des sa-

laires, à une assemblée qui sera te-

nue lundi, par la Commission des

Tramways et les représentants der

employés. On donnerait aux hom-

mes tout ce qu'il est possible de leur

donner sans qu’il soit nécessaire

d’augmenter le prix des billets.

CHAUFFEUR TUE PAR
UN AGENT DE POLICE

Windsor, 8.— Warter C. Lafo-

rest, âgé de vingt ans, a reçu une

balle de révolver dans l’épaule gau-

che hiel matin alors qu’il était en

automobile avec quatue de ses amis.

On croit qu’un policier de Walker-

ville a tiré sur lui. Laforest est

mort quelques minutes après. Le

policier aurait cru que l’automobile
transportait de la boisson. Le co-

roner Labelle a convoqué le jury

qui fera enquête.

LE TRAITE DE
PAIX EN HONGRIE

(De la Presse Associée)
Budapest, 8.—Le traité de paix

sera soumis aux ministres du cabi-
net pour décision finale, au Un
d’être présenté à l’assemblée na-
tionale. . Le parti radical dirigé par
le comte Albert Apponyi, continue
d’être opposé à la signature du trai-
té tandis que les éléments bour-
geois seraient en faveur de la si-
gngture dans ge but de hâter la re-
construction. : -

LE PREMIER MINISTRE
DE N. E. DERETOUR

(De la Presse Canadienne)
Halifax, 8.—L’hon. G. H. Mur-

ray, premier ministre de la Nou-
velle Ecosse, après avoir passé Dla-
sieurs semaines dans le sud pour
sa santé, est de retour à Halifax
depuis hier soir. Le premier mi-
nistre semble dans un état de santé
très satisfaisant. :

esis

SIR ROBERT
A NEW-YORK

De la Presse Canadienne Associée
New-York. 7.— Sir Robert Bor-

den, premier ministre du Canada
est arrivé aNew-York cet aprés-

idl, accompagné de Lady Borden,
Sir Robert n’a voulu faire aucune
communication aux journaux.

SAISIE D’OPIUM
(De la Presse Canadienne)

Montréal, 8.—La police à saisi
hier soir de l’opium pour une va-
leur de $6,000. La drogue a été
découverte dans une bâtisse de
deux étages de Clark Lane. Le
propriétaire, un chinois, a été ar-

  

 

  

    rêté. L'opium était caché dans de
grandes Jarres. ; ”

 

TORPILLES SOUS-MARINES POUR
LA CONTREBANDE DES BOISSONS

 

Ces torpilles pourraient con-
tenir jusqu’à vingt cinq
gallons de liqueur.— En-
tre Détroit et le coté cana-
dien. |

(De la Presse Associée)
Détroit, 8 — On se servirait de

torpilles fonctionnant à l’électricité
pour faire la contrebande des bots-
sons sur la rivière Détroit du côté
canadien au côté américain, aurait
déclaré un mystérieux informateur
aux agents de la prohibition, Sans4
divulgeur son nom il racouta le ré-
sultat d’une enquête personnelle.

Les torpilles en usage, dit-il, peu-
vent contenir 10, 15 et 25 gallons.
Elles sont construites en cuivre et

 

 

   
 

 

j AFFRANCHISSEMENT|
DES LETTRES

Le ministre des contribue
| tions indirectes a donné avis

hier à la Chambre qu'il de-
mandera l'augmentation du
tarif de la poste. Le projet
prévoit un tarif de 10 cents
pour tout colis ou lettre ree
commandée. Les périodiques
hebdomadaires devront payer
du ler janvier 1931 à 1922
une cent et une cent et dee
mie après cette date. On pro. |
pose aussi abrogation de la
franchise postale en faveur
des députés.

 

   
munies d’une hélice mue par des,
batteries électriques. Elles enfon-|
cent à une profondeur de 100 pieds
et prennent à peu près cinq minutes
à traverser la rivière, à un endroit
désigné sous le nom de ‘‘Est de l’a-
venue Woodward.”
Un drapeau rouge sur un côté de

la rivière. et un blagc sur l’autre
indiquent la direction que doivent
nrendre les torpilles. Après avoir
été vidées du côté américain les
torpilles sont vidées et envoyées
remplies d’eau de l’autre côté. Une
énorme torpille de 50 gallons est

en construction, a-t-il déclaré aux
officieys fédéraux,

LES AMÉRICAINS
MANGENTMAL

TROUVE LA DUCHESSE DE
CLERMONT. TONNERRE DANS
LE RECIT DE SON VOYAGE
AUX “ETATS”.

 

(Presse Associée Canadienne)

Paris, 8.—La table d'hôte des
restaurants américains a été jugés
plutôt sévèrement par la duchesse
de Clermont-Tonnerre, dans un ou-
vrage où elle fait le récit de son
voyage en Amérique, l’automue
dernier.
‘Les Américains, déclare-t-elle,
sontloin d’être desgourmets. La
‘bonne chère n'à pour eüùx aucun
agrément et ils simplifient autant
qu’ils le peuvent la cérémonie pour-
tant si agréable, des repas.”

Les seuls produits yankees pour
lesquels la duchesse manifeste
quelque indulgence sont la banana
rouge, la pomme de Californie et
le “jambon de la Virginie”.

“Le beurre américain, ajoute-t-
elle, est pauvre en matières gras-
ses, le fromage est immangeable.
Tant qu'au poulet il est si maigre
et coriace, qu'on éprouve comme

un sentiment de crainte à y plon-

ger son couteau. D'ailleurs, il est

facile de constater par leur insipi-

dité que tous les aliments améri-
cains ont séjourné dans des com-
partiments frigorifiques.”

ILS AURAIENT
GAIN DE CAUSE

LES EMPLOYES DE CHEMINS DE
FER ET LEURS DEMANDES.

 

Winnipeg, 7. (De la Presse Ca-
nadienne.) — Les employés des
ateliers des Compagnies de Che-
mins de Fer, dans tout le Canada,
obtiendront selon toute probabilité
l'augmentatio nde salaire deman-
dée à Montréal, au cours de la con-
férence entre les représentants des
hommes et l'Association des Che-
mins de Fer. On mandait 96
sous de l'heure pour ‘les mécani-
ciens et 75 sous pour leurs aides.
Une augmentation identique sera
accordée aux apprendis. Le nou-
veau barême de salaires ne verra
pas sa mise en vigueur tant que les
organisations américaines n'auront
pas tout réglé de leur côté, mais le
selaire sera payable du premier de
mai, et la différence sera remise
aux ouvriers. Ces précisions ont
été faites par l’Association des Che-
mins de Fer elle-même.
a.

6

DU CHARBON POUR
$4.00 LA TONNE

Montréal, 8. (De la Presse Ca-
nadienne.) — G. G. Thomas. un
poir, propriétaire d'une boutique
e barbier, rue St-Félix, de cette

ville, s’est imaginé la semaine der-
nière qu’il avait résolu le problème
du haut coût de la vie. Une tonne
de charbon lui avait été offerte
pour $6.00, et après quelque mar-
chandage, il l'eut pour $4.00. Sa
belle affaire, cependant, perdit
beaucoup de sa saveur quand le
nègre se vit traduit devant le juge
Leet, hier. Le charbon avait été
acheté et devait être livré sur la
rue Dorchester; la dame de la mai-
son avait signé le reçu sans pren-
dre la peine de regarder si le char-
bon était bien déchargé. Le char-
retier retourna avec sa voiture
pleine, cherchant un acquéreur. On
sait le reste de d'histoire. La cause

  

  
 

NOUVELLES
RELIGIEUSES

HOMMAGE AU PAPE

L'Association catholique de la
Jeunesse canadienne-francaise com-
mémorera le dimanche, 27 juin pro-
chain, le cinquanti®me anniversai-
re du Concile du Vatican et dela
proclamation de l’infaillibilité pon-
tificale. Cette cérémonie aura lieu
à la salle Saint-Sulpice et prendra
la forme d’une séance solennelle à
laquelle MM. les abbés Perrier et
Curotte et M. Henri Bourassa,
prendront la parole. Ce sera -un

hommage public rendu“au Pape.

EVEQUE DE VALENCE

Rome, 19 avril (par courrier).—
Le Saint-Père a choisi pour évêque
de Valence, Mgr Paget, vicaire gé-
néral de Sens.
Mgr Désiré Paget est né en 1860.

a

 

 

fut nommé supérieur du Grand Sé-
minaire et chanoine titulaire de
Sens en 1903. Mgr Chesnelong se
l’adjoignit comme vicaire général
en 1912.

MORT DE MGR BONNEFOY |
Paris, 21 avril (par eourrier).—=

1 Mer Bonnefoy. archevêque d’Atx,
'primat de. Provence, est décédéis
init ‘dernière, à l'âge af
vingt-quatre ans, après une courte
maladie.’ .

I] avait été curé de la Madelefne,
à Parts, et évêque de la Rochelle.
11 était l’un des derniers archevê-
ques concordataires.

DE PASSAGE A QUEBEC

Québec, 7.—S. G. Mgr Guerra,
archevêque de Santiago, Cuba, est
de passage à Québec.
quera demain pour d'Europe.

LE R. P. GUIBERT

Montréal, 7.—Le Rév, Père Aris-
tide Guibert, P.S.M., Supérieur gé-
néral des Prétres de Ste-Marie, de
Pinchabray (France), est arrivé
hier soir à Montréal, à bord du
‘Corsican”’. Le Révérend Père Gui-
‘bert vient pour la première fois au
Canada, faire la visite officielle de
ses maisons flans l’ouest canadien
— dans l’Arberta. I séjournera
quelque temps dans la Province. TI
est l’hôte de M. le curé J.-A. Papi-
neau, de la paroisse Ste-Catherine.
1! a passé la journée aujourd'hui-à
l'Archevêché.

be +

1

GAGNON EST A ST-.
VINCENT DE PAUL

_ (De la Presse Associée)

“Québec, 8.— Télesphore Gagnon,
condamné à l’emprisonnement à
perpétuité pour avoir maltraité et
battu sa fille, Aurore, a laissé ee
matin la prison locale pour St-Vin-
cent de Paul. Le prisonnier a eu la
permission de voir sa femme, qui,
elle, a été condamnée, comme on le
sait, à être pendue en octobre pro-
chain pour la mort de la petite fille.
Le couple resta calme, et les offi-
ciers n’eurent pas raison d’intorv&
nir. .

FILLETTE TUEE PAR
UNE ARME A FEU

Sturgeon Falls, 8. — La famille
Danis vient d’être plongée dans Ia
douleur par la perte de leur jeune
fillette Agée de 6 ans, qui a été vic-
time d’un accident d’arme à feu.
Son petit frère jouait avec une ea-
rabine qu’il ne croyait pas chargée,
le coup partit et frappa la fillette
en pleine poitrine.

  

 

 

JOURNALISTE TUE
(De la Presse Associée)

Sisteron, France, 8. — Jacques
Cels, rédacteur du sport du ‘‘Jour-
nal” fut tué en même temps que
son chauffeur dans un accident
d’automobile.- Deux autres person-
nes qui les accompagnaient furent
blessées légèrement.
Quand l'accident arriva. l'anto-

mobile était conduit par M. Velos-
port, un autre rédacteur. Ce der-
nier est à organiser la prochaine
course internationale de byciclettes.
de Milan à Anvers, passant par a été ajournés.

1
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PROULX SERA AUTORISE À
DEMARRER AVEC STE BRIGIDE
 
 

LE DERBYLa Fédération loiluidonnera un
blanchissage. L’ouvertu-
re sera un succes. lous
les clubs ont une armée
sous les drapeaux, ,.

 

vy gre % = v .

Encore quelques heures‘et le Ff, LES FOULS “ENV!nA
deau lèvera! Encore queïques Rèü-| LOUISVILLE= BeFamsas
res et laligue. Internationale “de {

balle au:camp ouvrira ses. nortes |. : _ )
pour la grande campagne de 1920, -
et le succes couronnera ses efforts! LouisTle, 8 mai—iprencrmes‘tou-
C'est demain, vers les 2.30 hrs. ‘que
nos clubs iront- au poteau, aussi
bien préparés que s’il s'agissait de
joutes décisives pour le champion-
nat. Quatre bonnes troupes, solides,
aguerries feront face aux ar-
bitres Lecompte et Bennett pour se
disputer l’honneur de prendre dès
le début, Iles devants dans le con-
cours annuel. Il ne faut pas ou-
blier que les succès au démarrage
décident souvent d’un championnat
à la fin de la saison: voilà donc
pourquoi tous ies gérants sont sur

1e qui-vive!

UNE BELLE FETE

La séance de demain fera époque

dans les annales du sport à Hull et
à Ottawa; le conseil de ville de la
Cité Transpontine a été invité et il
est assez probable qu'il vienne ac-
cueillir les champions de l'an der-
nier; le maire Cousineau, un bon
sportsman présidera à la fête en
lançant la première balle et en ti-
rant la ficelle qui fera battre au
gré du vent le vieux morceau de
guénille, emblème du championnat.
On ose croire qu’un grand nom-

bre de personnages en vue dans les
deux villes seront au parc quand les
chantres délicieux du printemps, les
arbitres réveilleront l'écho de nos
grands bois avec l’harmonieux re-
frain de ‘Balle au Jeu!”

LE ROYAL EST FORTIFIE

La première joute met aux prises
le Royal Canadien et le Ste-Brigi-
de; les Habitants ont déjà annoncé
qu’ils monteraient à l’assaut des
tranchées ennemies avec une ferme
détermination de sortir victorieux
de l'engagement; ils ont‘ assez d’é-
tolles sous les armes pour être de
taille & cquser des ennuis aug plu
redoutables adversaires que Proulx
ou autre magnat mal intentionné à
leur égard pourra aligner.

Quoique la gérance n’ait pas fait
connaître son équipe régulière, on
croit que Bussière et Chagnon for-
meront la batterie avec Gene Le-
blanc au premier but, Desjardins au
2ème, Balzana au court arrêt et
Malette au 3ème sac. Dans le
champ extérieur, on a le choix ue
Grenon, Parisien. St-Amand, Byan,
Côté, Cyr et autres. ”

Churchill Downs. ©

barrièr- Environ

Harum et Cleopatra

leurs de W. R. Coe.
Prince Pal,
Beal,

Ethel GGray, Distin

RIES.

chaine campagne.

l'Interprovinojale, id

midi.

séries dont la premi
mai et se termine
“course prend fin’ Te
si les mogols n'ont

championnat.

remarquable, après
buts en 1919.

UNE ÉPREUVE
NATIONALE

, INSCRIPTIONS:TN vintage. -: Ly en *+Vaigi les réquitate: >
4: 4 "Toronto: Loe

les envahissent Louisville à’ l'éèca-
sion du grand Derby qui sera dispu-
té ici aujourd'hui même; de partout
arrivent les turfmen, anxieux d’être
témoins du quarante sixième démar-
rage dans le grand élassique

traînement s'est terminéa
tout porte à croire qu'un champ très
bien conditionnée fera face à

seront au poste: c’est un record, car
jamais plus de seize poneys ont dé-
marré, mais cette année, la bourse
est de $30,000 ajoutés et les proprié-
taires calculent qu’ils peuvent
moment prendre des risques.

Les inscriptions incluent la crème
des bêtes de trois ans: Harry Payne
Whitney à trois candidats: Damask,
Willair et Upset; George Lofta Don-
naconna et On Watch; Blazes et Paul
Jones représentent Ral Parr; David

Peace Pemant,
By Golly. Lorraine, Sterling,

Golden Brown, Herron,

LA CITE SE REUNIT
ASSEMBLEE D'URGENCE—LA CE-
DULE EST PRETE— DEUX SE-

 

La ligue deJa Citése réunira de-
main après-midi & 2.30: heures pour
étudier la cédule préparée par le se-

‘aire Smith et pour mettre la der-
nière main aux préparatifs de la pro-

Comme plusieurs
elubs ne pourront être représentés à
la réunion à cause de ouverture de

Je magnats. s’assemblent cet ‘apres:

La éédule-est partagée

une série d'apräs-saison entre le vain-
queurs des deux'turnols décidera du

Cinquante six parties
seront jouées par les huft clubs au
cours de la campagne et on s'a:tend
à ce que la ligue remporte un succès

. Tel

La saison d’en-
hier et

la
vingt chevaux

au

portent les cou-
Il y a encore

Sandy

Bersaglière
ction et autres.

est probable que

en deux
ère s’ouvre le 15
le 9 juillet; la
Ter septembreet
pas d’objections,

ses. heureux dé-

  LE REGIMENT IRLANDAIS

Steve Proulx n’a jamais dévoilé
le secret qui entourait la formation
de son camp, mais hier, histoire de
nous causer une surprise, il nous
mit sous le nez une liste tellement
formidable que nous avons failli
tomber à la renverse. Il appert que
“Prolix” a mis le grappin sur une
demi-douzaine d'’étoiles qui bril-
laient avec l'Ottawa Est l'an der-
nier et qui promettent de doter la
Basse-Ville d’un championnat. Mais
jetez donc un oeil sur la bande qui {Yv
suit:

Lanceurs: Joe Smith, J. Somer-
ville, J. Harlbert, un gaucher, H.
Coons, H. Morgan, Ed. Maloney,

 

tefois, fera dresser

wa Est et le Hull

une initiation dans
Ste-Scholastique.

vants: St-Pierre,
“cheval noir”
Daoust, receveur; 

——

la téte de la population qui nous
encouragera demain; quand 1'Otta-:

I'enthousiasme est plus grand qu’à

Les Hullois ne veulent pas ad-
mettre que l'ennemi ait la moindre
chance de sortir victorieux et à
l'appui de leur thèse, ils attirent
notre attention sur les gaillards sui-

dans la boîte:

ter but; Charron ou Goderre, 2ème
sac; Aclair, court arrêt; Gauthier,

les cheveux sur

se rencontrent,

les environs de

Gariépy et un
Art.

Bébé GQGariépy,

 

  

Doug. Munto; receveurs: Eddie [3ème but; Desmarais, Pilon, . Sau- sorte 5
True, Billy Boucher et Steve Proulx. |vagedu, Lévesque et autres ,au Soon Terre1 . S34Proulx a reçu de la Fédération, |champ. Washin ton: 15 à Boe
l'autorisation d’endosser l’uniforme CE QUE DIA AV st-Louts UT 3 8 Boo
at de prendre part à la bagarre. se Q GR ELLE New-York rere 8 10 "444

ler but: Stroud; 2ème but, Or-| Gravelle ne dit ‘flen, mais con- Dénadciphie 2110 12 068

ville Moran et H. Hooper; court-|vaincu que les actions parlent plus |Détroit .......... 3 15 ‘167
arrêt, Nick Smith; 3ème but, Al. !haut que les paroles, ll nous sou- LIGUE NATIONALE
McCoy; voltigeurs; Ferdie Dew-!met l'alignement suivant qui trou- TSHburst, Kennedy, Armstrong, Ericlble notre sommeil-et nous fait. gri- G P. .P.C

* , . ’ . . Cc sev es ean .Anderson; Clancy, À. Connell, Laz.!sonner: Les lanceurs Peachy et Cincinnati 12 7 632
Durocher, Charlie Lynch, Des. Mur- Gordie Smith: les receveurs Jack Boston ........,. € 5 .815
phy, Green, substituts. Whoa! Duggan et Rhéaume; Roger Smith. Pittsburg ........ 7 583
‘‘some’’ équipe!! ib; Taylor, Shields et Fagan, 2b; Brooklyn ... veean 9 8 .529

LE CLOU DE LA JOURNEE {Inglis et McGhee, court-arrét; Lesa- Suracenphie ue» 7 : : 502
ge, 3b; Lemke, - Howarth, Roos, cence :

La deuxième passe d'armes, tou- Byrnes ot Ham, voltigeurs, - Chicago0.portes 1 12 ae

r INTERNATIONALE

: G. P. P.C.
Buffalo cieneees.n 100 4 - 714

9 9 Akron ......c00.. 7 5 , .583PROJETEZ-VOUS L ACHAT DUN AUTO Toronto 11211111 8 67 871
Paltimors 0... 9 7 .563
ersey City ....... Bb 6 455Si ou, veus vous devez ààvous-même- JorseyCity5 8 405

Rochester ........ 6 8 429
Syracuse ......... 8 9 .250

 E. SSCOTT
53.54, Tue Montes, HULL.  

del

coup de Stengel qui va.ait un coup

cision ‘de l'arbitre Moran; à New-

idelexhibition de boxe de Carpen-

clamer mercredi- après-midi.

{|| Pas cÿnaidéré seulement comme un

8 vlanpo wa‘auisl’comme un soldat, com-
n

| Sopyn monsfeur,

 
TORONTO
DEVIENT ENCORE

| FAMEUX
LES LEAFS SUR LES . TALONS
D'AKRON.— BUFFALO A UN
TERRIBLE AVANTAGE.

  

Toronto à encaissé sa troisième -‘2-
toiré eonsécutive sur. Reading et-n’est
plus. qu’à deux, pas -d'Akron, les re-
doutables concurrentsde Buffalo. Les
Bisons, malgré leur - défaite aux
maifis' de Baltimgre, ont tenu leur
a

il "R. H BE.
Reading. .  .. ‘ 050000001—1 -5 1
Toronto. . . . 40000102x—7 8. 0

- Justin et. Konnick; Quinn et!
bere.
A Baitimore:

’ R I.E.
Buffalo. 000040000—4 5 1

Baltimore. . . 101003000—5 14 2
Jaytfes, Heitman, Thomas et Ca-

sey, Benought; Ogden et Egan.
A Akron:

R. H. E.
Jersey City. . 231 000 050—11 19 O
Akron. . . 000 003 011—5 10 2

Wilson et Freitag, Hyde; Higgins,
Finnéran et Smith.
A Rochester.

R. H. E.
Syracuse. . . 000110020—4 8 7
Rochester. . . 13000005x—9 8 2

Clifford et Beyers; Enzmann et
Madden.

 

REDS ET BRAVES
SONT FORMIDABLÉS

LA COURSE NATIONALE FOUR-
NIT TOUJOURS DE NOUVEL-
LES SURPRISES.

 

 

 

Boston a battu Philadelphie, Cin-
cinnat{ a eu la haute main sur St-
Louis, New-York a rossé Brooklyn
4 la 1léme reprise et Chicago a
triomphé de Pittsburg. A Philadel-
phie, Powell fut le héros de la jou-
te en attrapant d’une seule maîn un

de circuit et-en poussant lui-même,
quelques instants plus tard, la balle
au delà de la clôture.
A St-Louis, Nealefut expulsé du

terrain parce qu’il disputait une dé-

York, les Dodgers égalisèrent les
chances à la neuvième en comptant
trois points,” & Pittsburg, les Pirates
comptèrent leurs quatre points dans
les trois dernières‘ manches sur un
coup de cirque, un trois buts, deux
buts et deux simples; ils perdirent
cepéndant. Voici les résultats:
À St-Lonis:

Cincinnati. 430020141—15 17 2
St-Louis 0P0330014—11 15 3
Fisher, Sallee et Rariden; Schupp,

Goodwin, Sherdel, May et ‘Clemons.
A Philadelphie:

Boston 032000111—8 9 0
Phila. ..... 011003011—6 14 1

Jones, McQuillan et O'Neill;
Cantwell,” Smith et Wheat.

: A New-York:
Brooklyn. 00010000302—6 15 1
New-York 00001101103—7 11 4

“ Marquard, Mitchell, Grimes et
Elliott; ‘Benton, Barnes et §nyder.
A Pittsburg:

Chicago ... “003001011—6 12 1
Pittsburgh. 000000112—4 8 2

. Alexander et Killefer; Carlston,
Meadow et Schmidt. -

POSITIONS DANS
LES GRANDESLIGUES
LIGUE AMERICAINE

* P.

11

 

P.C.
Chicago .688

UN DEMI-CONGE
AMONTREAL

 

LA VISITE DE CARPENTIER
SERA EVENEMENT so-
CIAL. a. :

 

"Montréal, 7. — Les promoteurs

tier\&' Montréal- ont écrit hier au
‘mairg>Martin Tu? demandant,de pro-

tout où il a passé, Carffentier +est

boxeur, un ‘Champion, mais on l’ac-

héros/dë la Grande Guerre,

quête‘au mairede Montréal

TA COLONNE
DESDAMISTES|

NADEAU CONSERVE SONTITRE
JOANISSE RELEVE LE DEF]
DE DAVIDSON. Li

 

M.Nadeau est encore champion
du club de dames de Hull; il a con-
servé son titre en rossant M. Cu-
dieux, dimanche dernier et il retiant
la coupe, emblême du championnat
La dernière partie de la sér:e fut
chaudement contestée quoique M.
Nadeau parvint à rester ma*tre de’
le. situation eu se tirant tix wand
de tous les pièges que lui tendait
son adversaire. Rendu à 15-15, M.
Cadieux fut forcé de perdre un pion
ce qui ne lui fit pas de bien, mais
ses chances n'étalent pas encore dé-
truites et il se lança à l'attaque a-
vec une énergie à toute épreuve.

Nadeau était sur le qui vive tou-
tefois: tendant une embûche à l’en-|-
nemi, il hit donna trois pour trois
et se glissà à la dame. M. Cadieux
était pérdu*-teudant la mainà M.
‘Nadeau,lui dit: “Vous êtes eham-
pion et veus.restez- champion. Ea.
partie se fenmina. gux, accla iong
de toùglgapiéteurs.. . mao

JOANISSE-REVEVE-LB GANT-:

M. Joanissearelevé ‘Te déti “de M
Dävidson- pour üñ mâtch qui décides
ra du championnat de la classé B
et voici la lettre qu'il adresse :aux

1- [directeurs du club de Hull. .
Je désire informer M. Davidson

que je serai prêt à le rencontrer le
23 mai prochain à 2 hres de l'après
midi et je jouerai deux parties ce
jour-là aux conditions stipulées dé-
ja par le club. Les dates des au-
tres rencontres pourront étre fixées
plus tard. Espérant que ces condi-
tions seront favorables, je’ demeure,
votre tout dévoué. :

Alphonse Joanisse

AVIS AUX AMATEURS

Comme le secrétaire Nadeau l’a
déjà, annoncé, toute personne qui
désire concourir pour la coupe du
club de Hull, soit. dansla. ciasse A
ou la classe B, devra faire son ap-
pication par écrit et la donner au
président ou au secrétaire ‘qui en
avertira le détenteur de la coupe.
On fera remarquer toutefois que le
champion n’est pas tenu de défen-
dre son titre avant les 30 jours qui
suivront le défi et dans le cas où
le trentième jour expirerait' dans le
mois de juin, le champion n’est pas
tenu de jouer avant le mois de sep-
tembre. Cette décision est par or-
dre du comité.

M. A. Berthiaume, président; M.
A. Nadeau, secrétaire; M. Bd.Da:
vidson, trésorier. :

L’OUVERTURE DES oo
TERRAINS DE JEU

L'ouverturedes terrains de. jeu,
se fera lundi soir’quand on déffiar-
rera officiellement - à Binglgem;
Gladstone et Plouffe. Les terrains
de Jeu devraient remporter un vif
succès cette année, car plus que ja-
mais, les citoyens de Ia ville s'inté-
ressent aux jeux et de splendides
prix ont été offerts pour les divers
concours athlétiques.

"A PIMLICO
Dr Joe (Dishman) $12.80; Guy

Garent (Bush) $15.10: Step Light-
ly (Kelsay) $6.40; Careful (Kel-

    

say) $2.20; Knot (Burke) $4.00;
King Herod (Sande) $3.20; Helen

‘Atkin (Barnes) $128.40.

 

LE PACIFIQUE |
CANADIEN A

MONTRE AL
Avee le”changement général de

horaire en vigueur dimanche, le
2 mal, le Pacifique Canadien don-
nera un service incomparable entre
Ottawa’ et Montréal, faisant cirou-
ler des trains d'après le temps ré-

 

gulier del'Est, aux heures trè com-,
modes suivantes:

Vid ligne courte:
Départ d'Ottawa, 5.50 A.M. tous

JosJjours. Arrivé àà Montréal, 8.50

Départ d’Ottawa, 7.00 A.M. tous
lesJjours. Arivée à Montréal, 10.00

Départ d'Ottawa, 8:00 A.M. tous
LesJours. Arrivée 2 Montréal, 11.30

Départ d’Ottawa, 11.00 A.M. tous
les jours. Arrivée à Montréal, 2.00,
P.M. Premier train, jeudf le 6.

Départ d’Ottawa, 3.15 P.M. tous
les jours excepté dimanche. Arrt-:
vée à Mantréal à 6.15 P.M. .-

Départ d'Ottawa à 8.15 P.M. -di-
manche seulement. Arrivée à Mont-
réal A 6.45 P.M.

Départ d'Ottawa à 6.35 P.M. tous,
fes jours excepté dimanche. Atri-
vée à Montréal à 10.10 P.M. °
Le “Trans-Canada Limited” quit-

tant Ottawa & 11.00 A.M. et Mont-
réal 3 5.00 P.M. ne transportera
des voyageurs de wagons-salon qu’-
entre Ottawa et Montréal, Tous les
autres trains sont pourvus de wa-
gons-salon,- wagons de première et
de deuxième.
La train de retour quitte Mont-

réal à 7.10 A.M. tous les jours} à
8.80 A.M, tous. les jours excepté
dimanche (train de 3 heures) 3.09:
P.M. excepté dimanche, 5.00 PM,
tous les jours. (Träns-Canada) 5:30 oo Hepes r les officiers du Club

HoëXey Canadien qu fait venir
Carpendder, fet. , |

P.M. dimanche seulement, 8.45 P.
M. et 10.15 P.M. tous les jours.

Via Rive Nord:
Départ d'Ottawa à 7.00 A.M. tous

les jours excepté dimanche, à 8.10
A.M. dimanche seulement et 4.40
Ib;M. tous les jours
“ Retour:

Départ de Montréal (Place ve
er) à 7.00 A.M. tous les jours, à
fs AM, dimanche seulement et
k.40 P.M. tous les jours.

Note:
Le temps de ‘l’économie ‘de la

lumière est tine heure à l'avance des
heures misihentionnées.

J. A. MoGILE.
Agent des voyageurs de ja ville

 

. champion Francais:

grandes téceptions-qui-ont Été faites
partout, tant en France qu’aux Etats |-

de Carpentier est purement une affai-
-re sportive et non sociale, et comme

*tier à New-York au bénéfice des ma-

VOTRE THEIERE!
 

 

N'est-ce pas le meilleur juge?

—Le verdict sera impartial.

LADA”
par sa qualité s’élève bien haut au-dessus.
centaines de thés ‘‘supposés”’ être ses rive
 
 

GEORGESL’AMI DES
MILLIONNAIRES

CARPENTIER EST RECU ET FETE
PAR-TOUS LES PERSONNAGES
IMPORTANTS.

 

“ MontréalT mai— -Dit'“La Pres:
se” au sujet de Ja prochaine visite du

“Carpentier vient à ‘Montréal pour
voir le “Paris de Amérique”. Led

Unis au boxeur-aviateur, méritent
que Montréal.apprécie commeil con-
vient l'importance -de la visite de
Carpentier. Il n'est pas sans inté-

rêt de savoir que la. succursale de
Montréal de l’Association des Manu-
facturiers a invité Carpentier à pas-

ser une heure où deux à son banquet
à l’hôte!l Windsor, avant d'aller don-
ner son exhibition de boxe à l’Are-
na: Cependant comme Ja tournée

il doit se maintenir en forme, il s’est
fait une stricte règle de refuser tou-
tes les invitations du genre qui lui
sont adressées.

Canpentier est reçu et fêté par une
classe de gens à laquelle les boxeurs
ne sont pas habitués. Lors de l’ex-
hibition de boxe donnée par Carpen-

rins américains, on voyait à la table
d'honneur, parmi les organisateurs
des hommes tels que James Speyer,
le commodore tels que Louis-M. Jo-
sephthal, Mme James Roosevelt, S.
Jay Kaufman, Mme Charles-A. Childs
Beekman Withrop, Mme E.-H. Har-
riman, Bernard-M.
Parkhurst et autres, représentant la.
société, les professions libérales, ia}
bourse et de nombreux milldlonnaires.

 

 

LE RECORD DES
FRAPPEURS

Ligue Américaine

B. AB. R. H. P.C.

 

 
Jackson, Chi. 14 57 8 23 .404
Johnston, Cle. 15 53 3 21 .396
Weaver, Chica. 15 62 15 24 .387
Speaker, Clev.. 17:60 '15 22 .367
Sisler, St-Louis, 15 61.13 22 .361

Ligue Nationale To
_ P. AB. R. H. P.C.

Horsby, St.Ls.. 16 64 14 30 .469
Lebourreau,Ph. 12 45 7 18 .400
Whedt, Brook.. 17 74 10 27 .366
Groh, Cincin... 17 64 13 23 .359
Burns, New-Y.. 15 50 7 17 .340

CHICAGOREMET

LES INDIENS SONT
DANS L'AMERICAINE—-

 

chaque bouteille vide perdue, cas-
Savez- Vous sée ou autrement enlevée de la 28

circulation il nous faut vendre 35 À
pintes de lait, ce qui signifie que 7

Que Pour nous faisons 35 livraisons seule-  ;
ment pour payer cette bouteille =
perdue? . Savez-vous- que la plu- .
part des pertes sont dues à la né- R
gligence des clients soit par casse

=" : mes sees . on dans quatre-vingt-dix pour
cent des cas à l'oubli de lës met- t
tré dehors et les tenir ainsi en ‘6

“ circulation. .
Examinez les tablettes de vo- IC

tre armoire maintenant et placez fn
toutes les bouteilles vides là où gf
notre diatributèur peut les pren- eË
dre. . ~.

Qe A

un
i Fy bh

.æ ) : .. - A

0 ons
oy 2 An oO vaLE CHANGE, _ Téléphone: Q. 1188. x

ul ’ i lo
Coa Eh 5 E [ . . _ 0

DEFAITS | = - -
NEW; —Tr

YORK PERD ENCORE.

Chicago. . . .

FI : =

, Caldwell, Niehaus et O'Neil;
liams et Schalk.
A Washin

New-York. .
‘Washington.

A Boston:
Philadelphie.
Boston.

et Schune.

gton:

R. H. E.
0100000400—5 9 2

. 42000000x—6 14 0
Shore, Thormahlen. Quinn et Ruel;

Snyder, Erickson. et Picinich.
R. H. E.

Déni 11 0
. 0000121010—4 8 2

Naylor et Perkins, Russell, Krapp

 

GIBBONS LANCE UN DEFI
St-Paul,

Mike O'Dowd.

Miss., ‘7. Mike Gibbons,
poids-moyen de St-Paul'est sorti de
sa léthargie avee un défi à John
Wilson de Boston, le vainqueur de

Gibbons serait prêt
à rencontrer Wilson le 4 juillet ou

Barutch, A.-R. ‘Plus tard à Minneapolis.

 

JOURNET BATTU
Londres, 8. — Frank Moran de

Pittsburg. a mis ;hors- de combat à
Paul Journet, le

 

la 2ème ronde,

"WeIIs ‘ avait

dernier à la 15ème reprise. |

 

IL EST REMERCIE
Fred Haskins qui représentaitTes

Grenadiers: de Montréal au. tourndt
de boxe à Ottawa a décidé de pas-{:
ser aux rangs professionnels.

 

renNE

vock;
pionnats.

Pr

“ ie

ne

- 01000140x—6 10 1
Wil-

champion. poids-lourd francais,‘La
bataille devait durer vingt reprises.
Bombardier
‘‘Knockouté”

aussi
Journet ‘le 18 mars|

#8.

4}

Voici les résultats. deejoutes- asie
dans la ligue Américain:

A; Detroft.,.

Cloutier de Hull est sur la piste
de guerre et il lanceun défi à Gar-

le détenteur dedeux cham-

 

 

 

 

  

 

 
 

   

LENATIONAL—
INVITE ÀSE

 

; ' R. H. E|
‘St. Lots:à 01026412011 471  POUSSER
Détroit:. .111000010—4 7 4
Sptharon et- Biiings;Leonard,My: Lace 1

ers et Ainsmith, . . .
A Washington: A LE METROPOLE LE REMPIACE-

R.H, E. RA DANS L'OLYMPIQUE
Cleveland. . .. 000100000—1 7 2

 

La ligue Olympique a fait des
changements à son assemblée hier
soir. Après une soirée mouvemen-
tée dans laquelle la discussion de-
vint plutôt acerbe à de certains mo-
ments, il fut décidé de conseilier au
National de se retirer pour l’année
et de céder sa place au Métropole,
ce qui revient à dire que les Habi-
tants sont de trop dans le cirque.
On calcule qu'ils sont trop faibles
pour maintenir l’intérêt tandis que
le Métropole, ci-devant le Laval a
sous ses drapeaux, une association
formidable. La ligue est done com-
posée maintenant du Notre-Dame,
du Métropole, du Wrightville et du
Canadien de Tétreauville.

Il, fut aussi décidé que chaque
club pourrait aligner trois joueurs
de la ligue Manufacturière, mais les
joueurs de la Cité et de l'Interpro-
vinciale sont exclus.

TIERNEY SUCCOMBE

- Montréal, 7 mai.— Jack Tierney,
unfameux joueur de crosse qui fut
avec leShamrocket la M. A. A. A,
a succombé a la pneumonie. Il é-
tait très bien connu dans le monde
sportif.

 

stone, un receveur vétéran a été
remercié par les Boston Red Sox.
Paddy futà l'apogée de.sa cäârrière,
uñ es méiileurs- récèveurs dans les
grandeseven vo To

AVIS
. Les propriétaires de lots, dans
‘Wrightville qui désirent vendre ces
lots sont priés de s’adresser à DAL-
PE FRERES, 215 Montcalm Hull.

3 

ONGARSast à

[tous les jours excepté dimanche vi*

‘Cleveland, 7. — Paddy Living- 

16

“- SCRUPULEU,
FULTON MET BENBNPIECES SON as!
VERSAIRE THOMPSON. hi

JP
New-York, 7— Loisque Fred Fue

ton à mis Jack Thoinpson hors ul
combat, il y a quelque tempe, il Le
à porté un si dur coup de sa gauc”
qu'il lui à brisé la mâchoire. Depu:t
Thompson n’a pu parler ni premdiv

 

d'aliments solides, et les médecir,f
disent qu'il s’écoulera six mois 2g
moins avant qu'il puisse remettre le
gants. Thompson est le gros nèg
avec qui Harry Wills s’est battu
y à quelques mois en Californie. :
près le match, Wills déclara qu
Thompson était si dur-qu’il était 17
possible de lui fdire mal. Fulton e_
évidemment un plus dangeneux box
eur qu'ont ne croit génèralement. 1

e

SERVICE DETORONTO "’
DU PACIFIQUE _"

CANADIE!
——————————re

Voyager aller et rétour à Toront
par la voie du Pacifique Canadier

 

Un excellent service detrains ave dif
le meilleur équipement en chaque Ç,
rection. -Quittant Ottawa à 9 À. X,

Carleton Plaçe, à 9.50 A. M. tou
les jours via Bedelle, ‘à 1,00 P. M
“The York” tous les jours except ji
‘dimanche via la route:de la rive à
Lac et à 9.40 P. M. tous les jour,
Le train partant & 9.40. P. M. to
les jours à des wagons à compart
ments et des wagons-lits régulie
jusqu'à la gare Union de Toront
aussi un wagon-lit circulant to
le long du parcours sang chang
ment. jusqu’a Toronto (Gare de !
rue” Younga) Jous ]Tos Jgurs excepts
dimanché.:.

Tous les trains duPacifique ce”
nadien. cirou'ent d'aprèsl'heure 8,
laire: L-éco-ymie deJa, lumière e
une héure plus tôt. x

Achetez vos billets auBureau de
Billets de la Ville, 83 ‘Sparks.
5-8-11-14-

-
2

 

  

 

 
   
  

       

  

  
  
  

  

  

plus.

J. E. Bourgon, St-Isidore de Prescott

J. F.Prieur & Fils, Sturgeon Falls

malgré une production doublée.

GRAY-DORT MOTORS LIMITED - -

Le

Routière à deux places, même prix.

Gray-Dort Spécial, avec équipement supérieur et magnifique tint,

régulier. :
Le Gray-Dort Ace, le plus beau des autas légers du jour, "$255 de plus quele régutier. i

-DORT
Fabriqué au Canada par des ouvriers canadiens experts et du capital canadien. -

Des Milliers de Possesseurs de
 Gray-Dort Apprécient sa Valeur

Toutes les excellentes qualités qui ont donné au Gray-Dort une valeur dominante dans
le passé sont inclues dans le Gray-Dort d'aujourd'hui.

Dix améliorations majeures et une douzaîne de perfectionnements en ont augmenté con-

sidérablement la valeur.

Les agents du Gray-Dort vous expliqueront ces améliorations et vous diront comment el-

les ajoutent de la vie, du confort et de la beauté à l'automobile.

11s vous diront aussi que tout indique que ies autos Gray-Dort vont manquer cette année

Vous feriez bien de voir votre agent immédiatement.

Le Gray-Dort de tourisme à 5 places se vend $1465 f.a.b. à Chatliam, taxe de guerre en

S
E
S
E
.

$180 de plus que le

- » - CHATHAM, ‘ONT.
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|JUSTE PROTESTATION
“le Cathalic Register de Toronto contient un article de protes-
tation très sensé et très bien raisonné contre l'appel que le nouveau
Lord Secrétaire pour l’Irlande vient de faire aux Irlandais des
‘Etats-Unis en ces termes:

“Je fais un pressant appel aux Irlandais des Etats-Unis et du
‘monde entier de donner une chance au projet de loi (Home Rule).
‘‘La question irlandaise ne sera jamais réglée par des mesures viv-
‘‘lentes.”’

Le Catholic Register protéste contre cette maniére de faire
pression sur l'opinion publique. ‘‘Comment veut-il que nous ré-

ondions à cet appel, quand l'Irlande modérée, l'Irlande du Home
wind le Frceman Journal appelle ce projet de loi, ‘“le bill de di-
“vision et pillage’’. L’Irlande doit avoir la paix et une paix hono-
‘’rable avant d’avoir confiance à l’Angleterre.

‘“La question irlandaise ne sera jamais réglée par des mesures
*“ylolentes, dites-vous? Alors pourquoi ne pas donner des mesures
‘de paix? Quelle paix y a-t-il pour l’Irlande dans ce fameux bill ?”
© Bt plus loin l'article continue: :‘“Ce n’est pas l'Irlande qui
‘bouleverse le monde. Ils ne sont pas les agresseurs—ce sont les
#‘Anglais.
% .. “Les Anglais peuvent mettre fin à cette question en une heure.
F‘]ls n’ont qu’à retirer leurs:soldats. Les Irlandais, de leur côté,
‘ne peuvent y mettre fin qu’en sacrifiant leur nationalité et leurs
‘droits naturels à la liberté. Lesquels devraient céder?
%ee. TjIrlande devrait abandonner ce qui lui appartient, ce qui
‘‘est une partie d’elle-même, ce qui est sa vie. L’Angleterre n’au-
‘‘rait qu’à abandonner ce qu’elle n’a pas le droit de garder—ce
Han‘elle détient après l’avoir volé et qu’elle persiste à garder uni-
"lquement à cause de son égoïsme et de sa cupidité. —

“‘L’Irlande ne peut pas vouloir sa propre annihilation. C’est
dau prix de sept cent cinquante années de larmes et de sangqu elle

s’est cramponnée à son existence nationale et elle ne tl’abandon-
‘pers pas Maintenant.”

* Ce serait renier tout un passé de gloire douloureuse et ‘de vic-
‘toire sanglante sur un perséeuteur acharné, que d’d'accepter un
tel projet de loi, que. de.Jui, ‘“donner une chance”. : :

Ca.
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$ Le Catholic Register 8 touché la note juste. Quand une Joi
estmauvaise, quand elle va à 1’ehcontre des droits naturels, quand
‘elle supprime d’an coup le-fruit-de'siédles d’efforts etde lutte, on
ne peut l’accepter, on ne peut lui“donner de chanee™, on ne peut
l'admettre, ni un an, ni un mois, ni un jour, ni même une seconde.
Une telle.loi nous inspire,jhorteur et pous devons,Ja rejeter avec
énergie...
©‘est pour cela que nous sonimes delaavis du Catholic Register
ls’«question irlandaise’etcette attitudeest en tous points con-

foraa celleque notis avonsfenue.au sujetdeJa ““petîte chance’
qu'on.“mousdemandait de donne¥ aii“Réglement17, dans le temps.
pe,se rappelle fort bien qu’à ane époque qui n’est pas encore

ée, on nous' demandaitd'accepter ce règlement tous pro-
5ot de l’essayer pendant quelques années pour envoir. les ré-

tats.
‘Nousavons protesté contre cette.‘tentative demous imposer

d'acceptation temporaire d’une. chose.que. nous jugions. mauvaise
en‘prineipe.
* De même que 1 ‘acceptation‘par1 Irlande, du “Home Rule”? te!
qu’élaboré par les Anglais et les Protestants de 1'Ulster serait un
démenti flagrant àtous les sacrifices passés, ainsi, l’acceptation|
eonditiomnelle du règlement XVII était notre condamnation pro-
tisticée par notre propre bouche. Nous aurins reconnu que ce rè-
lemient ‘était néfaste, qu’il nous mettait la, corde au cou et nous
Surions.êté, assez naïfs pour en faire l'essai.pendant. quelques an-

3Shales les dangers et les sacrifices qu’une résistance obstinée
ait occasionner, nous avons résisté, nous avons. continué, de

‘erigr à l'mjustice et l’on a fini par nous ‘entendre.
Que les Irlandais fassent de même. Qu’ils repoussent avec

énergie, les.demi-mesures toujours plus dangereuses qu’une persé-
cution ‘puverte, parce qu ‘elles endorpientila ‘méfiance et finissent
par: her plus sûrement, le pen de liberté au‘on eroyait sauver
en‘morifient les principes.ov

: =‘ya pas de compromissions possible sur les questions de
Ilfaut admettre le principe ou le nier. Si on admet le

"de la nationalité irlandaise, il faut Wien-donner les droits
atFearsaol et non lui mesurer«parcimonieusément quelques
onces delberté ‘quiseront administrées pärls minorité protestante.

Si le bill actuel ne veconnaît pas ceprincipe, il est essentielle-
nent mauvais et ne doit pasêtre accepté. Les Irlandais du monde
efitier ont donc raisonde protester. Tis ent raison. d'éclairer l’opi-
nion publique et-il est'à espérer qu’à ce travail d’édueatton,ils
comprendront quela minorité française de l’Ontario ne pouvait
pus, elle non plus, donner‘une petiteshapes’aau gamau
devait consommer sa perte. 5
weLadversité estune rude begle:

4ERTIES
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   Tree TRwe deA BEER Pi

Montréalet sefaireentendre
ef,divers’ dmde lspro inde
He"Guébe, &précédéà
on1l-estopus hiér,< ue 5

Tl a parlé hier soir au Cerèle[
I Duhamel et,
Poürra’ allerl’écouter à la Basi-
lique. +

C’est une bonne fortune poûr|
les nôtres d'Ottawa, ils profite-

| font'sans aucun:doûte de cette de-
casion d'entendre exprimer avec
‘une véritable et forte.éloquence,
des (Teriede. l’ordre de-“Plus
-eléve,

Le. charboncana vo
Il est difficilea‘admettre la

La veillée du Bon Vieux Tens,
de t on a pu lire dans notre nu-

o d’hier le compte-rendu,aj -
eu, à Ottawa comme partout, un
très vil: et très légitime sucoës. -
Cesuccès tient, sans doute,au|
oixetàl’exécution des liverses

parties du spectacle, au goût des.
or teurs et au talent des in-
terprètes. Il tient aussi, et il
convient de s’en réjouir sans ré-
serve, au trés vif intérét que pro-
vague dans le public cette résur-

« Betaid

n dy Et gels non] réalité des difficultés « ae

pd - seulement parce: que -c’est lomeutt én charbarbn hie
utecuriodité, unechose driginale| *Squ'ah considère Jari

notre wo! en rot
moins de supposer des tev
tions franduleuses.

gui: rompt la monotonie des fa-
aises modernes, mais aussi parce

que ‘c’est l’évocation de je un
patrimoine de moeurs et de tradi- par exemple est,dit

poAteFOISY.20

‘dimanche soir On|

tions savoureuses et saines. Parce
que aussi, il s’en dégage ‘urie at-

hère où le coeur se repose,
resp)re plus A 1'aise et se retrem-
péaux sources poétiques et viv:-
tiantes du Bon Vieux Temps.
Ce mouvementest, au plus haut,

point, digne d’être encouragé. 0

M. l’abbé M. Levé
La réputation de M. l'abbé

Martial Levé qui vient de prê-

Glace Ba
un confrèrfordville cattedienne
‘de. Soyenng. importance;« ceper
dant elle a la prérogative d’être
le centre houiller le plus prodtre-+
tif du mtnde.- Dans"les limites
"de la ville oudans les envitons
immédiats se. trouvent une :don-| :
saine de minesde charbon d'où
il sort ane moyeñné quotidietine |
de 10,000 tonnes.
Mais si, comme on le okuchote

d’autres gisements ont été achetés
par des compagnies minièrés afin ; 

  

p,le carênre à Notre-Dame de
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y à fraude coupable et l’interven-
tion des pouvoirs publies s’im-
pose.

Lespensions
Il y a actuellement 175,906 per-

sonnes qui reçoivent des pensions
de l’Etat au Canada, et le gou-
vernement fédéral a payé 22 mil-
lions de ce chef, l’an dernier.
Beaucoup de ces pensions, nous

n’en doutons ps sont pleinement
justifiées. Mals combien d’autres
pourraient être supprimées sans
inconvénient.

La marche

Un journal de Paris fait les re-
marques suivantes que nous esti-
mons fort justes et que devraient
méditer beaucoup de citoyens de
nos villes à qui elles s ’appliquent
autant et plus qu’aux parisiens :

‘“L’abondance des moyens de
transport encourage nos facheuses
dispositions au moindre effort.
Pour se rendre à 250 mètres on
prend le ‘‘car’’. Un tramway on
un autobus passe: on saute de-
dans pour faire une course qui
eût demandé dix minutes de mar-
che. C’est pourquoi tous les
transports en commun sont en-
combrés de personnes dont quel-
ques-unes vont d’une station à la
suivante. C’est parce que les
femmes ne veulent plus aller à
pied que les bottiers leur vendent
des chaussures parfaitement im-
propres à la marche.”
Et c'est sans doute peu de cho-

se mais on a vite dépensé en tram-
ways seulement $1.00 par semai-
ne (c’est une moyenne très mo-
dérée). Cela grève d’autant le
budget. 5

VIENOUVELLE
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A l’oceasion du dixième anni-
versaire de l’ouverture dela pre-
mière maison de retraites fermées
au Canada, ce numéro est consa-
cré à l’oeuvre des retraites... Fn
voici le sommaire: :

* Lettre auDirecteur des Retrai-
tes fermées: Mgr Bruchési; Le
Dieu des Retraites (poésie) : Al-
bert Ferland; Emotions de re-
traite: Adjutor Rivard; Au ber-
ceau des retraites fermées (Remi-
niscénces de la Broquerie) : Frère
Marie-Victorin; Le collégien qui
fait 8a retraite fermée: Memor;
Les Voyageurs apôtres: R. P.' Le-
compte, S. J.; Chronique des Re-
traites fermées: A la Villa St-
Martin—Au Cap de la Madeleine
—Notre réunion mensuelle.

' L’abonnement à la Vie Nou-

née En s’abonnant maintenarit
—a l’Imprimerie du Messager,
1300 Bordeaux, Montréal, ou à
la VillsSt-Martin, Abord-à-à-
Plouffe, on. recevra les numéros
de 1920,déja parus.
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Dptolie droit.au rouge
€ Le révolution française a pro-
‘élamé“les droits de l’homme”
‘dont la principale utilité est de
Permettre aux orateurs politiques
d’arrondir l’ampleur de leurs
phrases sonores. |

Voici revendiqués les droits de
la femme.
| Un groupe de demoiselles de

«| Virgime, employées dans un hôtel
"|fashionable avaient pris l’habi-
tude, sans sortir de la salle à man-
ger, dese ‘fairela figure’ avec
du rouge, de là poudre et les au-
tres accessoires désormats”classi-
ques destinés à aider (1) la.-pu-
ture. PEN
Le gérant de 1 ‘établissemänt

, AyANt jugé que ces demoiselles de-
vraient rougir de se rougis |en
public, leur interdit par voie d’tf-
fiche Ferougir en. press des

fay (clients, virement, que de flagon
dé naturel8 Go

LH-dessis les demotoctis prôtes-
tent et plantent là, au beau Mmi-
lieu du service les clients affamés.
Elles proclament que la fagulté
de:se -rougir-même en publicfait

tesdroits de la femme:
Tout de même,si le gérantétait

matin ‘il ferait ufficherûne note
ainsi" conçire:’ Art.I: L'emploi
dx rouge est ‘obligetoire.

* Art. II. Les‘ demoiselles séront
tenues de s’ditifer, rougir et blan-
chardans la grandesalle à iran-
ger, auz heures d’affluence ol.ce, ‘sous peine d’amende.
Je gageque pasunene se.rou.
rai.en.public.
- LÉ pissantt

AdRSLReaaiietARETE

velle-n’est que de $1.00 par an-

 

scientifiques.=

mn Le 7 mai 1920.
Le discours du budget sera pro-

noncé mercredi prochain, à mains
de circonstances imprévues. Cette
déclaration du premier. ministre

intérimaire a confirmé ce que les

journaux annoncaient. Avec le
discours du budget s’ouvrira Ja

deuxième partie de la session qui

ne sera ni la moins longue ni la

moins intéressante. Que ce dis-
cours soit considéré d’une très

grande importance par le parti]

unioniste on ne peut en douter un
instant, surtout quand les dépê-

ches annoncent l’arrivée prochai-

ne de sir Robert Borden. Enfin
notre premier ministre sera à sou
poste, à Ottawa, en chair et en os.

Commele premier ministre arrive
toujours soit pour régler des si-
tuations embarrassantes, soit. pour

donner une nouvelle orientation à
notre politique, il est permis de
s’attendre à des développements
intéressants dans notre monde po-
litique. “Une absence si prolon-
gée, jointe à un repos forcé, a
dû faire éclore dans le cerveau de
sir Robert Borden dé nouveaux
projets. Nul doute que ces pro-
jets seront bien reçus par les
membres du parti unioniste; le
parti manque de plusen plus de
cohésion et il serait bon, pour em
empêcher la dislocation, que son’
créateur vienne lui donner une
nouvelle consistance.

Quoi qu’il en soit, la semaine.
prochaine verra le premier minis-
tre à son poste et entendra le dis-
cours du budget: deux événe-
ments importants dans notre vie
politique. Que dira le chef de
notre gouvernement? Quellés me-
sures proposera le ministre des
Finanges? Un peu de patience et
ous le saurons, pour notr&ben-
eur Ou... notre malheur. -

LES PRELIMINAIRES

Au commencement de la séance,
se sont échangées entre le chef
de l’Opposition et le premier mi-
nistre intérimaire, des questions
et des réponses qui ont amené à
la connaissance des députés les
divers renseignements que nous
donnons plus haut au sujet du
discours du budget et du refour
du premier ministre.
Un député s’est plaint ensuite

de ne pas recevoir de réponses
satisfaisantes de la part des mi-
nistres. Cette plainte est deve-
nue si fréquente que l’on n’y por-
te plus attention.

SOLDATS

La Chambre a discuté, pendant
une partie de la séance, sur la de-
mandede crédits de la part du
département, du, rétablissement
des soldats ‘dans la vie civile. Le
ministre . de ce département est
sir . James. Lougheed, sénateur.
Comme il né peut siéger à la
Chambre, M. Meighen est chargé
de défendre;la cause du ministre,
bonne ou mauvaise, -
:, M. Meighen fait d’abord rap-
port des’ opérations de ce minis-
tège, au cours del’exercice finan-
Cier qui vient de se terminer.

. Ep division des'prêtsà approu-
vé21-942 transactions; les nou-
veaux colons: ont, obtenu en
moyenne $3,700:chaeun. 69 sol-
dats établis sur les terres ont, déjà
fait face a leurs obligations. La
somme dépensée par le ministère
pouraider les soldats qui se sont
établis sur les terres est de #68,-

souàpayé$0i Op y 2,178,776 pour
achéter. hay Jam$4,306.398

ur. améliorer: ces terres; $12,
07,609 ‘pour achatde’ bestiaus,

d’i ruments aratoires, ete. On
a déboursé pour redevances sur
des propriétés détenues par des
particuliers, $3,877,393.
Lä division de l’agriculture a

reçu 50,423 demandes st 86,830
ont, été.approuvées; 1,047 seule-
ment ont été aceordées à des sol:
dats de la province d= Québec.

Lië ministre a été assiégé de
questions de détail auxquelles it
a répondu. + M. Pronlx, de Pres-
cott, apris dhepartimportante i 1a" discussion.
Aprèsles compliments faits au

ministère -par MM: Andrew et

AU PARLEMENT
Notre premier ministre s’en revient à Ottawa.—Le dis-

cours du budget sera prononcé mercredi prochain.
— Le rapport du ministère du rétablissement des
soldats.— La créations d’un Institut des recherches
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au gouvernement de ne pas avoir
nommé un soldat de retour du
front comme président du comité
du rétablissement. I! fait remar-
guer aussi que plusieurs soldats
ont spéeculé sur les terres qui leur
avaient été vendues par le gou-
vernement, ce qui ne devrait pas
se faire. _
M, Haïbert se joïnt à M. Power

pour critiquer la constitution du
comité central du rétablissement.
Des fermiers expérimentés de-
vraient faire partie de ce comité.
M. Meighen répond que la réor-

ganisation du comité se poursuit.
et que l’on cherche à placer au-
tant que possible, à la tête des
bureaux, des soldats de retour du
front, cependant, il est difficile
quelquefois de trouver les sujets
voulus.
M. Power conclut le débat sur

cette question en demandant que
le gouvernement prenneen sérieu-
se considération les résolutions
adoptées par la convention géné-
rale des Vétérans de la grande
guerre.
La Chambre acquiesça ensuite.

en quelques minutes,à 3 deman-
des ‘de divoree.

L'ES RECHERCHES SCIENTT-
FIQUES

M. Cronyn fait connaître, dans
le courant de la soirée, le rapport
de la commission des recherches
scientifiques. 1] montre le besoin
pressant qu’il y a, au Canada, de
fonder un Institut de recherches
industrielles sur des bases scien-
tifiques. Dans tous les pays, la
science a avancé a la suite des re-
cherchesdes savants. Il faut que
le gouvernement canadienTasse
sa part.

11 faudrait $500,000 pour l’a-
chat d’un site et la construction
d’un édifice convenable ; $100,000
pour l’outillage et les appareils
scientifiques, $50,000 pour les sa-
laires du personnel.
Le Dr Thompson ‘insiste. sur

l’exploitation scientifique des res-
sources naturelles telles que la
houille, le lignite, la potasse et es
dépôts de minerai de toute na-
ture.

MM. Denis, McGibbon, Whid-
den et sit George Foster ont tous
parlé en faveur de l’établissement
de cet Institut.

AUSENAT
hires Le 7 mai 1920.

(Compte-rendu officiel)
Le bill de l’han. Gedeon Ro-

bertson abrogeant un certain nom-
bre de clauses de déportation dans
la Loi de l’Immigration a soulevé
une forte opposition aujourd’hui
au Sénat, et, après une discussion
considérable le bill a été remis
jusqu’après l’ajournement du Sé-
nat. Un certain nombre de séna-
teurs expriment fortement leur
antagonisme au relâchement du
contrôle des citoyens britanniques
qui viennent au Canada et -dou-
tent de son autorité constitution-
nelle,

A.l’ouverture de la séance, le
sénateur McSweeney attire l’at-
tention du gouvernement sur l’é-
migration projetée des Mennoni-
tes de l’Ouest du Canada. Le
sénateur Dandurand demande
l’opinion des représentants du
Manitoba sur la désirabilité de
ces gens comme citoyens du Ca-
nada. Sir Janes Lougheed dit
que le gouvernementn’a aucun
renseignement sur ce sujet, mais
si ces gers cherchent 1’espéce de
liberté qu’on prétend qu’ils cher-

| chent, le Cahade se consolera de
leur départ,
Sur la troisièmelecture du bill

ratifiant le contrat d’achat du
Grand Trone, le sénateur Cas-
grain attire l'attention de la
Chambre sur le rapport annuel
du C. P. R. D'après ce rapport, dit-il, le C. P. R. n’av-**
que sept pour cent de son divi-
dende à même ses gusrts, 0 1.
étant pris sur des fonds spéciaux.
Cect ne laisse qu’une faible marge
de gains, le montant se chiffrant
pas une demie de un pour cent.
Le président Beatty a déclaré que pour les deux dernières années
lexJecotteot de 1 ’exploitation n’a-
vateht'pôs sûffi aux besoins du
dséatay“Bônchatont Feugmenta-

: CB ns TN VEL peeEEETEC TEWR wR ps

top.des taux. Les relevés n’ac-
cusaient réellement qu’un profit
de quatre pour cent sur le place-
ment, ce qui démantre qu’une
augmentation des taux était abso-
lument nécessaire. Si les taux
ne sont pas élevés, les expéditeurs
sur les chemins de fer du gouver-
nement ne paieraient pas la va-
leur des services reçus, mais ob-
tiendraient en réalité une subven-
tion du trésor fédéral. Il croit
que les taux devraient être aug-
mentés et tout ce qui dépasse un
profit raisonnable au C. P,
remboursé au trésor fédéral.
“Où allons-nous avec les che-

mins du gouvernement si nous
élevons pas les taux? L'an der-
nier on a admis un déficit de $47,-
000,000. Que sera-t-il l’an pro-
chain? Les cultivateurs de-
vraient payer des taux de fret
plus élevés. Nous ne devrionspas
taxer le peuple pour les expédi-
teurs.”
Le sénateur Casgrain continue

en disant que lorsque l’achat du
Canadian Northern est venu de-
vant le Parlement,il avait deman-
dé & Lord Shanghnessy d’user de
l’influence du C. P. R. pour em-
pécher sa consommation. Le C.
P. R. cependant, est resté indii-
férent. Il les avait avertis alors
que si le gouvernement prenait le
C. N. R., le Grand-Trone aurait
inévitablement le même sort et
que le C. P. R. resterait seul à
faire concurrence au gouverne-
ment. En Australie, on a prouvé
qu’il était impossible d’avoir les
deux systèmes, corporation et
gouvernement, dans un pays.
Lorsque les gens avaient le choix
entre travailler pour une compa-
gnie ou flâner pour le gouverne-
ment, ils choisiraient l’ouvrage le
plus. facile. L’hon. Gedeon Ro-
bertson: “‘Dois-je comprendre
que vous dites que les employés
des chemins de for du gouverne-
ment flanent’’? :

Sénateur Casgrain: Je mets en
service un chemin de fer dans
Québec; et lorsque les hommes
sur mon chemin pelletaient de la

 
neige, sur le chemin du gouverner
ment, on flanait,”’
Le bill est lu pourla troisième

fois.
Sur la deuxième leeture de la

loi de l'opium et des drogues, le: |
sénateur Daniel dit quele billtel
que présenté aux Communesétait
informeet inefficace, mais il avait
été si amendé et amélioré qu’il
était acceptable. Le sénateur
Bostock appuie aussi cette légis-
lation. Les lois prohibitives sont
toujours vues d’un mauvais oeil,
mais cette présente loi prohibiti- ;
ve paraît justifiable.
Le bill du sénateur Robertson

amendantla loi de l’Immigration
abroge les dispositions rétroacti-
ves qui rendaient possible la dé-
portation de sujets britanniques‘
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reconnus coupables de-séditionou
de tentative de conspiration con-
tre l’Etat en tout temps. depuis
1910. . T1 protège aussi les sujets
britanniques non natifs du Cana-
da ou non naturalisés qui avaient
élu domicile au Canada, c'’est-à-
dire qui avaient cinq ans de ré-
sidence dans le Dominion.
Le sénateur Lynch-Staunton

exprime sa surprise d’une pareil-
le législation au temps présent.
Il croit que les dispositions que
l’on abroge devrait rester dans

.| les statuts afin de pouvoir les in-
voquer si l’occasion l’exige, et,
appuyé par le sénateur W. B.
Ross, de Middleton, il propose le
renvoi à six mois. Le sénateur
Lynch-Staunton s’oppose forte-
ment à ce que l’on diminue le.
pouveir du gouvernement en ce
moment de maintenir l’autorité
constituée. Le bill devrait être
laissé tel qu’il est. Le pays n’est
pas encore normal. Sile bill pas-
se tel qu’amendé, des agitateurs
Anglais et Ecossais pourraient
venir ic} et garder le pays en fer-
mentation,
Le sénateur Bradbury est ad-

huri de ce que le gouvernement
ait reculé devantla législation de
l’an. dernier. C’est une autre
preuve de la faiblesse du mMis-

barras et rendu plus diffic
d’assurer la stabilité dans le ma
de ouvrier. Il eroit qu’il est cd

injuste de conserver une parci
législation dans nos lois, au tem
actuèl. La guerre est finie,

d’accorder à un sujet britannia
un procès devant ses pairs ave
de le déporter. Le gouver
ment du Manitoba a bien agi lo
qu’il a accordé-un procès équi
ble à Ivens et à ses associés.
Parlement du Canada voudr:
il déporter un sujet britannia
résidant depuis cing ans au
nada sans lui accorder uu pro
équitable?

11 est finalement décidé de
mettre lè bill jusqu’après 1
journement du Sénat.
Dans le rapport du Sénat bi

il a été dit que quinze mois ap
la grève de 1910, quinze ce

On aurait dû dire deux ce
hommes. Les hommes en ont à

pelé au gouvernement après av
manqué d'obtenir justice dev
le Conseil de direction en 19
et non en 1910 comme il a été ¢

Strt———r——
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‘mais rien n'a été fait durant |g
guerre qui ait créé autant d’ef

traire au principe britannique

assurément il n’est que ju

hommes avaient été réinstalE

tère. La situation à Winnipeg
l’an dernier a montré la nécessité LE CHOC
de laisser la loi dans les statuts —_—
telle qu’elle était. Tl parait que
les clauses abrogeantes ont été
dictées par les organisations ou-
vriéres. Est-ce que le Parlement
va laisser les organisations ou-
vrières lui dicter une législation
qui met en danger la stabilité du
pays? La déportation est le meil-
leur châtiment. Le présent bill
encouragera les agitateurs, et est

un aveu de faiblesse de la part
du gouvernement. . -

Lie sénateur Robertson dit que
la législation protevtive de l’an
dernier avait atteint son but,

de M. Moore par Ernest Bilode
journaliste.

Prix: $1.50. En vente A 1’
sociation, Immeuble ‘‘Le Droi

 

SIMPLE QUESTION

 

elle souvent plus difficile à fa
accepter que les fantaisies les p
absurdes?
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| Employez Toujours la

FARINE PREPAREE xxx

   
    

  

Bt vous ferez toujours, rapidement et économiques
ment, des PETIYS PAINS AU LAIT délicieux et.de

À digestion facile, des gâteaux appétissants et des
' pâtisseries parfaites sous tous les rapports. La
| FarmePréparée Brodie est une farine complète qui

ne négessite aucune addition de poudre à pâte,
| de soda, de erême de tartre, de levain ou de sel.

| Paco9 6ieddelon
Brodie&HarvieLimited,

Montréal
Distrib. à Ottawa

8. J. MAJOR, LTÉE
- 126, rue York.
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La première

Puis il y a

- puissent être.  
 

Pourquoi les Allumettes d'EDDY

Il y a plusieurs raisons, mais trois suffiront.

troisième est l’expérience dans la fabrication.

Les allumettes nécessitent du pin mou, à fibre souple.
compagnie Eddy peut se permettre de choisir la meilleure

qualité — parce que d’autres Industries d’Eddy peuvent

prendre soin du reste.

rent l’uniformité.
été perfectionnées au suprême degré, Elles produisent des

allumettes qui sont de bonnes allumettes — non pas de demi-

dllumettés sans têtes ou des éclats.

De longues années àexpérience comptent beaucoup dans la fa-

brication des allumettes. Les allumettes d’Eddy ne sont pas

empoisonneuses. Blles ne se cassent pas, et n'explosent pas quand

on marche dessus.

Songez à oes faits quand vous achèterèz des allumettes et insisiez

pour avoir des allumettes d’Edéy.

sont Meilleures
-

est le bois; la deuxième est la machinerte; et la

La

les machines automatiques modernes qui assu-

Les machines dont fait usage Eddy ont

Elles sont aussi sûres que des allumettes

THE E. B. EDDY CO.
- LIMITED

HULL, CANADA.
Aussi fabricants des fameux

Seaux, Cuvettes à laver, Planches

à Laver€en Fibre Indurée.

Alb   
 

Traduction,française du GU#

Pourquoi la simple vérité €
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B1A SALLE NOTRE-DAME
“le Riv. Pere Philémon Bourassa,
duveal curé de Notre-Dame est allé
ier soir rendre visite aux ouvriers
{11 de prendre mieux contact avec
ix, leur dire le bien qu'il leur veut
ee qu’ilsattend d'eux.
"Lg séance étuit présidée par M. À.
Fyre, président de l'Association ou-
Frère catholique qui présenta de dis-

16 viseur et le remercie ensuite
ridvement.

LE REV. PBRE CURE

La Rév. Père Bourassa dit tout le
haïsir qu'il reseentait de 6e trouver
milleu des ouvriers qu’il aime. II

| suivi les développemeénts du mou-

  
  
   

  
   

  
  

   

   

    
  

  

   

   
   

   

   

  
   
  

 

bh Hull depuis deux ans particulière
ent et il est fier de constater qu'en

temps: très court, dis ont su répa-
Mir es brèches dé doctrine qui‘com-
Méencaient à se faire, et su aussi se

‘ouper pour s’aider. C'est uñe dos
pisoletians. qu'il -éprouve comme cu-

Mi ‘le cette paroisse, de voir que les
riers de Hull, comprennent leur

voir, conneissent leurs obligations.
Las ouvriers en effet ont des obli-
Hops, des devoirs sérieux

[Nous passons actuellement par une
iseen partie accidentelleet en par-
a 'hécessairé. On Ait souvent craîn-,
geune révelution économique; méis

révolution est connue depuis
bpenteans. FHy à cinquante ans,
Pisn'avions que la petite industrie
ec des petits patrons; mais depuis

se industrie aveeJes gros capi-
Hstes. L'ouvriex. de complet qu’il
ait est devenu un espèce de spécia-

bte bien plus dépendant dû pétron,

elquefoie son esclave,

lrtion économique.
Il y a aussi les causes accidentel-
au Boîïmbre desquelles 11 faut

mpter la guerre qui a fait augmen-

ment ouvrier catholique et national F

Fnachine, est arrivée et a créé la;

La

Cette’ lettre Tes’ ‘oùvrière; atrons |

garder parce qu'ils”ou aucôtié pat
être besoin. . ct vu,

L'uniog que | on doit aimer‘doit
être’ natlonale. où“pe peut nier, que
lés unions étrangèresnôusont ‘pro-
curé certains biens; mais Hont-elles
capables de. répondreAnos aspira-
tions, nationales, Non, Les ouvriers.
canadiens catholj es sont gapahles
de sedirlger euPace aussi bien
que les autres et-ils n'ont pas be-
soin d'aller chercher. à l’étranger
les chefs dont ils ont -basoin.Ils en|
ont ‘detrès intell{gouts et de très
dévoués. ‘Les ufitons doivent être
nationales encore parce que’ ous
devons garder notre ‘argent chez;
nous.

Cette anlon‘doit être, catholique,
1 n'y & plus moyen” d’en douter |
pafés queslds”Papes: font ane obii-¥
gation de.eansoiBnee “aux CatHoii-
ques qui le peuvent dé s'unir aux

autres catholiques. :
Si Je parlais, dit-il, à des,1patrons

catholiques; je Tour! dirdfd: Soyez
donc. aussi ntellgeats que lès “YHa-
trong. protestants qui partentide To-
ronto pour venir établir leurs in-
dutries dans la provinces de. Québee
à Ta tonditiohs due Tes curés avant,
sent catholiquement leufs ‘oüÿrférs.
S'ils agissent'airiÿi c'est:qu’ils com-
rennent la.vepe -de l'organien-

nous odtiués À mbattré Tes pa-
trons AEA lorsque hous‘de-
vrigns 466 -déféniré? . Ne. nous *fai-|.
SONS. pag;jai Ugion, dlest ihutile de
combattre,lermouvement puvrier! ;
dans Péshoiri Je,“tuer: on pent I
1b retardersid ohrie pèût&tiarrae|
ter, parce: dde l'éuvrier. a: Te droit|.
de s'unir. ”

Ce qu’il. faut c'estque pur]
WCest 1a la grande ‘cayse de laré- [fes patrons et’ ‘leg Quyriers, c'est

de: -s'entendre.Le Pane -deman-|
de dans sa dernière lettre. aux
Patrons. de ne,- pas seulement
se -montrer justes envers. leurs

llle coltde la vie. Pendant cette ‘quvtiets, mais d’être. ‘éhcore’ chä-
arre-on a augmenté la destruction
diminué ie production; 11 ne pou-
it se faire que l'équitibre fut main+
mu. Ce n'est là qu’une cause acci-
intelle qui finira. La crise créée
r la guerre en eut uné de produc-
n.
est elle qui a fait tant de
emin depuis quelques années au
uvement ouvrier dans notre pays.

syndicat est devenu -aujourd’hui
cessaire à l'ouvrier dans la lytte

  

   
   

    

ion:
MLes ouvriers b'unissent, He en ont
droit, un droit voulupdr la natu.
et de Personné-né peut njér.ige
it dst Approuvé-et Tecomhu prriy

[zlise. -les quvriers ont le droit
s'unir parce duils ofit 19"degbir,
vivre Ce droita cependant'bes
rites 11, faut prévoir fe jeur ou

; organt LE oùvrières pour être

     

def: 2

ritablés.Par ‘tontre,M demande x
louvriersde respectés laurë patrotis,
da na pas les regarder comme l’en-
newi, à l'exemple des. Socialistes.
La patron a besoin de l'éuvrier. Bt;
l’ouvrier a besdin du patron: ge.
sont les deux bras essentiels de l’in-
dustrie, 11 faut travailler à s’énted-
dre.
I ya des ‘patrons injustes, ay

devoir. Les ouvriers ne doivent pas|
‘l doitlivrer pour sapropre-pror|oublier.œil"faut. une0làsté-difi-

geante, que tout le monde ne peut
pas- être riche.sobgud les souffran-
ces Sont le Partage sautemajorité

gs hymalys, le Monde
ne peut pas être riche, mais tout
lé"tMéhde;HWétrg"Hélfreuxatc’es
à que ta réligioh,«arrivesetijen*
‘point dans 1'Brgafiiation quvriète.

Si on pbrd de teat i
inéealitesAles, op marchesTnetes à travaliler & Vabatase- [vitaiui hie préludi

put das Tomires.

=

lLorsguele coût |ble àTES dr préfionsy
lä*vié aûra diminuê et que les.prix {garde, 61 = uébeehoussotimés
maeché ne pepmetirond plus. sux

trons, de payer les selairés d'au-
jirdh it faudra de toute justicd

e les ouvriers acceptent des diiai--
tof de églaires. C'estdonc qu’il
t elite des restrictions a I'u-
pn. *

tre*siilomiete c'est tâcher. |
elôpper proFossionmeliens#Rtri
oment, & tous 1es’ poiirté-à
uvrièr doit aimer -soñ port,

uésle union devrez-vousfim dud
nda. ici le: Rev Pad, 2?Vol
stion assez délicate, mäfs‘tteoR

justement trancher une:
eamJ dans sa lettre A Mgr I'E.
ue de Bergame. C'est.dans cette
tre qu’il trace tout récemment en-
© lea devoirs etles obligations des
tres, des patrons et des ouvriers
regard de ln question. ouvrière.

= a ere 

ïe Permettez pas à a a

. CONSTIPATION
l’empoisonner votre sang. Si
otra. foie et vos intesting né.
onctionnent pas correctement
prenez les

   

 

 A CL ATANTE
[RAEIEE

W azatit auxfruits: prunes, f1-
ues, tamarine des Indes, etc.

in vente partout, 25e,

»XR. FARLEY, Pharmacien.
. 4 a Hull, Qué. 2 .

 

Leler du mois de mai

nous déménagerons au.

No 561 rue Sussex. Une

ortedelarue Rideau:

bu

M. BÉLANGER
Optométriste Spécialiste

32, RUE RIDEAU

ttes-de 1a Gare Contfaly

mioame.

  

   de/

Sa Grandeur M Fl'Archerêque. “.

malades à ce sujot; ‘dans tes autres
provincesQn est-gangrané..…. IL Ta it
one s'efforcerde.se. monies catht

n

ligue tous.les jours.de.la semaine Bt
gu travail comme chezs6l. LaJu
tion de travaH eat une
justice et c'est.orTole-“prêtre
doit intervenirpour êtreSagdien de

morale,
3 Jie comprends tuétrément, ait-k,

5 ‘que 1e prêtre pttfèse comméttre d
éfréurs, maidide'42 à:/lui niér lp

ups: diofl de s'octuper- de la. question
‘ouvrière 11 y a de la marge. Le .ca-
tholig\é ‘qui bafoud T&SUHTBHSoo
tholiques est un catholique en dé-

Le Rév. Père dit ensuite qu11 est.
prêtà visiter tous les groupes à con-

fnvite les Oblats à £emôler à ces.
groupes, on s’efforcéra“de trouver|

M les prêtres nécessaires pour répon=
ldre aux-désirs- É peut parlet frari-
chement ainsi parce qu’il a apporté
avec lui en venant à Hull. l’appro-
bation de ses supérieurs et celle de

Notre ‘moüvénent est -Férieux,
dit-il, soyezcotiflants dan®vos a-

, (môniers gai travaillent pour vous.
Les prêtresveulent l’unfon de-tou-
tes 16“Glasses. C’est eux qu: ont
sauvé là race et c'est eux qui veu-
lent encore la sauver des dangers
actuels &t futtire: ‘-,
Vous savez ce que les. Oblats on

gl tadt pour Hult- et voué pouvez‘etre
assurés. qu'ils’ évitant tontiater|-
leur travail. Pour.-ma. part, dit-i],

vaincus que je n'dpargnerai riem
pourle faire.

M.t: puptts at
"MDupuis edt “gusnite:tavitd. Hf

| diva quelques mots. Jl dis tout le
À |plaistr qu’il pend’entendre Ie Rév.|

ji Pdre Curé qu’il  félicite de. tout
cogur des bons conseils qu'il & don.

#inés. Pour sa part,il a connu les mi-
sères des ouvriers et est content de
les aider: 1l à connu-aussi ce que

M'les Pères Oblats ont fait pour Hull
et il leur doit uhe éternelle recon-
naissance. Il à entendu ceseir des
choses que jamais ‘les polisictens
n'ont osé dire et il en est content.
H présente ses souhaits de longue

{vie au-nouveay~curé,
Le Rév. Pèré Bonhomme; œumO>

Inter de I’Association dit. atssi. quèl-
Ïques paroles de remaréiements au
Rév. Père Curé et dit-quelle foi ar-
dente 11 trouve chez nos. ouvriers.

M | Aveccette foi, 11 est certai du suc-
| chs du mouvement cathalique,

 

THOMAS A. GUAY
Marchand tailleur, ouvrage ga-

ranti, et réparages de tonitessortes,
jangl6 dés res Garneäu et St-Ré-
Eidempteur, Bull. | 108-167

>22

SING LONG 

doi¥ent la relire, lz indd for | Jal>

fon tatholigu85fombatér serions-

a des ouvrièrsqui ne font pdseur.

a véritédès |"

saecord avec le Pape. ><. 1—2000 000 003
ser132 rue Laval, Hull . Tél. Sh.

dition qu'ilssofent établis sur une |.
base nationale et catholique. Si on4…

‘eu terminant, sbyez assuréÿ que sii
|je peux faire ‘quelque chose pourles:
pbtrons et les ouvriers, soyus oof|

:- ONDOIT BAISSER
£a hausse du prix de la bière ah|.
honcéa par les hateliers A l’aurore |
dupréimier mal, n’a pas‘eu le suc»

cru. la’ population plus avide que
<ela de boire-et ce qui est arrivé
c'estque.les gens se sont. abstenus
de visiter Tes hôtels et que ces éta-
Hlissementsbntété loin de faire tes
‘affaires qu'ils: espéralent. Aubsi
hier; il y & eu brisure dans les. prix
at les établissements du nerd ont

sous le vètre. Ondit qué ès antrés'
ont suivi ou- suivront,

ripnégaiiadgPvolotol
portant,

 

M$“DUSSAULTDecéne|
meer .

‘ÎLe Ÿ nai, à l'âke de ‘63 ans, auf
No 32 rue Leéic, s'ehdortiait dou- |
cement dans le Seigneur, M. Stanfs-
las Dussault, époux ‘de’ Marily:
Mousseau. Qutre spn épouse, qua-
tre enfants luisurvivént, Aldoria,|'

Htonine, "Iflaisse |"
ausssf deux frèrès:”Doïmina et Ar-|-
Edgar; Belzôra, A

sène;-uhe: soeur, ‘ Madame Joseph
Barbeau tqusde HuH. ;
Lé sérvice . funèbre, “aura Heu

Junël, le 10 mai, 3 huit Heures, en
’égllsé‘Notre-Damé de. Graces, dc

:HuH. . ‘La dépoaille thortelle sé rén-
Sa ensuite. aucimetière, de la fa-
ac, Saint-Paul, Aylpersi où”aus

InBymation. _

 

“BEAURAPPORT
dictedie mgm |

oy‘sommes. an, plaisiydu pu-
bHiet ‘petit’rapport de M. I'inspse- |
teur: Jéifiti qu’on ¥eut - bien "fon:
communiquesde sa visite a YHeote -
Bt-Thomasd'Aquin. -

“L'examen fes classes >été très
Sattsfäisant, les élèves ont très bien
répénduaux%estiôns qui.leur ont
été"pôsées. "JÉ suistrès gatistit
des progresdes élèves: 1és direatri-
ces ot les institutrices ont fait uz
travail sérieux’..

I'ingpetteur ‘est ‘anssi ‘satisfaisant
pour toutes nos écoles.

." JUGEMENT
aI{y)

Mme Landers, accusée de val..n
été acaüittée en cour hier, et Mme
Monettéqui -avait plaidé coupable à

 

Courouve et Me Marion.

LECONSDE PIANO

 

Verdun, Hull, désire Informer “ses
anciens élèves. qu’elle qontinuera 3
donnet des léçons depiano comme
par Je Passé. _ Lu
#2ereàie se

14 al Lag t 1 C = Le s +;ele a: NS .

A partir da Inndf lé 10 mailé ‘bu-
reau de postede Hull dermera A
sept “heures p.. Les personnes

se proeurér leur: MailleJusqu’àHuit
ep heures Pesfi.

Chavax K,.voitures, harnais sim-
ples ét doubles, vaches, à bonmar-
chépourpromptrchéteur.S'adres-

3082, ue 106-108

“AVENDRE

  

raison Teat-Flarènti $2 0.00
Maison 120, rue Garneau 700.00
Maison 4, rue Charlévoix 200.00 i
Maison rue Bagot . . , . 800.00
Maison et3Lots, Pare

? laditoerot terrain’ pue,-;.sho.00
Duquesne . . 1,100.00

Maison 5, rus Garheau. 1,200.00
Maison et tertain‘ Tue .

Matson en tôle galv: 90,
Monteslmy. 1,600.00

4 Matson et 2'lots rue Berri - 1,700.00

Matton” et terrain’

Cottageetc: terrain,vite ‘
Lola No§2 . .

Z maldon terraim prix. 11
“sotr chtique rue Mont. Lu
él ; a Pre .2,500.00
Maison gf rain rue.

‘Davis 4dperai 80.8, + 8,000.00
Cottage ot “terrains Ave.

Laurier—.,. . 3,600.00
Maison ‘et terrain "Bou:

. levard"8t-Joseph 3,600.00
Cour: dé commerce ot 2 .
“lots 265, rue Montcalm 3,800.00 !

Maison, 50: cordes bols, -
* cheval et,voituresvue. tx
Montcalm . . . i, . 4000.90

Maison et terrain rue ‘
Boulevard S-Joseÿt en - ;
face de l’église .‘ ‘1: 5,000.80

‘Méeucoin et 2 lots, Mopt- Lo
.ealmet Walker .° . 4,300.00

|Cottag 8.st téprain | dn :
6,000.90briqu : .

Place der tomatstde“ot.8
lots en facs dé|‘éblise,

|dtuire et “grand ter-
ral, ‘Boulevard:8t-Jo-
geph ; 4 +221 + 2 2 3,500.00

_-- Aussi nouns avons. las plus beaux
lots da Wrightville ‘A vendre.

Ooiditions compjant.étpalements
{taciem.” La buanderie anciennement-Tl

Tua du. Pont,.cora à. l'avenir. à0%.
rue Wellington, Evil. 106-111

215,RUE MONTOALN, HULL.
Tél: Sherwood 2104.

x

dès-aur lequel on edpérait. On avait 2°,

‘Datssé le prix deleur blére à, cinq |.

. Si on pouyait:réussir ahssi. bien |; .
avec le prix -des- patates, nous au-|.

iehzu im-"

À~~
BAS’

On: hous dit qué le rapport dc

été condamnée 2 $50 d'amands Libel”
puctiss.-élalent rerrésentdes. pet1la x

+ Mme Amadors Montlon, £8 rue

K
ayant des boftés postales pourront |

  

ET MARDI,

7"[IgSeIendail

reEE

  

 

TeNGviPupDE:HULL ET’“DefAEN
/TOURY 8 yebir vtéiter le frahd ‘magasin départemental.de
1e tue Di. Pontde 174-8 180 — nous donnerens,LUNDI

une réduction de 10 POUR CENT sur tout
achat fait pendant ces deux jours. C'est-à-dire qu'après avoir

.acheté tout ce dant vous avez besoin iàdes.pi qui 5sontHo très
aknous: vous réméttrône” : A ONF A ©

 

pourenachatFA$n.obylron,10 5
;pauulaches do $2.00on vous remettrabn. AI
—pour un acknt de$10.,on vous remettra $1.00.+

etainsi de “sulfe.
‘timeilté, nous eniiinérots’plug’basgal
alphabétigue.- .

ÉTICLES Hoûr Tudor:
ARTICLES dé tohette. 5
ARTICLES" de . fantatvts:

LOUSES. de “foie,” elleat
B ninon.

.. BOQUCLESpap
:pour nommés,

enfants.
< BOUTONS de, toutes sortes.

CORSETS.
CAMISOLES.pour. toms

- COMBINAISONS dETÉpout
hommes, femmes et eñfaitse

"CHAPBAUXd'enfants. :

… GASQUES BOUDOIR. - »

CHAPEAUX garnisat Don“BALE.
nis.

ORAVATES pourhomies
COUVERTURE er fanoliette.
CONFORTABLES.
-COUVERTURESkaAUT,

RAPÉRIE
DRAPS
PENTELLES.

DOUBLURE unie où “rndtninie.
à TOFFES à robes -

. BTOFFES-àjupe post,

FL de chuléars.
"TU PICHUS pourI'

FBUILLES: de musique
française et anglaise...
ANTS,pour, hommes et.tomer

mes.
- GARDE - PoUSssitRE"|

pout hothmes, -
‘ABITS pour lomthes, jeu-

nes gens et. parcone, ©La
HABITS de baig, -

1 NSERsonsge progre

pq"‘das &"totits wat:

og NOS ootrts et tongs,
olif patrons.

Pi Us don ofune Jd6 de’ Hos’ rafids ast JR
pur ous de oenosartispar Têture”

ahas” et

DapPS“ titteHiek".mi

is

ee

ÿ INGHRIÉ.pour reps’ gt
sae Zenfants.

LAINE A tricotern.

MOUSSÉLINE ‘ét

e
m

- MANTBAUX Je pluie. .
N°?BTS pour Cheveux~

i NETi woe To

braids, elc.

POUDRE -de” toilette.

"PORTE-MON,

UBANS.
_+R°RIDEAUX. Lo

ÔIES ET SAINS.
|§ SHRVTETTES de 106.

mes, femtimés éf érifahts.
HAWLS

| -- datcons.
I"Ainepour,femmes. .

EiàArideatc.”
“POTLE ciréeé.

sie
fo EFA Gos

¢

Bsgaktn aépaitementa.

TatiHULL \nes nog. vitrines.
À ‘

 

 

N.J.MARION,LL. B.
AVOCAT

: 197, Rus Printipae Hull Qué-

©. TELEPHONE:

|shw'd 1837 Rés.Shor’à 1420 °

 

 
 

Elisabeth . . 1,250.00 | { Rent DESROSIERS,BA |
T8: Sherwood 8200,

187, Rue Prinéipalé +s Hull,
Argent à prêter, rigfe- |
ment de sutcegsion

dtaeaAEddil roihsdide5)
or ” . ty La}

  

ARI ,8MAI 1920.

va. Dong au

: tontinuerons.

| consede taCité deHull, àson

 

qq}Pains

|de.ange,
A our IMPs .e e A

i AR

 

COUSHTTR # vidéautarr
“ MOUSSELINE a robes. te A

NOTIONS dedoutes,22

BJETS-MENUS. tots.aut
;0 pingles, pigyilles, galpn,

| PABAPLBIES,©. 7c ui.

PULLOVER jeunesiles.

 

 PENTATLONS|Sout‘Honites.
1 besoin deg

ROBES... en: mousseliia -
pour ‘tilleites re 3312 ans,

“ SOUS-VETEMENTS,pour.a

- SALOPRTTES pourhoned êt
i

i
d

Vie“uals.ob de fantal-

[FC"ERNESTST-JEAN|.

Les chars paspent à. là porte. a

ri,

 

 

   
| #=———= ==

oÀBeachy

“Beauchamp &Eliott. |
- - Avocatset. Drocurenrs

Telsphona;Sheriiond 1867.
187 Rue Principale, HULL

 
 

t |Maison. 41, \Wallser,. .  2,006.00

“Didüessé .. 2,300.00
‘Maisol . oh terrain °“asi, Sr

Maisanneuve- SOON à 4 $300.00
‘Mafdon Bt terrain 24; fue: en es

‘Chätiveau . . . ;. 2,200.00 4

d'u:-18,700.00 i E

Wrightehle |, CL sion%

 

DALPÉFRÈRES1
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AUXag

À VOLAILLES;ni|
AseMoNTMINE—. LA! À

À 16plalsir d’añnoncer Àsex nôté-
breux amis qu'il vient d'être norJ
mé rofactureaude Ia plus grands
mänufacture au pays, d'’articies-
d'avichlture, d’apiculturAett pour.

¢ Ja: celturé du Lapin.
“…= Gaulin Lirhités de qu Deux

. Magasins sont ouverts pour pers |
mettreaus Canadiens-françaisdes
deux es, Ottawaet de Hull
de pouvoir se procurer tous lesar.

: ticles concernant ces Îignes, €; |
depot pincipalssera au-No.349; rue Dalhousie, Ottawa, et à l'angle
des tués Davies et Walker, à 'Wrightville, HulL.- Yous trouverez à-
ces magasing, toutes sovtes de couveuses à air chaud et à l’électri-:
cité, . aussi les fameuses éléveusés Québecofses Gérmeuses “La
Québecoise”, nids à trappe, alireuvoir et augettés automatiques,
fontaines sanitaires, tremies automatiques, sac à verdure, boîtés ©
à oeufs de toutes dimensions, mireyses électriques, oeufs artiff-

i clels, thermomètreé, batides et anneaux, emporte-pièce, embartas .
pour poules couvenses combiné “Gaulin’’ pour la conservation des
oeufs. Poudre Sauvegarde alimèntaire, Poudre Sauvegarde ingec- ‘
ticide; Onguent pour les poux. Onguent pour la galle des volail!
Nourritures. Grain mélangé spécial pour la ponte. Motlée spécialepotir 1a poñte. Moulée spéciale pour poulets. Grain spécial pourpoulets. Coquille Gaulin, Graviér Trésôr de ia Basse-Cour, e-
nies pour. lapin. Abreuvoirs, et mangeolres pour lapin, abreuvooirsn tôle.

“LY.MONTMINY 5...I
500, RUE.E DALEQUME. Te. GY, 3385 We. 55HULL.

desdedCL SN IIDA)Gr SaISà re LdEEE AITANS LV IGIAE LICE SI ES 2 ETS  
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ienetout Ÿ
‘de vacances Madame Lacaisse,

leur grande amie, veut rester avec
elles pendant les mois de chaleur.

=} “Chaque samedi sair:de-?+-8-bre.-
ses portes seront ouvertes aux de-
moiselles qui pensent à l'avenir et

rqani—veulent. rester- indépendantes? +
jusquau dernierjour deleur,vie.

Métfons-nots“dit pain=sur “lu
planche. paur lasaisonstile auld
vieillesse.

C. PRUDENCE.

LE PAINNATHNATIONAL4
Le.CompagniedEde.Rain. Nationale

once-t-on, Qveir une
pépula $

tion de‘Hull à l'ettouragat à6pré-,
: (férence aux ‘étalilissements étran-
pu -Pour pete pan Rous:Po

: (toujours préché cette
i beptdue nt

i]J VOYAGEURS
bséridléé ce sbitdes!sat

decommerce. Thug d’# fertroht.

ALANOUVELLEADRESSE.
marchand-tgilleur ue

es clients et
istentent, à

h

campagre pour ‘invitér

totiréger le comingres lo

 

   

va.

 

gesiNSTITUTRICES
Toutes les institutrdvéif dë14 fille

sont priées de se réunir lundi pro
> [ebabi, à:4 3-4 Hire, dans la: saîlb dej

-, : ebant; de1a. paroisse NotrorDgmgs-

— «AVIS.PUBLIC--

 

  *drift ae

Est. pir le présent, donpé,. queleJe
al -

‘serblée‘régulière téfud'Tundi le 3 jà
mat 1930; à -adopté Aa rosgtation
sujvante::- oer 0 “Ce+

“Que.touslès citoyens sont priés
de faiteou fairs faire un nbJtoage

114
12 mai eonrant; at de. blem .xpuloir ÿ
8e reneJà- oette demande dans se;

TH publique.”

Éériéräl-dé leurs cours“les 1

i’
Ate.5mat 1920.

H.BOULAY,

 

    4. REVOIR =

uC

NOUVEAU”Fe
SALON DE "BARBIER

Il me ‘fait plgisird'annoncer i
mes deHUILE Amis st aux mos-
siéure de Hull quneJvigns defaire (ff

àPouverturé

par£ums,“ÆavonSE

‘|sa@è, tabac et cigarettes.
Messieurs lesoBarbiors, n'oubliez{--

pas de. ve 0. YQ i yous avez! .

Kpindse ES

Votre desbli est sollicité.

L. Michon
4714, RUE DU PONT.

Boutique d'union, Tél: 6.:ABGL W. ‘

 

ATTENTION!
Fourdusi payer clier ‘pour ‘vos -

“ |matériauxde coñstruëtfonen‘fer-
{ rponeries, quandan.peutmous
Jas veddre 4 meilleur marchés

SPECIALITES
Papier- À touverture Panomaid|
“1ph. le monlean;.ak EReat; |

Je rouleau, …
:sa.00.le ronleauplis .

7 ASPHALTE.AMAZON]
2plis .….-$ le rouleau

le rouleau,-
polls de toutes sortes, ciment,
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“La justice de Dien”
N'allez pas croire, chers lec-

teurs, qu’en raison d'un. silence
plutôt prolongé de nos amateurs, la
saison théâtrale d'Ottawa ainsi que
“de Hull est terminée. Bien loin de
là, car nous voyons à l'affiche du
9 au 13 mai, dans nos diverses sal-
les que le groupe Sanche dont la
renommée n’est plus à commenter
donnera une magnifique pièce inti-
tulée “La Justice de Dieu”, La Jus-
tice de Dieu est un mélodrame en
6 tableaux, d’Anicet Bourgeois et
Paul Foucher. Si nous en ju-
geons d’après le petit sommarre que
nous en donnons à la suite de cet
article, elle est une des plus inté-
ressantes pièces encore produites
sur nos scènes locales par nos ama-
teurs.

Par conséquent, inutile de dire
que lorsqu'il s'agit de se dévouer
pour notre public, nos amateurs

sont toujours les premiers. Les heu-
res agréables que dans le passé ils
ont su nous procurer sont un té-
moignage de leur réelle valeur, tant
comme artistes que comme éduca-
teurs. Car, les pièces que donnent
nos amateurs sont toujours d’un ca-
ractère moral irréprochable, ce qui
fait leur gloire et qui constitue tout
leur mérite.

Sous la direction de M. Wilfrid
Sanche, La Justice de Dieu sera in-
terprétée par nos meilleurs artistes
amateurs. Nous voyons au program-
me, MM. A. Dupont, L. Beaulne, O.
Auger, E. Bédard, Miles J. DesLau-
riers et T. Ménard. Ce sont là les
principaux acteurs. Pourquoi nous
arréterions-nous maintenant sur
les mérites d’un chacun en particu-
lier, alors que tous jouisseut d’une
réputation qu’il ne nous est plus

permis de critiquer ?

La Justice de Dieu sera donnée
en trois endroits successivement.
D'abord, demain et lundi’ soir à la
salle Notre-Dame de Hull, avec ma-
tinée pour les enfants demain à
2.30 heures. Ensuite, mardi le 11
mai à la salle St-François d’Assises,
et enfin jeudi le 16 mai à la saHe
Ste-Anne. Il y aura matinée pour
les enfants ce même jour à 2.30
heures. Le prix d’entrée est de 10
sous.

Donc nous nous donnons rendez-
vous, en ces différents endroits
avec tous les amateurs de bon théa-
tre. Les prix sont populaires, 50,
35 et 25 sous. Pour les soirées de
Ja salle Notre-Dame, les billets' peu-
vent être obtenus, à la pharmacie
Thérisn, enface du bureau de poste
de Hull. Pour St-François d’Assises,
chez M. Ernest Laorche, marchand
1084 rue Wellington. et pour la
salle Ste-Anne, à la pharmacie Fé-
dérale, rue St-Patrice, et au maga-
sin R. J. Bastien, rue Dalhousie.

Personnages — Francis Norbert,
supposé Edouard de Nointel, Oscar
Auger; Julien Dauriat, jeune ou-

vrier, A. Dupont; Bernard, inten-

dant du château de Nointel( E. Bé-
dard; Landry, le notaire, J. B. Cha-
rette; Robin Tardif,, (très curieux),
L. Beaulne; le lieutenant criminel,
J. Lebeau; le médecin, R. Fleury;
Georges, domestique, R. Dubois;
Marguerite Simon, Mlle M. T. Mé-
nard; Genevieve, fille adoptive de
Mme Dauriat, Mlle J. Deslauriers;
Madame Dauriat, idlle L. Blanchet-
te; Marianne, au service de Mme
Dauriat, Mlle A. Laroche.

Premier tableau—Intérieur de la
maison du garde. Les ambitions de
Robir. Norbert et Bernard en con-
ciliabule. Le notaire ne veut rien
dire. Arrivée inattendu de Margue-
rite Simon. Elle apprend la terrible
vérité et meurt empoisonnée. Un

sépulcre fermé.
Deuxième tableau-—Chez Mada-

me Deuriat. La mère et la fille Ro-
bin met sa ville natale en ébullition.
M. Landry a des renseignements.
Une visite du marquis. Nointel ap-
prend à Bernard où sont les huit
cent mille livres. Amour d’une
soeur et d’un frère. Julien partira.
Nointel demande la main de Mille
Dauriat. Geneviève se sacrifie.

Troisième tableau-—Encore chez
Mme Dauriat. Le matin du maria-
ge. Robin se risque. Geneviève et
Julien apprenne la vérité. Mariée!
Désespoir de Julien. L'ouvrier de la
nuit du 16 septembre. .

Quatrième tableau—Au château
de Nointel. Les domestiques jasent.
Entretien de Geneviève avec son
mari. Julien commence à embarras-
ser le marquis. Robin dit sa façon
de penser. Bernard tuera Julien.
Nointel le somnambule. :

Cinquiéme tableau—ILe parc et
la maison du garde. Genevieve et
Robin. Fatal sommeil de Nointel.
Te meurtre! mon assassin c'est Ju-
lien.

Sixième tableau—Intérieur de la
maison du garde. Robin ramène
Bernard. Seul pour se défendre. Les
deux traîtres. Geneviève n’est plus
la fiancée calme d’hier. Interroga-

toire du lieutenant-criminel. Julien
se souvient, La justice de Dieu.

Scandale dans un théâtre
Londonien

Londres. 7. — L'interruption de
la première représentation de la
piece de J. Hartley Manners “A
Night in Rome”, au théAtre Garrick
hier soir. a continué à être le fait
important du jour dans les jour-
naux dugsoir, qui dénoncent cette
afafire dans leurs articles de fond.
Les journaux continuent à croire

que l'attaque était préméditée,
quoique la raison pour celle-ci reste
un mystère. L'enquête continue,
toutefois, car le directeur Cochrane
veut connaître les faits réels.

Mile Laurette Taylor. l’étoile
américaine de la pièce, qui semblait
tout d’abord vouloir revenir aux
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continuer. La pièce sera représen-

‘let le Playgoers' Club a invité l’é-

THEATRE|

3 lune musique un peu énervante et
ME jqui m’a paru fort adroite, autant:

à que j'aie le droit d’en juger. Il y a |

tée lundi prochain.
De toutes parts, Mlle Taylor re-

coit des témoignages de sympathie

toile et son mari, M. Manuers, ¢om-
me invités d'honneur à un diner.
On explique l'incident de différen-
tes façons. Certains disent que cet
incident a été provoqué afin de
créer de l'inimitié entre les Améri-
cains et les Anglais. D'autres disent
que l'acte a été commis par des Al-
lemands, parce que M. Cochrane
avait refusé de joue. des pièces al-
lemandes et de permettre aux Alle-
mands d’entrer dans son théâtre.

Un directeur de théâtre a même
déclaré que la manifestation était
probablement due à une remarque
faite par Miss Taylor à son retour
dé Londres ,après avoir joué dans
“peg O' My Heart”. Elle avait été
très émue par les raids aériens et

les journaux américains avaient pu-
blié une déclaration de l'actrice
dans laquelle elle aurait dit qu’elle
était heureuse d’avoir quitté cette
“horrible Angleterre.”

M. James Mathews, le directeur
financier du Garick et récemment
de l’Hippodrome de New-York, a
déclaré qu’il était convaincu que la
manifestation n’avait pas été orga-
nisée et que les gens, dans la gale-
rie, avaient commencé à faire du
bruit parce qu'ils ne pouvaient pas
bien voir la pièce.

Le théâtre à Paris
Je suis terriblement en retard

pour parler du charmant ‘spectacle
de musique’’ organisé par M. Jean
Cocteau, à la Comédie des Champs-
Elysées, et spécialement du ‘Boeuf
sur le Toit”, qui en était la partie
proprement dramatique.

L'annonce de cette pantomine au.
titre énigmatique, et qui devait être
jouée par des clowns, faisait crain-
dre que M. Cocteau, candidat à la
succession de Guillaume Apollinai-
re, ne nous dérangeât pour assister
à quelque nmlaisanterie douteuse,
aussi vide qu'une manifestation da-
daïste, aussi incohérente et impro-
visée que certains “Spectacles
d’art’” que nous connaissons trop
en Suisse française, M. Cocteau a si
souvent crié au loup qu’on hésitait,
cette fois-ci, à croire au sérieux de
sa tentative.
On avait tort. Je ne pense point,

qu'en créant une sorte de drame qui
tient un peu de ballet, un peu de
mimodrame er beaucoup du ciné-
ma, il montre une voie sur laquelle
il serait prudent pour d’autres de
s’aventurer, mais son petit acte,

moins comique peut-être que cu-
rieux, est infiniment agréable à re-
garder et à suivre. C’est d’une ex-
trême fantaisie et ça n’est jamais
déréglé; on sent un esprit qui s’a-
muse à l’ineohérence, sans pourtant
renoncer jamais à la logique. Des
images passent devant mes yeux,
étranges et déformées, mais qui
s’enchaînent, :omme s'enchaînent
dans le cerveau des idées lointaines
et cependant associées. C’est bizar-
re, mais c’est composé, et surtout
c’est extrêmement intelligent.

Je no connais pas l'ivresse que
donne le whisky; je l’imagine voisi-
ne de l’état où nous plonge la con-
templation du ‘‘Boeuf sur le Toit”.
une espèce de béatitude dans le-
quelle nous pouvons voir, sans nous
étonner, des êtres â”têtes énormes
——les clowns sont coiffés de mas-
“Lüs en carton qui les font ressem-

LE URUbi, VSLAWA, VASLSUL, 5 MAI Vk.

Pièces allemandes
La presse germanique annonce

avec orgueil que deux pièces de
dramaturges allemands vost ‘’après
l'arrêt de cinq ans’ (sic) être re-
présentées à Londres. .-

La première, ‘De l'aube À mi-
nuit’, est signée: Georges Kaiser.

La seconde, intitulée ‘Die Wand-
lund”, d'Ernst Toller, serait tradui-
te en anglais par M. Douglas Gol-
dring, secrétaire du groupe ‘‘Clar-
té”.

Le journal boche où nous pui-
sons ces renseignements ajoute
qu’en ce moment la même pièce est
traduite en français par M. Henri
Barbusse, en suédoig par M. K.-D.
Marcus, et en espagnol par M. Pe-
dro Calderon de la Rarca.

Tragédie moderne
ACTE T

(Avenue des Champs-Elysées. Dans
l’une de ces petites maisons quil
subsistent encore entre les immeu-
bles magnifiques, un petit apparte-

ment de quatre pièces. Au salon,
deux dames: la locataire (qui veut
sousiouer) et une candidate loca-
taire.)
La locataire-- Oui, madame, je

paye ici 4.000 francs par an...
La candidate. —Alors, pourquoi me

le Sbus-touer 6,000 ?
La locataire. —Je vous cède les ta-

pis, les rideaux... :
La candidate.— Oh! il y gn a blen

pour 500 francs !
La locataire.— A prendre ou à

laisser. chère madame! Je vous sous-
loue mon appartement 6,000 et, de

plus j'exige un versement de 15,000
francs.
La candidate.— 15.000 framcs ?
La locataire.— Pas un sou

moins...
La candidate.— C’est bien mada-

me, je vais réfléchir..je...je vous
donnerai réponse...
La locataire— A votre aise. ma-

dame. si n'est pas vous, ce sera une
autre...Au revoir madame... ,

(La candidate sort).
ACTE II

(La candidate locataire chez sun avo-
cat.)
La candidate— Eh bien, maître! !

Que pensez-vous de cela ? 6,000
‘francs de loyer et 15,000 francs !

L'avocat— Mon Dieu, madame...
que voulez-vous. ..I ! n'y a rien à fai-
Te...rien.... ;
La candidate.— Mais. voyons. mai-

tre, c’est un vol ¢honté, une escro-
querie! Et la loi ?
L'avocat— Oh! la loi...la loi...

Evidemment, vous pourriez déposer
une plainte...mais il faudra faire la
preuve... Et cette Raillarde niera...
Vous ne pourrez pas démontrer que

vous avez raison... "
La candidate—Mais c'est abpmi-

nable! Alors. il faut se laisser écor-
cher. ..égorger... comme des mou-
tons, sans rien dire ?
L’avocat— Hélas! vous pourrez,

au contraire. dire tout ce que vous
voudrez . Seulement, ça ne servira

de

 à rien...Cependant...

 
  bler à de vieilles caricatures-—vê-

tus de costumes grotesques mais
harmonieux, s'agiter bizarrement.
dans un bar, où un policeman géant
vient les troubler; le policeman se
fait décapiter par le ventilateur et
une femme danse autour de sa tôte
la danse de Salomé; tout le monde
s'en va; le barman verse dans le
corps du policeman force alcools,
tui Yemet la tête sur les épaules et
le ressuscite. Tout cela silencieuse-
ment, lentement, accompagné par

des couleurs qui bougent agréable- !
ment, dans les gestes un rythme
imprévu mais sûr, et ce grand.
charme d’une pensée qui ne s’ex-
prime que par des allusions.

Dans la pièce de M. Vildrac, au
Vieux-Colombier, tout se précise au
contraire. Il est même assez cu-
rieux de voir ce poète, séduit jadis !
par ce qu'on appela l’unanimisme,
écrire une pièce aussi conforme à |
l'esthétique de l’ancien Théâtre li-
bre et de la voir jouer-——remarqua- |
blement d’ailleurs—sur une scène ’
dont la plupart des fondateurs sont ,

boliste.

Elle était à bout

Jem'étais tellementépuisée
par le travail que jen'en pou-

vais plus. Des amies, qui

venaient me voir, me parlè-

rent si bien des Pilules Rou-

gesque j'eus confiance et em-
ployai ceremède. Trois boi-

tes m'ont soulagée et six boi-

tes m'ont remise. Je les re-
commande amon tour, Jen
ferai prendre à mes enfants

et en prendrai moi-mêmeen-

core quand je le jugerai op-
portun. Mme O. Forget, 138,

rue Aiken, Lowell, Mass.
encore tout pleins de l'esprit ve]

De ceci d’ailleurs, la pièce de M.
Vildrac étant d’un intérêt certain
et d’une valeur réelle, nous ne pou-
vons que mous réjouir. On y peut
voir, en effet la preuve que, d’une
part, les meilleurs parmi les jeunes
renoncent auxepréciosités et aux
complications d'antan et que, d'au-
tre part, aucune étroitesse de doc-
trine ne limite M. Copeau dans le
choix des drames qu'’ii compte re-
présenter.—Ami Chantre. 
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Obligée de se mettre au
lit à cause de la faiblesse

J'ai pris des Pilules Rou-
ges pour me remettre de l'é-
puisement général causé par

le travail. J'étais malade au

lit et désespérée de me voir

de plus en plus faible. Les
gaz et les maux de reins me

faisaientsouffrirénormément.

Les médecins quej'avais con-

sultés ne me faisant aucun
bien,j'ai pris les Pilules Rou-

ges qui me soulagèrent bien-

tôt, puis me guérirent en peu

de temps. Je ne souffre plus

maintenant et suis heureuse

de metrouveren bonnesanté.
Mme Emilia Désilet, 77, rue
Clinton, Woonsocket, R. I.

- heures du soir. Les femmes malades, qui ne peuvent venir

médecin, sont invitées à lui écrire. ,;: <*, LE
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La candidate. —Vous avez trouvé [
un joint ?

L'avocat. —Je ne sais pas... je
pense à une chose. ..Oui...c’est cela
-...Nous allons aller tous les deux
trouver cette dame...
Vous me présenterez Comme votre

ami. .J’aurai voulu me Tendre
compte de l'installation, etc... La
dame parlera. . .je pourrai témoigner,
au besoin.
La candidate.— Parfait, maître ...

Vous êtes étincelant... C'est mer
_| veilieux. . .Partons. ..je vous enlève!

(Ils sortent.)

ACTE III
(Avenue des Champs-Elysées. Décor

du ler acte.)
La candidate.— Bonjour, madame.

Je vous présente mon ami... qui a
voulu se rendre compte...vous com-
prenez...c'est tout naturel...
La locataire.— Comment done !...

Mais cela tombe bien mel, figurez-
vous. ., Excusez-moi...je suis affreu-
sement pressée...Il faut que je sor-
te....tout de suite, immédiatement
...Pardonnez-moi...A une autre fois
.... D'ailleurs, j'ai changé davis...
je garde mon appartement....‘u re-
voir, madame...Au revoir, monsieur
...Excusez-moi. je vous en prie...
(La candidate et l'avocat s’en vont)
La locataire. seule— Oh! oh! elle

me prend pour une enfant. ..Un ami?
Non, non pas de témoin...On ne me
la fait pas... ’

ACTE IV
(Chez la candidate. File est seule,

avec ses pensées.)
La candidate— 6.000 francs de

loyer au lieu de 4,000. ..15,000 francs
en plus. Cette femme est une coqui-
ne. Que faire?...Il n'y a pas de
loi... Elle ne signera pas de reçu...
Je n'aurai aucune preuve...I1 faut
donc we défendre soi-même...se fai-
re justice soi-même. Je ne me lais-
serai pas voler ainsi...Ce serait trop
bête, véritablement... Je ne puis
compter sur rien ni sur personne...
Eh bien! allons-y... Les honnêtes
gens ne sont pas protégés. ..qu'ils se
protègent ?
(Un peu de poudre eur les joues, un
soupçon de rouge eux ièvres, le
chapeau planté résolument sur la
tête...vite les gants...)
En avant !

ACTE V
Avenue des Champs-Blysées. Y

du ler et du 3e actes. Chez
le notaire.

la candidate.— Bonjour. mada-
me. C'est encore moi.,.J'ai réfié-
chi...Mon Dieu. évidemment, c'est
un peu cher, mais j'ai absolument
besoin d’un appartement...et celui-
ci me plait tellement...
1a locataire.— C'est 20.0000 francs

maintenant, je vous en avertis chère
madame.
La candidate.— 15,000 ou 20,0000
peu importe! Je sais qu’il faut
faire des satrifices.. La vie est
Chère pour tout 1e monde...
La locataire— À qui le dites-vous !

Je viens d'acheter un hotel, chére
madame... 500,000 france! C'est é-
pouvantable. ..
La candidate.— Exactement! Alors,

20.000 ?

Débilité générale

* C'était la débilité générale.
Je n'éprouvais pas dedouleur,
mais j'étais d'une faiblesse
extrême ; le courage me man-

quaiten facedel'ouvrage que
javais à faire et mon teint
était si pale que toutes mes
connaissances m'en faisaient
la remarque et me deman-
daient si j'étaismalade. “Pre-
nezdoncdes Pilules Rouges”,
me disait-on souvent. C'est
en suivant ce conseil que je
me suis fait du sang et me
suis rétabli—Mme Joseph
Simard, 399, rue Colomb, St-
Malo, Québec.

EPUISEMENT}

Les Pilules Rouges m'ont
plus d'une fois rendu la santé.
Avant mon mariage, je tra-
vaillais dans les manufactures
et j'avais là épuisé mes forces.
Jemesentais toujourssi lasse
que c’était décourageant.
L'appétit me manquait, mon
estomac affaibli digérait diffi-
cilement. Chaque jour, j'a-
vais des maux de tête, des
‘étourdissements,des douleurs
de dos. J'avais à peine ta
force de travailler lorsquej'ai
commencé à prendre des Pi-
lules Rouges et elles me firent
du bien tout de suite. La
digestion s'améliora d'abord,
les forcesrevinrent, les étour-
dissements cessèrent, enfin 

CONSULTATIONS GRATUITES au No 274 rue St-Denis, Mon-

tréal, tous les jours, excepté les dimanchee, de 9 heures du matin à &
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La !ocataire.— 20.000!
La candidate.— Au fond, c'est rai-

sonnable... Mais vous me ferez bien
un petit reçu ? -
La locataire.— Oh! madame, pour

qui me prenez-vous? Je ne vous les
demanderai pas deux fois ! .
La candidate— J'ai confiance en

vous... mais, il me semble. ..d'ordi-
naire... quand on donne de Yargent.
La locataire.— Non, madame, de la

main 3 la mein... Ni vu ni connu..
Je sais très bien que je vous vole...
oui, je le sais.. .mais j'ai besoin d'ar-
gent....11 m'en faut...Or. si je vous
signe un Teçu, c'est la correctionnel-
be. Je emis cela, mon ami est un
homme politique, un ancien minis-
tre. Il m'a donné des leçons...
Donc, pas de reçu...je ne tiens pas
du tout, oh! mais pas du tout, à ailer
en prison...
La canditate. —Je vous comprends

chère madame. Voici les 20,000
francs. .

afdidiaiefetaiieiededed caénd Y$! %u
(Elle sort de son sac vingt billets
mille francs et les remet a la lo-

cataire. Celle-ci les happe et les
compte.)

La candidate— Tis
faux, vous savez,

La locataire.— Je vérifie, simple-
ment.
La candidate. —Le compte y est ?
La locataire— Oui, madame...

l'appartement est à vous.
La candidate.— Merci..“ Aupare-

vant chère madame, je voudrais vous
dire quelque chose... Vous savez que
vous m'avez volée. ..Mais moi. je sais
que je vais vous tuer !

La locataire— Hein ?

La candidate (sortant de son sac
un revolver).— Oui vous tuer. . .com-
me un chien... Vous êtes une miséra-
ble...Oh! ne criez pas, ou je tire, et
jo vous abats...Ah! ah! vous pâlis-
sez. ..vous avez peur... Finie la plai-
santerie. ..Allons, allons, vite, un pe-
tit papie:...une plume... Ecrivez :
“Je reconnais avoir exigé 6,000 francs
de loyer au lieu de 4,000 pourla sous-
location de mon appartement...Je
reconnais que j'ai exigé 20,000 francs
...Je Teconmais que je suis une vo-
leuse... Signez maintenant. Par-
fait...je vous tiens et je ne vous la-
cherai plus...Vous tremblez comme
une feuille...Mais ce n’est pas tout,
chère madame...Un autre petit pa-
pier: “Je déclare sous-douer mon ap-
partement, pour cause de départ...
Le loyer sera celui que je paie moi-
méme: 4,000 francs...sans autres
frais pour le premeur,..” On signe...
là...très bien...Bt ne recommencez
pas, madame. Je ne vous tue pas,

mais je vous donne une petite lecon
...Profitez-en...Au revoir, madame
...Au plaisir de ne jamais vous re-
voir... ‘

(La candidate. le revolver hra-
qué sur ja locataire, a ramassé tes
vingt billets de mille france, ses
deux papiers signés et s'en va. à re
culons. ouvre la porte, se trouve
dans l'antichembre et sort. Deans
l'escalier :
—C'est mon avocat qui ve en fai-

re une tête !

ne sont pas

 
- LES PILULES RO

 Rétablissent les f
masanté serétablit. . Les Pi-
lules Rouges sont depuis le
remède qui me remet lorsque
les forces m'ont abandonnée.
Mme Joseph Miron, 5, rue
Saint-Honoré, Trois-Rivières,
P.Q.

Faible et sans sommeil

Maintenant,si jesuis vigou-
reuse, simadigestion est bon-
ne et si je dors bien, cela est
dt aux Pilules Rouges aux-
quelles j'ai eu recours depuis
desannées. Je fais tout mon
ouvrage avec courage et sans

fatigue et si jamais les forces
m'abandonnaient encore, ce
sont encore les Pilules Rou-
ges que j'emploierai. Mada-
me Philias Gagné, 496 rue
Rimmon, Manchesterbuest,
N,-H.

FAIBLESSE

Je suis la plus heureuse des
femmes de pouvoir louer les
Pilules Rouges que j'ai em-
ployées pendant deux ans et
qui ont relevé mes forces,
m'ont rendu l'appétit et enfin
m'ont donné tout le courage
voulu pourvaqueràmesoccu-
pations. Je les recommande
aujourd’hui fortement à tou-
tes les femmes malades et

leur remède à employer. Ma-
dame Edouard Noel, 1287, 

Adolphe CUREAE.

souffrantes comme le meil- §
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fGELEES

G Ces gelées dontla pu-
reté et la qualité sont
garanties par la mar-
que “PRIMUS” sont Ei:

; Le offertes en différents fi:
Pearl La Sage, ex-actrice, Qui offre eux aromes :—fraises, fram- 4
{emunce soncenaquaTe traitement boises, cerises, pista-

Ce merveilleux traitementpour la besuté 3 ches, gadelles, citron,
fait sensation. Des cas obstinés, embarrazsant ille range ;
les médecins depuis des années, ont été guéris. vani , Orange, Vins
Vous n'avez jamais de votre vie ricn employé Sherry et Oparto cho-
de pareil. Feit disparaître teint brouillé, rau- ?,
geurs, boutors.pointe noire, éruptionscomma colat et naturel, (pied

0 2p 1071, = - :made,emplâtre, bandagé. masque,mistage de veau). Pasde cuisson
: avaler, ai

ranevoue teintboit frou”,quevotre à faire, nen a ajouter>
figare soit couverte de taches terreuses, «do Tout est dans le paquet.

PotrepeauscitnudoetporensesetquevousSven « »
way presque tout aumonde pour vousdéfairo La marque P.RIMUS’

= ervel ent, en

10 Soursseulement,embellitpositivement Ta est une garantte de
peau d'étonnante façon. Vous paraisses des qualité et de pureté.

ChemPiapinesTunsosoéoanomimenate,En
dix jours vous pouvez devenir l'objet d'una Demandezles GELÉES
folleadmirationdo vosamies, quelsquegolent PRIMUS” à votre
vo e et Vo n u 0~ -
desconnuessontabandonnées. Lovisa we. épicier at essayes-les.

r , er r
a: delsdyreve.“Et Jo prouverastoutcola à £ L. CHAPUT, FILS & CIE,
FoPE inblesdutraitementest'agréable. NA nt :J
Quelques minutes par jour ent. MONTREAL ;

Laissez-moi vous renseignersur ce traitement
étonnant. Vous ne risquez rien—n'envoyez as ft: dy
as d'argent-—rien que vos nom et adresse sur LR Ne > =
6 coupon ci-dessous, et vous recevres tous les con pe a
détsils—Gratis,
fermen,COUPON GRATUIT 5 :
PEARL LA SAGE, Inc. Dept. = 987 ae

59rue St-Pierre, Montréat. HS
Veuilles nte dire comment embellir mon :

teint en dix fours, et m'envoyer le ‘Livre H “a 3 %
de ls Beauté de Pearl La Sage’: le tout = ies
gratuit. un, * + .
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orces des femmes épuisée
| FAIBLESSE, MAUX DE TÊTE, |

« DE REINS, DE JAMBES-

—

 
Mme GEO. GIRARD \

Je souffrais de faiblesse générale, de mauxde'reïns,
tête, de jambes. Je n'avais pas d'appétit et ma digesti
était mauvaise. Mariée à dix-sept ans, aujourd'hui que j

| trente ans, je suis mère de plusieurs enfants. J'attribu:
tous les maux dont je souffrais à ce que j'avais commer
trop jeuneà travailler sans jamais me reposer. Je puis &
aujourd'hui que les Pilules Rouges m'ont donné les £
dontj'avais besoin et ont dissipé les douleurs que je”
ais. Si je suis encore malade,ce sontles Pilules ‘
que je prendrai, elles m'ont trop bien réussi. Je

Pilules Rouges à toutes les femmes que je connais rue Parthenais, Montréal. :

ir voir notre

he.

que réa nes wee. …..-

ne ee ”alee
x Enygor. -

Geo. Girard, 123, rue Lancaster, Cohoes, N.-Y.
+

Les Pilales Rouges sont en vente chez tous les marchands de remè-
des. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats-
Unis, sur réception du prix, 50c une boîte, $2.50 six boites.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE CHIMI.
To QUE FRANCO-AMÉRICAINE limitée, 274 rue St-Denis, Montréal.

€ ‘
'

   REETRIEDLENTIER

hrtease min ramn.EE
 mabpsoa hn on
 

4,1



 

 

—_—ss

Manteaux‘
Ve

Valeurs
Sensationnelles

Nouveaux
Manteaux
de
Printemps
Ils sont faits de Broadcloth, Ser-

ge, Drap Panier, Popeline de Laine,
et mélange de Tweed. Modèles trois
quarts de longueur et grande lon-
goueur, genres pour la rue et l’uti #

lité générale, modèles évasés et à
ceinture. Splendides valeurs, Régu

M lier jusqu’à $40.00, Spécial, ..

Manteaux Tranchée de Simili-Cuir

Pour Dames et Demoiselles

Coquettes longueurs sport, à ceinture,
d hes pl . Ré-

ier$3000.Special+»+. 914.95
A

Jolis Bas Gants de

Pour Enfants Lille Blanc

Toutes les poin- Pour Dames

tures, Prix de Wal- Point de Paris.

dron, 35c. Prix de Wal-
Lundi . 18c dron, 75e lundi25c

Combinaisons deSoie

 

se, de Soie et Laine mélangées. Faites

en modèles à encolure ronde et pointue, . . . oo

' Robes:de Nuit pour Dames
Robes de Nuit de Coton Blanc, en une variété de modè-

les fourreau. Garnies de dentelle et de broderie
suisse. Lundi... 8. 00e 80» 00, ase ore .….. ‘ee

Jupons de Batiste Blanche
Jupons Blancs peur Dames, faits de belle ba-

tiste blanche et finis avec volants de 1 59
, broderie suisse. Lundi... .….. …

Gilets de Cotonpour Enfants

20Q Gilets de Coton pour Enfants, en
grandeurs déclassées pour écouler. Tant

qu’il y en aura, lundi ,.. a+... 10
ose’ vey ‘8s $06 sc. a. 00.6 20s ave e

  

     Rayon du Blanc. Au Deuxième.

  

   
   

 

  

 

  

  

 

 

Nouveaux

Printemps

 

Pullovers pour le

Modèles fourreau, nou-
veaux et attrayants mo-

dèles de laine fine et sou-
ple. Une splendide va-
riété de coloris à choisir.
Régulier $6.95 et $7.95.
Spécial, |lundi .: “4,95. 
 

Bas de Coton à

Côtes Epaisses

Por .

‘Garçonnets
Toutes les poin-

tures. Prix de Wal-
dron, T5c.
Lundi, . ‘ 49c

Rayon des Gants et des Bas.— Au Rez-de-Chaussée.

2 Un Millier de
Et de Laine pour Dames ~~ Cache-Corset de

Véritables Combinaisons Tricotées suis- Nainsouk Fin

avec ou saïñs manches courtes. Juste la Cache-corsets de Nainsouk fin

bonne épalsseur pour porter maintenant, pour dames; faits avec larges empiè-

Prix de Waldron, $7.50 et $8.00. Prix cements de dentelle. Il y en a des
de Vente de> Sacrifice,}lundi ..* 395 douzaines de modèles à choisir. Prix
a > : de Vente de Sacrifice, |dundi,es .69

  

  

  

  

1.49

  

     

  

© Costumes
Valeurs

Sensationnelles

 

 

   
Les dames d’Otta-

crifice de Waldron chez Freiman,

Le public reconnait
wa ont établi des que Freiman réelle-
comparaisons et ont d k ment domine en fait
reconnu que Ja d’aubaines. Prenez
Grande Vente de Sa- u OC l’habitude d’acheter

  

 

     

   

Nouveaux
 est absolument telle

que nous l'avons an-

==" de Waldron (Kingston) |
té.   

      

 

Ne Manquez pas Celle-Ci
Fascinantes Robes de Soirée

‘Attrayäntes robes de satin et de:‘voie. La plupart d’un genre partieu-
lier. Elles ont des jupes gracieusement drapées de tulle, manches ange, et
des touches originales de plumes d’autruche, dentelles argentées en jolies
teintes douces pastel, révélant les derniers caprices en robes de soirée.
Grandeurs pour dames et de-
moiselles.

Régulier 839.75 jusqu’à 875.00.

Rayon des Manteaux. Au Rez-
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Costumes : }

e

Tintemps
Costumes d’une élégante confection

de Serge fine pour la rue, aussi costu-

mes sport de Tweed. La plupart des mo-

dèles à ceinture. Joliment garnis de bou-

tons et de piqûres de soie. Doublures
unies ou de fantaisie. Valeurs régale
res jusqu’à $50.00. Spécial, . .

92
Jupons de##-| Manteaux
Sane #4) d’Utilité ‘1 1
Pour Dames

Six douzaines seule- Générale
ment. Faits de bonne
Satine, avec volants

P
A
C
S

 

 
     

 

plissés ou à remplis. Faits de Tweed Donegal. Modèles grande
Ce Cearacones. longueur,à cveinture et garniture de poches
brun et noir. prix do Aussi quelques manteaux de drap Delhi,
Waldron régulier jus- ; £a 4 3qu’à $1.98. Tant qu'il trois quarts de longueur, doublés jusqu’à
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   Vente de Sacrifice de Blouses Lingerie

_Attrayantes Blouses l’Eté—à beaucoup moins du .
coût des tissus. Il y a dejuvéniles modèlesa encolure Blouses Middy de
ronde avec plastrons brodés suisse, modèles à eneo-
lure carrée avec vestons brodés suisse et modèles à Jean Blanc

encolure en V avec collets carrés ou transformables.

Grandeur 34 x 44. Valeurs jusqu’à $3.98.
Prix de vente deSacrifice, Lundi, . . . $1.98 Pour Dames

100 Blouses de Voile Echantillons Blouses Middy en mo-

Seulement 100 blouses échantillons en Voile blane dèles à ceinture, faites
et rayures nouveauté. Tous des fascinants modèles de Drap Jean de la meil-
en vogue avec collets garnis de dentelle. Tant 17Cc
qu’il y en aura, Lundi, . . . ......... leure qualité, Collet car-

ré et poches ourlées à

jour. Régulier $2.95.

Q37 elma; SAM. Camte

Ottawa Limam $1 69
~~ Yerme'A 6PM.

RUES RIDEAU, MOSGROVE ET GEORGE °
TELEPHONE RIDEAU 1700.

 Es e ago æ : À

  

Vente Spéciale
d’Ecoulement de
Dentelles, de
Broderies #

Des douzaines de fascinantes dispositions de dentelles, bro-
deries et garnitures. Attrayants entre-deux et dentelles valen-
ciennes. fine broderie suisse avec bordures festonnée d’un fini
parfait, largeurs étroites et moyennes, appropriées pour garni _
tures de toutes sortes de lingerie, de vêtements d ‘enfants, ro-
bes, ouvrage de fantaisie, ete. Valeurs courantes jusqu’à 10c
25e la verge. Prix de vente, laverge, . . + . . we wo

Broderies et Dentelles ..
Un grand assortiment de fins de Vente Extraordinaire

séries et de coupons de dentelles,
broderies, soutaches ct garnitures. de Dentelles L-
Des douzaines de différents patrons.
Blane, ‘noir et de couleur. Prix ré- Nous offrons de si grandes va- |
gulier 5e à 10c la verge. Prix de leurs en Dentelles, Broderies et Gar-
Vente d’Ecoulement, 6 vergess 15 nitures, lundi, que vous aurez cer- - Ÿ
pour ... .…….…..... tainement profit à vous faire un ap-

provisionnement de ces nécessités
pour la garniture de ces vêtements”
d’été.

   

Fines Dentelles et Broderies
Un grand assortiment d’Entre-Deux,

Bordures et Passe-Rubans. Tous les }
genres sont représentés dans ce lot, à
partir des coquettes qualités transpa-
rentes aux modèles épais pratiques. Jo-
lies dispositions appropriées pour la
garniture de la lingsrie, des robes,
blouses, des ouvrages de fantaisie, ete.
Valeurs courantes jusqu’à 1b6c la ver-
ge. Prix de vente, la verge .. - 05

Rayon ‘dos Menus Articles, AuRez-de-
chaussée,
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   espagnol. Rég. $98.00. Spécial,

   
Ameublement de

Vivoir de 3 Pieces
Cet ameublement est fait de chéne solide, style

mission, comprenant une causeuse, un fauteuil, une

berceuse. Large bras, sièges profonds à ressorts,

coussins automobile. Recouvert de cuir $69 00
e

 

L' Problème de l’'Ameublement de la Maison |

LE DROIT, OTTAWA, SAMEDI, 8 MAI 1920.
re ——

 

 

Se Résout Facilement au

Moyen de ces Otires pour

VENTE A

Lundi
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Ameublement de Chambre i 5

a Coucher en Quart de Chene

Ameublement de chambre à coucher desept pièces,
fini fumé, vrai quart de chêne massif solide, comprenant
un lit, une toilette-commode, un chiffonnier, une table-
coiffeuse, une chaise à bas dossier, une berceuse ct une

chaise de chambre à coucher. Le tout dans le style Guil-
laume et Marie. Un seulement de ces ameublements à

Spec 00Prix, Towma... 269.00 
  

   

 
 
 

Cavinet d

Cuisine Seller

 

Epargnezde la nourriture, du

temps et votre santé en faisant
usage d’un Cabinet de Cuisine de
Teller. Ce cabinet de Teller est
le premier serviec complet jamais
vendu. Il est pourvu d’une table
à ouvrage de porcelaine blanche
sanitaire et claire, et d’une dou-
zaine d’autres accessoires que

toute dame désire dans un cabi-
net. Voyez-le aujourd’hui. Rég.
$78. Spécial, . . . . ..Cee ew

$59.00

Plateaux a Servir

Une jolie série de plateaux a

servir, modèles oval et carrés. 1° |

x 13 pouces, dessus en |

verre. Rég. $3.00. Spéec.

 

 

Chiffonnier et

| Toilette-Commode

En Vrai Noyer

Deux pièces élégantes vrai
roir, glace anglaise, à moins
roirs, glace anglaise, à moins
du prix de la manufacture,
2 morceaux. Rég. $99.00
$149.00 Spécial,   
 

Gravures Encadrées

Environ 25 gravures joliment en-
cadrées. Dimensions, 34 x 1745 et
plus. La glace seule vaudrait pres-
que ce que nous demandons pour le
tout. Les prix varient de
$2.50 à $4.00. Spécial, . .

    

 

 

Coucher de Vrai Noyer

$1.49

Un ameublement de chambre à coucher en noyer de six pièces. Style

Reine Anne, comprenant un lit, une toilette-commode, une table coiffeu-

se un banquette et une berceuse. Si vous chechez quelque chose de réelle-

ment beau en fait d’ameublement de çhambre à coucher,

voici un qui est convenable. Seulement 2 à vendre. R. $642. S
“2 $499.00
p.

Lampe de Boudoir

Une jolie lampe de 15 pouces, avec

support de métal, abat-jour de verre

joliment fleurie, avec atta- $5.00

ches électriques. R. $7.50 Sp.

     
 

AN

Lundi sera un autre grand jour

dans notre rayon de meubles. Li-

sez attentivement notre liste de

valeurs spéciales pour lundi, et si

vous avez besoin de quelque chose

dans ces séries, il vous sera cer-

tainement profitable d’acheter de

bonne heure.

    
Secrétaire

Chiffonnier et de Quart de

Toilette-Commode Chêne Mass1f

Si vous désirez deux jolis morceaux|:
pour votre chambre à coucher, ne man-

quez pas ceux-ci, Fini doré. Le chif-
fonnier a deux grands tiroirs et quatre
petits; la toilette-commode a deux pe-
tits tiroirs et deux grands. Les deux
morceaux ont de jolis grands miroirs
glace biseautée anglaise. Les deux

épéciel=... 09,95

Un secrétaire de vrai quart
de chêne massif, fini fumé, di-

mensions 38 x 28 pouces, de-

vant à bascule; grand tiroir,

bonne dimension pour le salon

ou la chambre à écri- $14 95

re. Rég. $21. Spécial,   
 

 

Vitrine en

Porcelaine

 
Armoire Utile de Cuisine

Voici un des meubles les plus utiles que vous

puissiez posséder dans la cuisine; dimensions

46 x 36 pouces, avec un large tiroir pourvu de

poignées de bois. 3 jolies étagères complète-

ment fermées avec doubles portes, le tout fini
doré sombre. Régulier, £15.00. Spé- $9.95

cial, lundi,

 

  
  

Royal,

gulier,

Bonne et spacieuse, hauteur 56 pouces,

largeur, 31 pouces; 3 étagères, grande par-

tie en verre, côtés en verre, style $29.95

Reine Ane, fini fumé. R. $43. Sp.

Toilette-Commode

* de Chêne Royal

Comme toilette-commode

peu dispendieuse, nous re-

commandons celle-ci. Elle

est faite de

grand miroir glace an-

glaise biseautée, 3 lar-

ges tiroirs avec poi-
gnées de cuivre. Ré-

Spécial . .

 
 

LUNDI EST TOUPOURS LE

“JOUR DU FOYER”

CHEZ FREIMAN.

 -

Carpettes

Tapisserie

Toutes les dimensions jus-
qu’à 9 x 12 pieds. A coutu-
res et sans coutures. Confec-
tion anglaise garantie don-
ner un bon usage.

9 x 12 pieds.
Rég. $43.50, pour

Chéne

avec un joli

Nous faisons l’ourlet à jour.
Nous recouvrons les meubles.

. Nos prix sont raisonnables. #0. 524.85  38.75 …

   
  
  

            

   

Carpettes Brussels
Toutes les dimensions de 4

pds 6 pes x 6 pds jusqu'à 9
pds x 12 pds.

chambres à coucher,
manger, petits salons, vivoirs,
passages, etc.

Dimensions 9 x 12 pds. Ré-

49.50
De plus petites dimensions à

Qy. eiman
Ottawa

guller $55.00.
Pour ... ….…. ..

mêmes rabais.

Et nous ne vous surchrageong pas.

Rayon des Tapis et des Draperies. Au Deuxième.

En stock en
une abondance de dispositions
et de très jolis coloris pour les

Nouvelles Agréables du Rayon des

Carpettes et des Tapis
Nous sommes et nous avouohñs que nous sommes heureux

de pouvoir annoncer une consignation considérable de carpettes
et de carrés écossais et anglais, parmi lesquels se trouvent plu-
sieurs beaux Axminsters et Wiltons. La bonne qualité du bon
vieux temps. Ils sont un délice pour l’oeil et un plaisir pour rie
l’esprit; en*toutes les dimensions, couleurs et patrons pour =
tous les les genres de décorations. Un fait important c’est que
nous avons commandé ces carpettes il y a un an; les envois
ont été lents, les prix ont constamment augmenté; c’est ce qui
nous permet de vous vendre ces carpettes à une petite marge de
profit sur le coût actuel. Presque toutes les marques de carpet-
tes sont représentées en notre immense stock de 1,000 carpettes
De sorte que, en songeant à la garniture de votre maison, pas-
sez au magasin Frieman. Vous Ne sauriez l’oublier, car en ce
faisant, il vous en coûtera de l'argent, dutemps et de la satis-
faction.

prix pour vous plaire.

Carpettes

axminster
Ces carpêttes sont de confec-

tion écossaise et constituent

des modèles très attrayants de

l’art du tisserand de tapis. Les

mots sont impulissants à décri-

re ces tapis artistiques, et glo-

rieuses créations, Dimensions

9 x 12 pds. 98.50
Rég. $110.00, pour

salles A

Remarquez les spéciaux

Tapis d'escalier, prélarts, 1i-
noléums, balayeuses, vddrouil-
les O’Cedar, stores
pôles à rideaux de toutes des-
criptions. Voyez notre. éta-
lage. Nos experts vous ai- p
deront dans votre
choix.

 

Vitrines a Porcelaine en Chéne Massif

Vitrines à porcelaine en chêne massif, sty-
le Reine Anne. Fini fumé; mesurant 60 pes
de hauteur et 40 pes de largeur; dessus dou-
ble, 3 tabletttes mobiles, une porte, pa-
neaux à double côté.
Spécial,

.

… Res, $200 $54.45« ® es s+ #9 + = + + +o + = =  
 

Poèles à Gaz

Poêles à gaz à

quatre brûleurs

avec brûleur à mi-

joter, face émail-

lée blanche, avec

jolie bordure nie-

  

     

   

  

    

   

pour ce jour, ils sont cotés à des 5eprentaA kelée, grand four-ds ay MMA jy A
ueau et bouilloire.Tapis d’Escalier *** nés $39.95
$55. Sp.

 

(blinds),

Poéles de Cuisine

Si votés cher-
chez un véritable

poêle de cuisine
de haut ton, ne

manquez pas de
venir voir celui-
ci. Six ronds,four-
neau de 18 pou-
ces, réchaud brû-

I lant le charbon et
le bois, Régulier,    

  
*

$81.00,_|| #1 $59.95
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ORLEANS, ONT.
7 mal.

Mariage :
Lundi matin le 3 mai, M. Louis

Par'sien épousait Mlle Valentine
Guindon. Aux nouveaux mariés nos
meilleurs voeux de bonheur.
Visiteurs:
M. Joseph Tangauy de Shawbrid-

ge, M. Alexandre Tanguay de Mont-
réal, étaient les bôtes de Mlle
Adrienne Guérin, dimanche.

Mile Eva Dupuis rendait visite
aux siens, ces jours derniers.

Mlle Emma Dupuis était retenue
auprès de sa mère, mourante, de-
puis une quinzaine de jour. Mme
André Dupuis vient de rendre son
ime à Dieu: elle était malade de-
puls plusieurs années. Outre son
époux elle laisse une fille Emma.
A la famille en deuil nous of-

frons nos condoléances.
—Vendredi le 7 mai, les enfants

ont fait leur première communion.
—M. Albert Boisvenu est en train

d'agrandir son magasin de beau-
coup.
—Notes des élèves de l’Acadé-

mie St-Joseph pour le mois d’avril.
Les lys remportent toujours la vic-

toire, cette fois avec une majorité
de .397 points.
Au tableau d'honneur.
Ve cours: Lucienne ‘Rhivierge,

Françoise Tompkins, Germaine Le-
blanc, Louisette Joanisse, Lucienne
Duford. IIIe cours: Simone Thivier-
ge, Antoinette Montpetit, Margue-
rite Parizeau, Albert Barrette, Ile
cours: Loyola Watters, Corine Le-
page, Lyla Perrault.

BRUNETTEVILLE
7 mal.

Rapport du mois d’avril.
4ème classe: Thérèse Ménard,

Eugénie Deault, Ange Aimé Couil-
lard. 3ème classe: Alida Ménard,
Georgette Lacoste, Léonne Henry,
Jeannette Lacoste, Germaine Cata-
ford, Lucien Ménard. 2ème classe:
Lucien Pharand, Bertrand Lacoste.
Ernest Lepage, Léo Henri. 1ère clas-
se (A) Louis Chevrette, George
Hedge, Ernestine Chevrette, Lucien
Laurix. Alice Carrière, Marie Jeanne
Pharand. 1ère classe B. Patric Ca-
taford, Edbar Ménard. Maxime Pha-
rand. Primaire A. Cécile Lepage,
Lucienne Chevrette, Germaine Ls-
coste, Jeanne Lepage, Gérard Henri,
Marcelin Henri. Primaire, B. Flo-

riane Cataford, Laurette Carrière,
Ernest St-Jean, Francis Carrière,
Henri Carrière, Florence Pharand.

| RIPON

 

7 mal.

Le euchre des demoiselles de la
Congrégation des enfants de Marie
a été un véritable succès. Plus de
deux cents personnes sont venues.
de près comme de loin, se disputer
les prix.

Les heureux gagnants des pre-
miers prix sont Mlle F. Brunet et
M. G. Neveu.

Les deuxièmes, Mile R. Guindon,
M. R. Sabourin.

Les trpisièmes, Mlle A. Jeancy,
M. O. Trudeau.

Les quatrièmes,
M. O. Legend.

Le prix prix d'entrée a été gagné
par M. G. Neveu.

Une statue du Sacré-Coeur mise
en loterie au cours de la soirée, a
été gagné par M. Osias St-Jean, de
Chenéville.

Le recettes ont été de $159.85.

Les demoiselles remercient ceux
qui ont contribué au succès de cette
soirée.

—Dimanche le 9 mai aura lieu
le deuxième euchre de la série; il
sera sous le patronage des Dames
de Ste-Anne.

—La Comrnission Scolaire a ache-
té la propriété de M. Antoine Crég-
heur, pour la construction du cou-
vent.

—Dimanche le 2 mai, mourait
munie de tous les saerements de la
sainte Eglise, aprés une longue ma-
ladie, Mme Silvain Dupont. Les fu-
nérailles qui furent des plus ibpo-
santes eurent lieu mercredi le 5 mai
au milieu d’un grand concours de
parents et d’amis. Le service fut
chanté par M. l'abbé J. J. Guay
assisté de MM. Guillaume et Major,
comme diacre et sous diacre.

Mllel. Prévost,

 

rrr

ROCKLAND, ONT.
7 mal.

Service anniversaire:

Mercredi prochain, le 12 mai sera
chanté le service anniversaire de
Mme Nopoléon DeHatitre, 2 neuf
heures.

Parents et amis sont priés d'y as-
sister sans autre invitation.

——M. le maire Olivier Parent qui
fut durant quatre mois malade d’une
bronchite a repris son travail ces jours derniers.

 

M. ROMEO J. BELCOURT

 

Souffre de l’estomac, du foie et
a des rhumatismes. Les

PILULES MORO
pour les

|
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Hommes

“Je dois aux Pilules Moro de me bien porter mainte-
‘nant. Jai bien souffert pendant deux ans de l’estomac, du
foie, de la tête et aussi du rhumatisme. J'étais bien faible
et bien maigre ; je ne pesais que cent vingt livres ; mainte-
nant, je pèse cent soixante. Je n'avais plus confiance dans

- aucun remède vu que six médecins m'avaient traité sans
résultat. Monfrère, qui avait été guéri par les Pilules Moro,
te les conseilla si bien que je me rendis à son désir et je fus
surpris de l'amélioration obtenue après cinq à six semaines
de traitement. En continuant encore un peu Pemploi du
même remède, je fus guéri J'ai maintenarfila charge d'un
restaurant où les heures de travail sont longues et débili-
tantes. Par prudence, je prends de temps en
ques boîtes de Pilules Moro pour que ma

temps quel-
santé se main-

tienne bonne.” M. Roméo J. Belcourt, 84 rue Bomwtwpell,
Manchester-ouest, N. H.

HONMES MALADES, éerivesIn Compagnie Médienie Moro
qui vous indiquera les moyens derefaire vos forces et de recouvrer
votre santé. Demandez un blanc de traitement qui vous aidera à
donner les détails voulus.

Len Pilnles Maro sont en vente-ehestous les roexchantts deremè-
des. Elles sont aussi envoyées par Ia poste, au Canada etaux Etats-
Unis, sur réception du prix, 500 une botte, $2.50 srx boîtes.

Toutes les lettres doivent être

CALE MORO, 273, rue St-Denis,
adressées : COMPAGNIE MEDI-

Montréal.
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TIMMINS
. 7 mai.

Le dimanche, 25 avril, Timmins
s'est réveillé en fête. Toute Ja pa-
roisse sans distinction voulait fêter
l'anniversaire de naissance de leur
vénéré Pasteur. Tout avait été pré-
paré à son insu et ce fut avec une
douce émotion qu'il en apprit la
nouvelle. L'église, avec le goût et
I'habileté qui caractérisent les
Soeurs de l’Assomption, avait pris
sous les doigts de fée de ces bon-
nes religieuses, un aspect que les
habitants de Timmins ne lui avaient
pas encore connu. M. le curé Thé-
riault officia à la grand’messe et le
choeur de chant paroissial fit en-
tendre ses meilleurs morceaux. Si-
gnalons entre autres M. Laflamme
qui, au commencement de la messe,
rendit avec une voix majestueuse
un superbe cantique à St-Joseph et
M. J. B. Paré qui nous charma avec
ce morceau si touchant de ‘‘l’Ave
Maria” de Gounod. L.e sermon fut
donné par M. l’abbé P. Beauregard,
qui avec une science oratoire sut
tirer de cette fête un grand ensei-
gnement: ‘la dignité du prêtre” et
dans des mots bien appropriés nous
montra sue le prêtre est l’ouvrage
de Dieu. À la fin-de la mese, M. le
curé remercia ses bons paroissiens
de leur aimable attention et leur
donna i tous et de grand coeur sa
bénédiction.

Sur la place de l’église, la fan-
fare municipale à la sortie de la
messe, nous donna un superbe con-
cert instrumental et se surpassa
dans son exécution.

Pendant ce temps le presbytère
se remplissait des délégations et les
notabilités de la ville accablaient le
Père Thériau.t de leurs félicitations.
En premier lieu se trouvait M. La-
prairie, représeûñtant M. le maire

absent, puis M. Kelly, représentant
les Chevaliers de Colomb, MM. La-
flamme. Président du Cercle litté-
raire Thériauilt. M. Walsh, prési-
dent de la commission scolaire;
Mmes Charlebois et Carrière, prési-
dente et vice-présidente des Dames
de Charité; Miles Doré et Poitras,
présidente et vice-présidente des
Filles de l’Autel.
Un banquet eut lieu ensuite. Sur

la table on remarquait deux super-
bes gerbes de roses, d’oeillets et de

fougères offertes par les Dames de
Charité à M. l’abbé Thériault et à
M. l’abbé P. Beauregard dont on fê-
tait également l'anniversaire de
naissance.
Le soir & six heures eut lieu une

petite réception à l’hôpital en l'hon-
neur du héros de la fête, puis l’on
se rendit à l'église pour les vêpres
et le salut, que rehaussèrent par
leur chant les enfants de notre
école.

Lundi, 26 avril. Ce jour appar-
tient tout entier aux enfants qui,
au nombre de plus de 600, étaient
venus assister à la sainte messe et
offrir leurs prières pour leur bon
Père. Pour les récompenser M. le
curé leur accorda congé pour toute
la journée. f
Et la fête se termina par une ré-

ception intime au couvent des
Soeurs de l’Assomption.
Nous devons souligner, avant de

tlore, le magnifique cadeau offert
par M. de Dr McInnes, qui, n'ayant
pu assister à la fête, envoya au P.
Thériault avec ses regreis et ses
souhaits de bonne fête, un superbe
livre relié.

Pendant toute la durée de la fête
le drapeau duSacré-Coeur valança
au vent ses trois couleurs.
De pareilles fêtes font du bién au

coeur de tous les fidèles, car elles
montrent en quel estime les popu-
lations du- Nord, tant catholiques
que protestantes, tiennent nos pré-
tres.
Ad multos annos!

 

 

A. L.

 

ST-CHARLES
6 mai.

Noms des élèves qui ont obtenu
le plus grand nombre de points
pour concours d'avril:

38 cours. sr.: Yolande Bélanger,
Germaine Barrette, Germaine Mo-
rin, Florida Legault, Iréne Roy,
Gracia Guévremont, Lauria St-
Amour, Jeanne Labrecque.

3e cours, jr.: Claire Morin, Lydia
Joanisse, Germaine Thibault, Anita ‘
Chatillon, FloridaAcauette, Dolora
Cayer, Germaine Proulx.

2e cours, sr.: Juliette Guévre-
mont, Eva Major, Yvette Bellema-|
re, Colombe Vaive, Simonne Sau-
vageau, Laurette Gauvreau, Jeanne
Plamondon. i

26 cours, jr.: Laurette Jolicoeur,
Jeannine Châtillon, Alice Labrec-
que, Amanda Dupuis, Rosa Jen-
nings, Thérése Marler.

ler cours, sr.: Irène Loyer An-
nette Hudon, M. Jeanne Clarelle,
Edna Baulne, Dora Loyer, Laurette
Dumoulin, Irène Leclerc, Eugénie
Gauvreau, Thérèse Proulx, M.
Jcanne Bédard. :

ler cours, jr.: Alice St-Germain,
Juliette Thibault, Alice Larocque,
Thérèse Gauthier, Laurencia Ma-
heux, Lucille Barrette. Thérèse Car-
dinal, Colombe Thibault. Lucille
Séguin, Aline Clavelle, =

  
Brault, Liliane Barnabé.
Cour préparatoire: Annette Cri-

tes, Floria Boulet, Liliane Bernior,
Blanche Digupr.
a

— SAINT-ALBERT
6 mai.

 

Noces d'or:
Dimanche, le 25 avril, les parois»

siens de St-Albert étaient en liesse,
à l’occasion des noces d’or de M.
et Mme C. Vanier, vieux fondateurs
de la paroisse. |

Les heureux jubilaires renouve-
lèrent au pled. de l'autel leurs ser-
ments de fidélité, Une messe en
parties fut exécutée par le choeur
de chant de la paroisse.
Dans une courte allocution, notre

digne curé M. Pilon fit l'éloge de”
cette famille privilégiée et félicita |
les héros de la fête. |
, Après la messe un banquet fut!
servi chez les jubilaires; parmi les
convives étaient: M. et Mme Jos
Vanier, M. et Mme Jos Leduc, M.
M. Hormidas Vanier, M. et Mme!
Alfred Vanier, M. Alex. Vanier, M.|
Wilfrid Vanier, MIles Maria, Eme-;
-entienne Vanier, tous enfants des jubilaires; M. et’ Mime Louis Ro-'
chon,M. et Mme Jos Rochon, M.et!
Mme Adélurd Rochon M. et Mme

us

Antoine Queasnel, M. et Mme Narcis-,
se Demers, M. et Mme Alaric Bour-
geqis, M. Adélard Hébert, M. Aje-
nar Hébert, Milles Florestine De-
fers et Alice Quesnel.

Dans l'après midi, M. le curé Pi-
lon voulut blen rehausser la fête
par sa présence, que l'on célébrait

Des adresses furent lues par Mlle
M. Vanier et M. Alex. Vanier.

Après s’être bien amusés; avec
chant et musique, les convives se
séparèrent soubaltant de se retrou-
ver encore tous pour fêter les noces
de diamant des héros de la journée.
Anniversaire:

Mardi, le 4 mai,, les élèves de
l’école Jeanne d'Arc, firent une sur-
prise tout a fait charmante et déli-
cate à leur institutrice, Mlle Léo-
nida Pinsonneault, à l'occasion de
son anniversaire de naissance.

A l’ouverture de la classe, les
élèves se présentérent accompagnées
de leurs parents à leur maîtresse
pour lui dire dans uné adresse tout
à fait bien, leur affection et leur
reconnaissance: cette adresse fut
lue par Florida Rivet. élève de 4e
cours: ensuite Laurence Boudrias.
fillette.de M, Wilfrid Boudrias pré-
senta à sa maîtresse, des fleurs et
Juliette Goulet et Victoria Mailhot.
remirent 4 Mlle Pinsonneault, une
très polie Honbonnière en argent
Un riche porte biscuits en argent
fut présenté par Juliette Legault
et Albertine Boudrias.

L'héroïne de la fête, toute décon-
certée de la surprise agréable qu'on
venait de lui procurer, resta pres-
que muette de joie et ne put que
remercier, parents, amis et élèves.
Le travail de la classe se tourna

donc en fête improvisée aussi joy-
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Signifie Satisfaction
le coloris

charme — !a saveur satisfait.

Après la première tasse. vous

en voulez d'autre — quand le thé

La première qualité du Ceylan. nn

produit anglais, d'un mélange par-

  

eusement que possible. Dans l’après
midi, Mlle Pinsonneault put alors
remercier, avec l’éloge qui leur était
dû, la directrice de cette fête, Laura
Guertin, élève du 4ème cours et tous |-
les élèves qui avaient contribué à
cette fête:
servi aux élèves qui continuaient à
s'amuser en faisant les frais de
“Refrains de Chez Nous”.
Mariage:

M. Philippe Trudeau et Mile Ré-
gina Forgues.

‘Laurette.

LEMIEUX, ONT.
7 mai.

  

Visiteurs:

 

 

ensuite un goûter fut’

{souffrait véritablement le

 

Les Rayons X
avaient échouë

TI se rencontre des cas où ia science
ja plus elle-même,
pée. faut alors recourir à ua au
moyen.

C'est proavé 1e témoignage d'un
m da 38 sas qui paf moenta

may:
d'une pierre dans la vessie. .Aprèds
avoir médicaments sans
résultat, À ne fit passer aex rapins X,
mais coux-al ne révéidrent pas
déterminants de la souffrance. Heu-
reusement qu’au mament où {! perdait

Notre dévoué curé, M. l’abbé R., à la fois le coursge de souffrir et l'es-
Filiatrault, assistait aux ‘’Quarante-
Heures” de Plantagenet, la semai-
ne dernière. A

——Mlle Clara Rauzon, d'Ottawa.
rendait visite à ses parents de Le-
mieux, ces jours derniers.
—M. Hormidas Boileau et sa fa-

mille, sont allés s’établir a St-Al-

bert. Ont. Bonne chance a tous.
—M. Latour de Casselman, était

de passage a Lemieux, dimanche
nier.
—M. Osias Sabourin, se rendait

a Ottawa, le 4, pour affaires com-
merciales.
—M. et Mme John Charland et

leur fils, Aimé, de Casselman étaient
en promenade, chez leurs parents

de Lemieux, dimanche. '
Mariage:

Hier. avait lieu en notre église,
le mariage de M. Ernest Leroux,
fils de M. David Leroux, et de Mile

Elizabeth Dubé, fille de M. Moïse;
Dubé, tous deux également de cette
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D. Larociibile, Gérant.

 
 

LA BANQUE  
 

FONDEE A QUEBEC EN 1900. Fi
Capital antorisé ….on... 5,,200,000.00 3
Capital payé HAN] Rs see me oe . ae 2,000,000.50

J . Réserve esses seressens ncnenae 2,200,000.00

ÿ- LT SUCCURSALES ET AGENCES i
Succursale A Paris, France .....ccce.0...
Ottawa, 16, rue Rideau … « «ce « +100... » M, Lavole, jr, Gérant
Ottawa, rue Dalhousie ......…....... M L. Roy, Gérant

Succursale 4 Hull.
Agences à St-Rédempteur (Hull), Graceffetd, Montebello,
Pte-Gatineau, Wakefield, Bouchette, Bourget, Curian, etc.

NATIONALE   
       

  

    

  14, rue Aubert

     

      

  
 
 
 

La Machine Agricole Nationale, Ltée
MONTMAGNY? QUE.

EEE

TRAVAILLONS !
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La Machine Agricole Nationale, limitée, est apyelée à deve-

nir un grand foyer de labeur et de production.

Seul le travail enrichit les peuples et les individus, efface les

ruines, évite les désastres sociaux et économiques.

‘ En attendant que cette industric puisse remplir entièrement

son vaste programme de fabrication, tous les Canadiens désireux

de refaire le crédit de notre pays,

ment que leur inspirera un patriotisme pratique et éclairé.

RESERVEZ-LUI VOS COMMANDES!

A ceux qui n’ont pas de commandes à lui donner, la sagesse”

nationale autant que l'économie personnelle. conseillent d’ACHE-

TER SES OBLIGATIONS GARANTIES, RAPPORTANT 614 % par

an, et OFFRANT UN PLACEMENT SUR ET PROFITABLE.

Placons notre argent chez nous: il servira au développement

de notre agriculture, de notre industrie et de nos institutions.

Des agents sont demandés, dans toutes les parofsses, pour

 

La Machine Agricole Nationale, Ltée
MONTMAGNY, QUE.
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doivent lui procurer l’encourage-
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pir de guérir, on bd parla cles Gm
Le. Entrès pou de temps icles loi

permireré ‘évacuer tapierre qn ôtait
1m cause de ses atroces souffrances.
Nous dommerons le nom de cet hosnme
sur demande.
La douleur au dos ou au oôté, tes

maux de tête constants, les douleurs
névralgiques et eciatiques, le rkumæ
tisme,l’étourdissement,la constipation,
fa gravelle, les urines rougohtres, les
points noirsdevantles yeux, indiquent
une affection du rein ou dela vessie,
Dans ce cas, on devrait prendre tmmé
diatement des Gin Pills, Les phar
maciens et los marchands en ont à 50.

| la boite. Votre argentvoussersrendu
‘Bi Vous n'êtes pas satisfait. Eichan-

ee aux Etats-Unis, Na-Dru-Ca ,Inc.
202 Main 8t., Buffalo, N.Y.  ~ 821F

 

 

varoisse. La - bénédiction nuptiale
Jeur fut donnée par M. l'abbé R. Fi-
liatrault, curé de la paroisse. Après
Ha messe, l’heureutx couple se rendit
chez le père de la mariée, où le df-
yner fut servi. 11 prirent ‘le souper
‘chez M. Leroux, où il y eut aussi
danse, musique, etc. Aux nouveaux
époux, nous sommes heureux d’of-
frir nos meilleurs voeux de bon-
heur et de succès.

 

=, eme
Maladies: POTTER

La maladie semble terrible dans
- 10ëul té. Plusieura per-

sonnes sont encore au lit ou conva-
lescentes.

be €

Mentionnons surtout les noms sui-
vanis: Mme Baptiste Pubé, Mme
Hormidas Drouin, M. Basile Char-
leboig, Cécile Leroux, enfant de M.
Hector Leroux. Mlle Corine Dubé,
fille de M. Philibert Dubé.

Brunette. 
 
 

   

  

  

 

Nouveau et Moderns
92 et 54 Place Jaoq.-Cartier,

MONTREAL
Plan Européen, $1.50 et pl .Plan Américain, $8.00 et plus.

Tél: Main 3839.

f. À. COTE, gérant.
    

 

FAPNETISSEFER

 
 

's Cabinets de consultations du
Dr Lambert, angle des

Rues Stewart et King Edward
Consultations:

4 2 à 5 hrs et 7 à 5 hrs %
et sur rendez-vous.

Ë Tél. Bureau, R 68. Rés. R 148. *

NIETRCEESÀ|

   
  

Un mécanicien fémeigue °

tillon gratuit sur demande. 4
The Nationa) Drug & Chemie:1l Co, |'iard et Mlle V. et F. Groleau, M.| Ottawa, Smiths Falls et Kingstory

of Canada, Limited, Toronto. Adress ©€t Mme H. Locas, Mlle E. Locasiquittant Ottawa 12.30 du midf e3]

‘trand, époux de Flore Racicot. A
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grandes villes et pour les

souvent désastreuses.

   

anc
L’Assurance contre le Vol est aussi nécessaire au
commerçant que l'assurance contre le feu—Des Vols
considérables ont lieu presque tous les jours dans les

marchands qui ne sont pas
assurés, ces vols ont des conséquences sérieuses et

“La Prévoyance” émet des
polices d'assurance contre le vol, couvrant le contenu
desentrepôts, magasins, résidences privées, appartements, coffres-fort,
voûtes, etc.,etindemnisantses assurés de toute perte résultantd'un vol.

Pour plus amples renseignements s'adresser à “La Prévoyance *,
89 rue St-Jacques, Montréal. Tél. Main 1626 et 1627

J. C. GAGNÉ, Directeur-Gérant.
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CHENEVILLE

   

6 mai.

La semaine dernière, eut lieu le
nariage de M. A. Groleau de Notre-
Dame de la Paix et de Mlle A. Le-|
duc. La mariée était Enfant de Ma-
rie et eut les honneurs de la Con-
régation. La fête se fit chez Mme

Leduc: on y remarquait M. Fran-
çois Leduc et Mlle Groleau. M. Pe-

M. J. Charlebois, B. Pamhbrun, R.!
A. Massie, V. Pilon. F. Bédard. C.

et À. Leduc etc. Il y eut chant et
musique.
—Nous avons la douleur d'an-

noncer la mort de M. Emile Char-

la familie éprouvée notre sincère
sympathie.

SERVICE
OTTAWA-

 

salon et wagons-buffet est mainteY

nu sur tous les trains du Chemin

de fer Nationa! du Canada entr«

4.50 p. m. tous les jours excepté ai

manche (heure solaire).

départ de Kingston à 6.45 a. m. €

2.15 p. m, tous les jours excepté ‘!

manche. Pour de plus amples in
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que achat d'un piano

car en plus du fait
l’achetez d'une maison
mandable vous avez l’a

bien d’amoindrir la bhau
lité de ses pianos, doit

pianos soient des meille

|" Une Double Garantie
de satisfaction accompagne cha-

Heintzman & Co.
que vous

ce que le fabricant, se gardant

avec attention à ce que tous ses

Passez au magasin ou faites
venir le catalogue de
Heintzman & Co,

recom-

ssuran-

te qua-
veiller

urs.  
Pianos
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ditions suivantes:

chérisseur. 0

l'achat.

placement désirable.

sur la propriété.
tous les lots. ia x.
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—VENTE ATEN
3%"Absolument Sans Réserve Quelconque ™

de bons et désirables Lots à Bâtir. L’Arrondissement Laurcntien est une subdivision
bien connue sur le Chemin Chelsea, dans les limites de la ville de Hull, avec toutes les

commodités, telles que écoles, eau, égouts, électricité, trotoirs et tramways,

2.—Un dépôt en argent comptant de 25% du
: montant d'achat devra être payé à l'en-

canteur, ou à ses commis au temps de

La ville de Hull fait de rapides progrès.
On a besoin de logements pour les ouvriers.

Venez de bonne heure, Samedi, le 15 mal.
Nous vous fournirons un plan imprimé avec les numéros correspondants de
Se oad RE Ce te ee LL

APeu Près |

500 LOTS
chérisseur, sans égard auxprix offerts.
vestéût de la subdivision d'origine, et mes instructions sont de les vendre au pins haut ene La

C'est une section domiciliaire désirable, et voici votre opportunité, “2

SAMEDI--- LE 15 MAI
A UNE HEURE DE L'APRE&-MIDI

Je mettrai en’ vente les lots susmentionnés, sans réserve quelconque, à l’Enchère
Publique jusqu’à ce que tous les lots soient vvendus, sans intervalle, beau temps ou mau-
vais temps. Unegrande tente sera érigée en cas de pluie; la

1,~Les lots seront vendus au plus baut en- 3.—Le deuxiéme paiement de 259 six mois
après la date de l'achat, sans intérêt,

4.—Le troisièm
être fait en

Des manufacturiers
Ne manquez pas de

Venez avec votre

 

    
2BOLSMENT. RESERVE.
ERASE erSad PE
"An Gecoy "2% Heya$séate

tore

ITARY

5.—La balance de 25% devant être payée en
dix-huit mois, avec intérêt de 5%.

Ce qui précède devrait être une attraction pour les placeurs de fonds, les chercheurs de
foyers, pour acquérir plus d’un lot, considérant les conditions faciles de palement, aussi l’'em-

A. SNIPPER;Encanteur
ous à 468, rue Bank, on téléphonez à Carling 8282.

AN—
Sr

A
an  
vente se fera dans les con-

4 20°

c paiement de 25% devant
douze mois sans intérêt.

cherchent des emplacements.
profiter de cette occasion.

famille. Faites votre choix
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KINGSTON]
. ; 1
Un service commode de wagon:1

Retouji

     

  

   

 

     

    

   

   

  

  

   

  
   

 

   

   
   

   

  

 

      

    



=
 

 

PLANTATION-DU
MAIS, (BLE-D‘INDE)

(Notes des fermes expérimentales)
Le maïs ou blé-d'Inde, la récolte

par excellence de la ferme à cultu-
re mixte, se répand de plus en plus
au Canada. 1! est Actuellement cul-
tivé sur une très grande partie de
l'Ontario. Dans la province de Qué-
bec, les limites de sa culture remon-
tent graduellement vers le nord et
elle a pris pied dans plusieurs dis-
tricts des provinces de Manitoba,
Saskatchewan, Alberta et Colombie-
Britannique.

Le mais n'est pas difficile sur le
choix du sol pourvu que l’égoutte;
ment soit bon et qu'il y ait une bon-
De Quantité d'engrais, mats il se
plait spécialement sur les sols
francs, gras, chauds, profonds, ri-
ches en matiére végétale en dé-
composition, (humus) et reposent
sur un sol d'argile poreuse.

Dans l'assolement le maïs doit
venir après une récolte de foin de
trèfle ou un pacage de trèfle. On
peut aussi le faire venir après une
téréale ou même après une plante
sarclée ,pourvu que le sol soit riche
ou que l'on ait appliqué une grosse
souche de fumier.

Le fumier vert est le meilleur.
Une quantité de douze à quinze ton-
nes à l'acre donne de bons résul-
tats. L'application peut se faire en
automne, et hiver ou au printemps.
On peut l’enfouir à la charrue ou
l’incorporer au sol labouré. L'’en-

 

‘fouissage à la charrue est générale-
ment le moyen le plus pratique, et
lorsqu'il est bien exécuté il don-
ne des résultats uniformément satis-
faisants. I! ne faut pas enfoulr le
fumier trop profondément, de peur
que les principes fertilisants ne
soient entraînés par les plules jus-
qu‘à des profondeurs où les racinèe
‘des plantes ne peuvent attelndre.

Un sol bien préparé pour les se-
mailles est finement divisé, propre
humide, profond. Si le sol est argi-
leux, on fera mieux de le labourer
à l’automne, tournant une tranche
de terre assez épaisse, sans descen-
dre au-dessous de la couche de so)
productif. Quand au sable et aux
terres franches c'est le labour de
printemps peu profond qui fournit
les conditions les plus favorables.  

Le gazon, avec l'herbe qui est en
train de pousser et le fumier que
l'on a appliqué, qui sont retournée
à la charrue immédiatement avant
la plantation, se décomposent rapi-
dement et fortement dans le sol une
sorte de couche chaude, nécessaire
pour activer la germination rapide
de la graine et la pousse de la plan-
te, car il est essentiel pour réussi}
que le maïs pousse rapidement.
L’humidité est un facteur dont on
doit dûment tenir compte. Un so)
n’est pas prêt à être ensemencé tant
que les couches de surface et dc
sous-surface ne sont pas bien en
contact avec l’autre, tant que le fu-
mier n’est pas bien incorporé, afin
que l’humidité du sol puisse monter
sans obstacle des profondeurs jus-

 

NE VOUS LAISSEZ
PAS TROMPER

Souvent la ménagère qui désire
Jiffy-Jell reçoit un autre entremets.
Elle s'attend à avoir un produit a-
yant la saveur des fruits, un jus de
fruits condensé, et cherche en vain
dans le paquet la fiole qui le con-
tient.

Assurez-vous du nom. D'autres
produits ne ressemblant en rien à
Jitffy-Jell, ont des noms presque si-
milaires.

Jiffy-Jell est le seul entremets
comprenant du jus de fruits en es-
sence, mis en fioles. Les fruit:
sont broyés ,leur jus est condensé qu’à la surface, où les plantes se:

l'assimilent Le mais se plante en |
poquets (buttes) ou en lignes. On
recommande la plantation en po-
quets espacés de trois pieds en tours;
sens pour les champs infestés de;
mauvaises herbes ,car elle permet
de faire un large emploi du cheval
pour combattre les mauvaises her-
bes. La plantation en poquets es‘
bonne également lorsqu'on se pro-
pose de Jaisser mûrir le maïs pour
la production de la graine oudane

les districts à saison courte, car*le
maïs en poquets mûrit plus vite qu’
en lignes. Sur un so] qui est en bon
état d’ameublissement, on préfère
planter en lignes espacées de 36 2
42 pouces. Il n’est pas besion de
machines spéciales, car le semoir
ordinaire peut être employé. À le
récolte la moisonneusé à maïs cir-
cule plus facilement et s’abfme
moins dans une plantation en lignes
que dans une plantation en poquets.

La quantité de semence est une
considération importante En po-
quets, de trois à cinq grains à forte

vitalité suffisent. En lignes de 15
à 20 livres à l’acre de grain de bon-
ne qualité donnent généralement
une levée assez épaisse pour que
l’on puisse herser. Pour l’époque
de la plantation, on doit se régler
sur les conditions du sol et de læ
température. On ne doit jamais
planter dans tous les cas tant que

l'on craint un retour du froid. Ja-
mais non plus on ne doit attendre
si tard que le manque d’humidité
ne soit à craindre ou que la saison
ne soit plus assez longue pour le

 

 

 

LE COURS des PÂTES DE BOIS
 

des anciens prix.
plaçement de tout repos.

BOSTON
60, State Street
(Tél. Main 1147) | 

« Mécaniquesues la tonne

Ma: 1919...... eas errant area naan . $26.00
14 aolit.......RPRAR 32.50
18 septembre ...….….….…..0000ccnsenc0 ess scan as 00000 35.00 .

octobre ..........2.000ceses as ne nas neue 000000 40.00
23 octolite......RAR secs tes a0a000 42.50
20 novembre...RAA 50.00
25 février 19202 LLas anna aa anna 60.00
15 mars..…......0000000000000 sacsearasas0s0u0e 65.00
30 mers......... sencace darsac sens senc a0sman000 70.00
15 avril ...... eeriePRacces 0 6 80.00
15 mai....….….+00csssa0cousePRE 90.00

Chimiques

‘Toute |'année 1919.,.,... tLhet Rog00 Sp 70.00 … E
Février 1920.. LameAER 70.00 - ?
15 avril’1920...eeieee eerie ba 130.00

Renseignés de première main sur la hausse constante des
cours, nous avons dernièrement racheté sur le marché
$600,000 d'obligations 614 de LA COMPAGNIE DE PUL-
PE ET DE POUVOIRS D'EAU DU SAGUENAY, que
nous offrons au pair à nos clients.

Cette Compagnie est aujourd'hui le plus grand producteur
de pâtes de bois du Canada. Son actif matériel, s‘élèvant à
$20,000,000, a été édifié en presque totalité sous le régime

Le titre de Saguenay-Pulpe constitue un

 

Pour renseignements supplémentaires,
’ voyez votre notaire ou

 

Courtiers en valeurs de placement

OTTAWA
Immeuble de la
Banque Nationale

on

QUEBEC
198, tue S.-Jean
Faubourg S.-Jean   

 

N. B. — La, grande maison Ver-

sailles-Vidricaire-Boulais est repré-
sentée à Ottawa par M. le notaire

dans l'immeuble de la Banque Na-

 pour l'Ontario sont MM. Belcourt,

Hercule Merizai, qui ‘4 ses bureaux Chevrier, Leduc et Faurier.

tionale. Ses conseillers juridiques

et mis en fioles scellées,
Jiffy-Je!l vous apporte du jus de

fruits véritable et de scveur pronon-
cée. Vous bénéficiez des proprié-
tés hygiéniques des fruits, et l’u-
gage quotidien des fruits est indis-
pensables.

maïs. Il serait difficile de dire
quelle est la meilleure époque. Le
planteur expérimenté sait par ins-
tinct quand le bon moment est arri-

vé. Quant au débutant il devra ob-
server et exercer son jugement. Les
dates varient entre le 15 mai et le
10 juin.

Pourl'ensilage, le choix de la va-
riété de maïs variera suivant le dis-
trict où l'on se trouve. Les varié-
tés dures (flint) et notamment lee
Longfellow; Hatif de Compton et
Salzer Dakota nord, qui comptent
parmi les variétés les plus précoces
sont celles qui conviennent le mieux
pour. les districts à saison courte.
Pour les districts à saison longue
il y a, outre les variétés dures que
nous venons de mentionner, les va-
riétés dentées (Dent) Wisconsin
No. 7, Rayon d'or, Bailey et le Den-
té jaune à culotte blanche. Dans
les provinces des prairies le Denté
du nord-ouest est le préféré.

N'employez que de la graine de
choix; achetez votre grain en épt
c’est le meilleur moyen d’être sûr
de la qualité. Essayez tout le grain
en le faisant germer avant de le
planter, pour être sûr que vous en
mettez assez dans le sol. Mettez
la semence assez profondément pour
qu’elle se trouve dans un sol humfi-
de après la plantation, binez le sol
fréquemment pour ameublir la sur-
face et stimuler la germination dee
graines de mauvaises herbes, qu;
l'on détruira ensuite. Une fois que
le maïs est levé commencez à biner
entre les rangs Lorsque les plantes
ont de trois à quatre pouces de hau-
teur, si elles paraissent trop épais-
ses dans les lignes, faites passer la
herse traînante légère en travers
des rangs.

Tenez toujours la surface du so)
bien meuble: c’est le meilleur moy-
en de stimuler la végétation En-
foncez ‘la bineuse profondément
d’abord, puis, & mesure que les ra-
cines secondaires se développent et
s’allongent Juste aud-essous des
trois ou quatre premiers pouces de
surface entre les rangées, diminuez
la profondeur des binages afin de
ne pas trancher les racines, ce qui
enrayerait prématurément la crois-

 

sance |de larrécolte.
=.

“W.L. GRAHAM,
Adjoinf à l'Agriculture du Domi-
nion.

————

FROMAGE ET BEURRE
Montréal, 8.— Le fromage de

Choix s’est vendu hier à 31 cents,
fe. baurre fie crèmerie, première qua-
lité de 55"cents et demie à 56 cents.
Les oeufs se sont vendus à 54 cente
Lot 55cents. Les patates, en wagon,
$6.75-1e sac.

 

. De vertes attaques contre la taxe
sur le revenu ont été adressées à
une assemblée considérable de dé-
putés ce matin. Parmi les adver-
saires de la taxe on remarquait le
Dr Cowan, deRégina; Levi Thomp-
son, de Qu’Apelle; et d’autres dépu-
tés de l’Quest. Ils trouvent le sys-
tème trop compliqué et trop en-
combrant.
On a déclaré que le monde vou-

lait savoir exactement qui devait
payer la taxe.

 _

 

Inoffensif, d'une pu-
reté absolue soulage en

48 HEURESLILI) re neures
(ATUEJE autrefois {D :xigeaient

ment pm le copahu t it eubèbe. les opiats ‘
et les injections,
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LE DROIT, OTTAW |

LE MARCHÉ

 

’
‘ 0

Ÿ

SAMEDI, 8 _ 1920.
pren

PEUDE GENSONT ANNONCESCLASSIFIEES

—

D'OYTAWA  LESCHEVEUXGRIS
Le marché de ce 6decematin était très

important. Les produits, sutout le
veau étaient offerts en assez gran-
de quantité, mais toujours à des
prix fermes, sauf le lard, qui dans
un cas, s’est vendu à 30 sous la’
livre. Le marché était fort, et actif.
Les ventes assez nombreuses.

Les produits potagers sont tou-'
jours les mêmes, et aux mêmes prix. }
Les produits locaux sont les écha- .
lottes et la rhubarbe.

Le marché à foin était fort, aux
prix de jeudi et de mardi dernier

Le marché des fleurs, est très
fort. Pour la première, en aussi
grande quantité, nous pouvions
acheter des lis ce matin à des prix
relativement bas. Ils se vendaient
50 sous chacun.
Avoine, le minot. . . .$1.20 A $1.15
Porc pesant, la lb . . . . . 82 à 24c
Porc légers, la lb . . . .. 29c à 30c
Agneau quaFMtiers d'arrière 27 à 30e
Agneau, quar. de devant. ..... 36c
Veau, carcasse, lalb . . . . . . 1Ïc
Veau, quartier d'arrière, 18 & 22¢
Veau, quartier de devant, 12 à 16c
Pigeons, le couple .......... 80e
Mouton (carcasse) ..... 234 à 3bc
Boeufs, devant. . . . . . .  .l4c.
Boeufs, d'arridre. . . . . .18¢ A 20c
Volailles, la Ib. ........ 40 à 42c
Volaille, vivante la pièce $1.50 à2Be
Dinde, la livre . .……….. 806

PRODUITS LAITIERS |
Beurre, fa 1b . . . . . 55 à 60e
Qeufs . . . . . 112222. 466

LES FRUITS

Oranges, la douzaine . . .35 à 76c
Citrons, la douzadne een 0000 86e
Raisins, le baril . $7.50 à 358.00
Raisins 1a Ib. 366, "side pour NE00
Bananes ........0.0. à 50e
Ananas, gros. chacun. . uv" à B0c
Pamplemousse .... 10c 3 pour 28¢

PEAUX

Peaux de boeuf ,la 1b. pesantes
légères. . . 1 . + 2. 2 2 + + €

Pzaux de mouton. .. . + . .

FOIN FTAVOINE

16e
216

$2.50

Peau de veau .............. 50c
Foin, la tonne 24.00 a 29.00
Paille, la tonne ......... $13.00
Avoine, le minot . .$1.10 A $1.16
Blé, le minot ... ; 32. 25 À i50
Sarrasin, le minot........ 31.36

PRODUITS POTAGERS

Pommes de terre, le sac, $4.50 à $5.
Patates, le gallon .. 38¢c
Patates sucrées 2 ibs, pour .. 25c

bess eee

Concombres. 1a pidce. . . . . . .3bc.
Panais, le sac ............ $3.60
Carottes, le galion .......... 20e
Carottes, le sac .......... $1.76
Choux, Ia doux. gros. 83.75 à $3.50
Féves, le bolsseau .. $5.50 A $6.00
Fèves, la livre .......... 123 1-2¢
Oignons, le gallon ...... ceo. TBC
Oignons, le sac ....... .. $1.50
Pommes, le baril.. $8.00 à $10.00
Pommes, le gallon ..... 25c à 40c
Céleri de Californie, le pied .. 30c
Radis le paquet . . . . . . ..10c
Persil, 1a daus. Be
Laitue de Boston, le pied ...A
Laitue locale, le pled, 8¢ 3 pr!
-Miel, 1a lives 06 p00000 30.4;|
Sirop d'érable, Ja bouteille : ! à
Echalottes, 12 pgts pour , . . be
Champignons, 1a livre ..... $1.50
Tomates, la litre ........... Boe
Choux-fleur, chacun .... 25c à Bô0e
Navets, le sac $1.40 h $1.50
Epinard, le gallon vie... B0c
Salsifis, le paquet .......... 10e
Poireaux, le paguet ...... bc A7c)
Poireaux, la dousaine ..... TBe
Betteraves, paquets, $ pour .. 25<-
Rhubarbe le paquet .. . . . . Îbc

28s evr eee nan

….…...

“ven  
LES FLEURS A

Rosfers ........... $1.00 A $1.28
Asphodèles ......…0....04.... 406
Hyacinthes ................ 26C
Céneralfia .............. ... b0c

POISSONS NOUVEAUX

Brochet frais, la Hvre ....... 18e
Brochet gelé, la livre ....... 15c
Carpe, la fivre ............. 1B¢
Perche, le paquet’ ....... 35c-

MAINTENANT

—
—
—
—
—
—
—
—
—

 

!
ES PHARMACIENS DECLARENT
QUE LES DAMES FONT USA-
GE DE LA RECETTE DE THE
DE SAUGE ET DE SOUFRE.

 

Les cheveux qui perdent leur cou-
leur et leur lustre, qui se fanent,
ideviennent gris, mats et sans vie,
‘le doivent par le fait qu’ils man-
:Quent du soufre aux cheveux. No-
‘tre grand'mère faisait un compo-
sé de Thé de Sauge et de Soufre
pour que ses boucles restent fon-
cées et jolies, et des milliers de
femmes et d'hommes qui aiment

| cette teinte uniforme, cette belle
couleur de cheveux qui est si at-
trayante, font usage de cette an-
cienne recette.
De nos jours nous pouvons avoir

ce composé fameux en le deman-
dant ches n’importe quel pharma-
cien qui vend le composé de ‘‘Sau-
ge et de Soufre de Wyeth’. Ce re-
mède fonce les cheveux si naturel-
“lement, si, uniformément que per-
sonne n’est à même de découvrir
qu'il a été employé. Humectez-
en simplement une éponge ou une
fine brosse que vous passez à tra-
vers la chevelure, ayant soin de
prendre une mèche de cheveux à
la fois. Le lendemain, les cheveux
gris ne parattront plus mais ce qui
réjouit les dames quf font usage

 

 de la ‘“Sauge et du Soufre de
Wyeth’, c'est que, en plus d’em-!
bellir et de foncer la chevelure a-'
près quelques applications, est d’en|
ramener le lustre et la souplesse
ce qui leur donna une apparence
d'abondaucé. 69

 

 

M. W. F. O'Connor, C.R., présen-
tera la défense du procureur géné-
ral du Canada cet après-midi de-
vant la Cour Suprême où se dis-
cute aujourd’hui le pouvoir du tri-
bunal du commerce d'ordonner aux
marchands détaillants de complets
de la ville d'Ottawa de ne vendre
qu’à un prix qui semble juste et

raisonnable dans l'opinion du tri-
bunal. La cause est un test-case.
M. W. N. Tilley, C.R., représente
l'Association des Manufacturiers. 1}
à prétendu ce matin que le parle-
ment du Canada n'avait pas le pou-
voir de légiférer sur la disposition
de la propriété dans une province
pour le bien-être de tout le pays.
Par exemple on ne pourrait con-
trôler le blé de l'Alberta.

à

—

Dr P.B. BÉLANGER
Des Môpitaux de Londres

Spécialités: - Chirurgie, Mala-
die de la Peau, Maladie des

. Femmes.

Consultations: —— 2 À 4 p.m,,
hho ea9 RZà8p By, *

822, RUE SOMERSET OUEST

Tél: Sherwood 8969.

 
LOUIS GENDRON,
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SERVANTESDEMANDEES_
ERVANTEsschantfaire|Iacuisine“pour
accompagner & la mer dans Québec. S'a

iresser 129 Cooper Tél. Queen 397.

JÉEVANTÉ immédistement.

 

107-109

Bons gages.

Pas de lavage. S'adresser 107, Notre
‘ame,Hull. _ LL. _ 107-109

NB SERVANTE.B'adresser 212 St. Patri.
107 109

3BSAVANTES générale. Bous gages. 8cadres
ser 65 Laurier, Est. 7-108

SERVANTE générale. Bons gages. aie
ser 15 rue Rose. 107-109

 

  

ON DEMANDE

TLLES ou femmes expérimentées chant
parler l'anglais pour relier, piquer, plier

‘t faire d'autres travaux de reliure. Guges
$15.00 par semaines de 48 Heures, garantis
ivec opportunité de gagner davantage. Com-
agnes toutes de bonnes moeurs et chré-
tiennes. Il est nécessaire que les appli-
‘«antes parlent l'anglais. S'adrosser par
-ttre À M. Gavin, W. J. Gage et Cie, Ltée.
4 Bpadina Avenue, Toronto, Ont.

104 109
DES COUTURIBRES dans les habits, &a

dresser 4 Oscar Racette et Cie, mar-
chands tailleurs, nous palerons $10. par ha-
bit ou à la semaine, Ouvrage à l'année.
Ecrire sans retard. Sudbury, Ont. Bolte
935. 104 107

DANES demandées pour couture facile et
légère chez elles, travail de loisir ou

permanent. Bon miiaire. Travail envoyé à
n'importe que) endroit, frais payés. Tim-
res pour détail. National Manufacturing
Co. Mont. 107

BOUCHER demandé, un de première classe,
parlant les deux langues. Ouvrage per-

nanent, homme marié préféré: références
exigées, écrire en mentionnant âge, expé-
vience et salaire. S'adresser A Adam et
3uisson Lté Sedbury, Ont. 107-116

JN DEMANDE immédiatement 8 tailleurs
d'expérience de premier ordre, $85.00

‘t plus par semaine. Ouvrage permanent
raranti. S'adresser immédiatement à Tip
Fop Tailors, 202 rue Sparks, Ottawa.

LA CIE DALY, LTÉB demande des coutu-
rières pour la confection des jupes. S'a-

dresser & Madame Holbrook, au cinquiéme.
2 105 107

A ACHETER des vieilles fausses dents, En
n’importe quel état. Plus hauts prix payés.
R. Capeman, 2579a Ave Esplanade, Mon:
tréal, Qué. 107-118

DES HOMMES pour presser les babits. Ou-
vrage permanent. Bons gages. S'adresser

Montreal Pants Makers, 75 Georges.
107-109

DES FILLES pour assortir les papiers S’a-
dresser A. L. Florence et Fils. angle

Botelier et Dalhousie. 100-110

12 BONS HOMMES. Ouvrage permanent
O'Reily Brick Works, Chemin de la

Ferme Expérimentale. 106-107

JEUNE PILLB pour ouvrage léger de
maison-le matin seulement, pas de lava-

ge. S'adresser 228 Augusta. 107-108

UN COMMIS d'expérience pour 6piceries,
S’adresser Léo McKay, angle des: rues

 

 

 

 

 

 

 

Water et Cumberland. 107-108

UNE FEMME de journée trouvera de
l'emploi la semaine prochaine en s'a-

dressant 53 rue Dupont, Hdil, 106-107

STENOGRAPHE demandée ,pour bureau
d'avocat. J. A. Clermont,: Case 99 Co-

chrans, Ontario. . 102-108
 

UNE COUTURIERE d’expérience. S’adres-
ser 116 Water Tél. R, 2681, 106-108

FILLE pour travailler dans un restaurant,
238% Dalhousie. 106-111

FILLE ou femme pour aider dans une sal-
le à diner. 8' adresser 280 Bank. 106-107

moments. li-
bres. Rideau ue R. 3907. 108-107

UN MENUISIER demande emploi, Tél. R.
557. 107-109

 
 mette

PLOMBIER

entrepreneur plombier
ehauféage, prix epéciaux aux commonau-

tés religieuses, 89 rue Du Pont, Hall, ‘él,
sh 2215. ; igo-3s5 2
ERNEST CLAUDE, plombier, 67Parent.

Résidence 68 St-André. Tél, R, 1551
66-1.6-20

2vof c——=y ©

A LOUER A VENDRE
 

UNE BONNÉ CHAMBRE moublée avec a-
méliorstions modernes. S'adresser 05 St

Jacques, Hull, _ ee

UN APPARTEMENT, aussi une petite mai
son. Bonne localité. S'adresser 64)

Cumberland. 105 107

UN APPABTEMENT de4chambres,eau
chaude, poêle à gaz. Prix modéré. B'a-

dresser 96 W_Wurtemburg Apt. 6, 105- 108

UN CAMPEMENT d'été 3 Wychwood,8'a.
dresser 77 St Rédempteur, Hull, on340

 

  

 

 

DIVERS
POUX.— Mdres do famille ne laissez pas

vus enfants avec des poux dans la tête.
Saba détruira poux et lentes, par une seule
spplication. Franco 25c. Saba Co. B. P.
1602 Montréal. Pas de timbres de postes

 

ASSOCIÉ demandé avec :$200.00 à 3500.00
de Capital, belle propositbn. Hommes de

Cempagne préféré, Ecrire Casier 6 Le
Droit. 107

ECHANGEZ, cartes timbres, revues, jour-
naux curiosité, photos, etc. Bulletin gra-

tuit contre timbre, Dépt. 13, 498 Rivard,
Montréal. 107

FERBLANTIERS
AD-YBLLE, 72 Victoria Hull. plombier et

ferblantier, fabricant du canot métalli-
que ‘‘L'Exploratevr’’, 99-123

 

TRANSFER
J'INPORME le public,ququ'ayant fait l'ac-

quisition’ d'un camion automobile je
pourrai à l'avenir faire toutes sortes de
voyage, transport de marchandise déména-
gement etc, à un prix raisonnable, S'adres-

ser F. Monette 269 rue Montesim Wright-
ville. Tél. Sh. 3960 W. 103-108

BI VOUS AVEZ besoin d'un transfer, aus
si de là glace en morceau. S’adresser

M. Boyer, 318 St-André. 103-108
 

PROFESSEURS
LECONS PRIVEES, anglais, français, a-

rithmétique. tenue des livres. Succès as-
surés, prix modéré, 325 Dalhousie, Appt. 10
Queen 4889. 107-118

 
 

De la Presse Associée
Paris, 7 mai.---,Le traité de paix

alec là Turquie sera transmis
la délégation ottomane, mardi pro-
chain, le 11 mai. La cérémonie au-
ra lieu dans les bureaux des affai-
res étrangères, ou à déjà eu lieu
une session de ia conférence de la
paix.

De la Presse Associée
Berlin, 7 mai.--- Albert Thomas,

le chef ouvrier français est arrivé
à Berlin hier. M. Thomas est à dis-
cuter les questions ouvrières avec
les chefs ouvriers allemands.

  

seCCECATCALE
es be!
ol = ° =% Missarum Regis- %
KY bu
nt

3% trum 8
oS Régistres d'intentions de x
- Messe x
% Format de poche, 6 3-4 x 0%
2 4 1-2, pleine reliure cuir %
a poir, 3
% Prix 1.00 x
RS q* : %i SERRE-GRENIER §
« Importateurs *

176 rue Rideau Ottawa.5 
 

 

 

 

Si Vous Désirez ||
des cotes sur les actions
et les obligations garan-
ties ou non, adressez-
vous à —-

C, MALCOLM WIGGINS & Co:
| Courtiers de Change et

“ d'Obligations
IMMEUBLE BIRKS

Ottawa, Ont.

Tél: Queen 5517-3518. 
     =
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Nous offrons aux placeurs de

jekrenreap SENIOR

fonds le stock commun d’une
compagnie en opération qui a payé undividende comptant de
13% et un dividende d ‘actions de 20% ences derniers 18

mois, Prix, $110en bloc.

Chas. E. Morse Co.
201, Immeuble Plaza.

TEL: RIDEAU 96, J.-A. GAGNON,, gérant

 

À

EST
  

le Temps
Fourrures et chez Davidson est 1’en-
droit logique pour les placer.

Pi QUE non seulement des experts en pren-

sent étre exécutées durant

100, RUE RIDEAU.  

 

dront un grand soin,
gasinées et assurées absolument gratuitement

si vous nous donnez maintenant votre commande pour
les réparations ou la remise à neuf, afin qu’elles puis-

Téléphonez-nous et nous en parlerons, ou dites-nous d'al-

ler les chercher immédiatement et quand vous en aurez le

loisir vous pourrez venir et nous communiquer les détails.

—

pi Vos

mais ellés' seront emma-

les mois d’été,

Téléphone: RIDEAU 1884.

UNE EPICERIE “moderne avec fixturdil
Bonnt occasion pour prompt achetey

Vente pour cause de départ. S'adresser 248
Dalhousie. Tél. R. 3577.

107-1
MAISONS terraina de différents prix

$930 & $8000, dans Wrightville & cou

 

 

tions faciles. Dalpé Frères 215 rue Mu:
calm, Hill, 55.5 4
LIMOUSINE Chaimers, 7 passagers

bonne condition, à coûté $4,000, à vend .
pour $600 ou échanger pour petit ¢h
S'adresser 297 Dalhousie. 106 1

UNE FERME de 123 acres en bonne c:
dition. située 35 milles de la ville, à

les des chars. S'adresser 114 Augusta.
10

 

 

UN INOCUBATEUR à vendre, une couve
et éleveuse qui chauffe À l’huile à éch

ger pour des poules. 8'adresser 15 rue I
rocher, Fastview, Tél. BR. €8934. 106!1

UN COMPTOIR, deux grands ohassis, po
restaurant et un cultivateur. pour jard

S'adresser no 831 Ave Champlain.
106-1

UNCARROBSEd'enfant.Youesen cao
chouc. S’adresser 82 St-Florent, Hull.

105-1

BON POELE à vendre garanti. B'adresd
à J. S Deschamps 15 Rue Vaudre

Hull. 105-1

UN POELE .en fundre, bon marché p
prompt acheteur, 1 rye Delormier Wrig

vitle, Hull, 107-1

GRAMOUHONE Cabinet’ modèle ‘‘V
tor'’ de $145.00 pour $75.00 à pro

acheteur. S'adresser 112 Slater. 1

UN GARDE SOLEIL (auvring),- 17 pd
S'adresser 66 Maisonneuve, Hull.

  

 

s'adresser41G
106-1

BUFFET (sideboard)
gues.

BOIS. AppelezRideau1905 pour votre HB
vert. J. Dolan 135 Chapel, 104-1
 

 

MACHINISTE

ARMSTRONG& ao, machinisteetind

 

 

 

nieur, 186 Queen Service prompt.
Q. 7465 le soir C. 574. 85-4

DENTISTE

Dr R. DESROSIERS, “91 ree Ride
Tél. Liab 4071. Edifice Mathews. H

res do bureau 9 a, m. à 8 p. m

 

AVOOATS

BELOOURT, CHEVRIER, LEDUC &
RIER, avocats pour Québec et Onta

18 rue Rideau.

SEGUIN & ST-JACQUES avocats, notaï
Etude: 18 Rideau, Ottaws. Edifice de

Bangne Nationale, argent à prêter.
270-20 11

AUGUSTE LEMIEUX C. R. avocat, Ô
rio et Québec. 30 rue Rideau. Ottawa

°F 85-74

 

 

 

  

PERRUQUIER

FELIXOHEVALIBR, angle Charlevoix
St-Rédempteur, Hull, Tresses faites a

peignures dé cheveux, $2.00. Perruques à
commands, Tél. Sherwood, 2324.

189-14-8

 

 

 

 

VETERINAIRE
Dr J: H. LAFRAMBOISE, médecin vétd

nsire 81 rue William, Résidence 692
Patrice. Tél. Res. R. 159, Buresu
81 89. 51-2-
  

 

AMELIORATIONS LOCALES
Avis est par les présentes donné que

Cour de Révicion de la Villa d’Ottaws ti
dra une séance dans la Salle du Cons
Hotel de Ville, mardi, le 18me jour de m
1920, à § heures p. m., dans le but 4°
tendre les plaintes contre les estimati
proposées ou l'exactitude des mesures
front et toutes autres plaintes que
persoritiés intéressées pulssent désirer
re ef qui sont suivant la loi reconnues
la cour, au sujet de certains” élargis
ments de Tues qui ont été entrepris cg
me améliorations locales.

Daté à Ottawa ce Ême jour de mai, 19
NORMAN H. H. LE

Greffier de la Vi

 

Le matin tenez--vous chaude
ment avec cette MAJESTI(
“Chaleur de Solefl”,
Habillez-vous dans le confort
avec l'aide de la Chaufferett dll
Electrique. Majestic. Pou
quelle raison ne pas mettre fi

- aux frissons une fois pour toud
tes?

. Fixez la Majestic en vous cou
7 chant et placez-la près de vo

tre lit eur le plancher — sur la
toilette — n'importe où. Puis
juste avant de vous lever
pressez le commutateur sur le
cordon de la chaufferette et

--én Une minute votre chambre
sera remplie de “Chaleur de
Soleil” pure,
confortable. .

COMMISSION HYDRO-ELF
TRIQUE D'OTTAWA

109, RUE BANK, Angle rue Alb
Tél: 1901 Queen.
 

 

 

 

FEUILLETON DV “DROIT”|
 

NE DES PE)
 

Par ÉHARLES De SOLO   

 

No. 45
—À quoi bon mentir! Votre mère

m'a souvent entretenu de ce projet

d'union.

Je me fis à cette idée qu'un jour

vous aimer d’un amour que nulle bou-

vaillai qù’avec plus d’'ardeur. À mes

heures de découragement, j'avais, de

vant moi pour me réconforter, votre

image que mon rêve paraît des grû-

ces les plus infinies. Quand je re-

vins, j'avais hâte de voir celle qui

devait partager mon existence et,

siors, ce. fut le coup de foudre. Vo-

tre beauté m’éblouit et je me mis à

vous aimer d'u namour que nulle bow:

che humaine nespourrait exprimer.

Hélas! une -grende désiflusion m'at-

tendait. Ma more s'était trompée
sur vos sentiments à mon égard ou  

bien, ces sentiments ne sont plus les

mêmes.

La voix d’Alcidé Michaux s'était

faite imrinuante et doucereuse; il
crut le moment venu de sortir les

grends effets.

—Blanche— J'ai trop de aélicates-
ça pour vous tenir rencune de votre

indifférence, mais que vous me rebu-'
ties ou que vous consentiez à par-

tager me vie, je ferai mon devoir

en vous restituant les sé@tmmes dont

les spéculations malheureuse de mon

père vous ont frustrées.

Mile de Luzanne ne soupçonnait

pas 1a duplicité du Babouin; elle orut

qu'ilparlait sincèrement. D'autre

part, elle ignorait les ‘calculs d'ar-,
gent et, jamais, sa pensée n'était des-

tent les questions d'intérêt.

—Cet homme est meilleur que je

ne le croyais! pensa-t-elle.

A haute voix, elle répondit:

—Je vous. salsa &ré de vos inten-

tions, Jacques, mats :s ne sollicite

rien. Si quelque jour, je me trou-

vais dans l'obligation de gagner ma

vie ,je crois pouvoir y suffire.

—Vous ne senez jamais réduite à

cette extrémité, ma chère Blanche,

ot, malgré vous, j'assurerai votre a-

venir. Je veux que vous me jugiez
tel que le suis et non tel que j'aurai

pu vous paraître. TI était convenu

que nous parlerions franchement !

Je vous ai ouvert mon coeur sans

détours et je suis en droit d'exiger

la même sincérité de votre part.

Bat-il vrai que, naguère vous n’étiez

point rebelle à l'idée d’un mariage

d'entre nous ?

—Hh bien! franchise pour fran-

chise: non! je n'y étais pas rebelle et

j'attendais même votre retour avec
impatience, mais je sublesais l’in-

fhuence de votre mère, qui me traçait,
de vous, un. portait que mon ime-

ginationds. jeune fille & mal com-
pris. Je vous avais cru tout autre
Quevous-êtes réellement, et, aujour-
d'hui, mon amour reste à l’être im- condue dans 1es bas-fonds oh s'agi- matériel, insaisissable, que mes ré.

ves d'alors m'ont montré.

Un éclair de rage passa dans les

prunelles de l’ancien bagnard; en

une rapide vision, le cadavre de Jac-

ques de Faraman passa devant lut
et il éprouve, pour ce mort, une ja

lousie féroce.
Mais il se fit violence et, une fois

de plus, parvint à reprendre son

empire sur lui-même.

—Je suis donc bien indifférend de

l'idéal qui empliasait votre ooeur

puisque c'est mon arrivée, ici, qui a

brisé le charme '...Ce sont là, mys-

têres de cette psychologie féminine

dont nul, encore, n’a réussi à son-

der les arcanes. Mais il y a d’au-

tres oauses à l'indifférence que vous

me témoignez. Bianche! Je vous en

conjure! Dites-moi la vérité.

Le jeune fille semblait souffrir é-

normément. Sa respiration haletait;

ses veines marquaient. de lignes bleu-

âtres, la blancheur de ses tempes; el-

le retira ea main de l’étreinte du Be-

bouin et la porta à son front qu’elle

étreignit douloureusement.

—Js ne puis pas! Jacques ! Ayes

pitié de moi !

—C'est vous qui devriez avoir pi-

tié de celui qui donnerait da ie pour
un de vos sourires. Vous ne m'aimes

—Je ne sais pas! Je ne puis rien

dire! Oh! comme mon coeur bat!

Jacques! laissez-moi!

merez, mais vous n'osez pas dire que

je dois renoncer à l'espérance....

T1 ge laissa glisser aux genoux de

Mlle de Luzanne.

—Blanche ma bien aimée ! Un voi-

1 ea'est appesanti sur vos yeux, mals,

ce voile, Je le déchirerail Je me fe

rai votre serviteur le plus humble !

Je me ferai ei aimant, Je me ferai

si bon. que vos yeux se dessilieront et

que vous finirez par jetér, sur moi,

un regard de pitié! Blanche! vou-

lez-vous me faire une promesse ?

—Oui! oui balbutia la jeune ffl.

le.

—Promettez-moi de faire un effort

pour abandonner vos préventions à

mon égard.

-——Je le promets.

—Promettez-moi de ne plus affli-

ger ma mère en lui opposant un retus

catégorique! Prometteamoi de rs

fiéchir avant de dire le non définitf.

—Je le promets! dit encore Mlle

de Luzanne.

Alcide Michaux@ reieva radieux.
—Oh! éoyes bénie, Blanche, pour

ces paroles qui mettent un baume  pas! mais ne m'aimorez-vous jamais? sur ma blessure. Vous me taiasez te

Vous ne savez pas si vous m'’ai-

 

droit d'espérer et c‘est. presque la vic-

toire.

Mlle de Luzanne, pour se donner

une contenance, avait repris un 16 du

petit vêtement qu'elle confectionnait
et en égalisait le coùture, ‘

Le Babouin le regardait. Pendant

quelques instants, il resta silencieux

comme si l'émotion lui ôtäit la ve

role, puis, tout A coup.

—Bianche! vous n'avez pas pre-

noncé définitivement, mals j'ai le

pressentiment que votre décision me
sera favorable ot je feral tout pour
le mériter !...M@& mère vous a-t-elle

parlé de 1a grande fête que nous

comptons donner prochainement ?

—Oui! Je connais ce projet.
—Ce soir-là, l'élite de nos amis se

pressera dans nos salons. Voulez-

vous être la reine de cette fête qui

pourrait être celle de nos flançail-

tes !

Evidemment, Blanche était fati-

guée par la lutte morale qu'elle ve

nait de soutenir. Elle ee décida

à en finir et brusqua le dialogue.

—Jacques! Laissons cet entretien,

pour aujourd'hui. Nous le repren-

drones plus tard, quand lé temps aura
passé sur nos premières impressions

et que nous aurons appris à mieux
tous conneître. Addqu] al besoin

d'être seule.

Elle réunit vivement son nécessai-

re de couture et quitta la pièce sans

que le Babouin trouvât un mot pour

Je retenir.

Mais la joie débordait de son coeur.

Il était. certain d'avoir obtenu un

premier avantage.

XIII

L'HOMME SANS NOM.

Le poir allait descendre sur 1'opu-

lent paysage de la cité.

Un dernier flambolement de soleil

bordait de reflets cuivrés des hautes

galeries de Notre-Dame et puatait 1es

encolgnures de ces teintes mauves qui

donnent aux chimères des apparen-
ces de vie. Dans les eaux calmes

du fleuve, les arches des ponte, les

arbres, les maisons ee reflétalent

comme dans une miroir et semblaient

y plonger, ta tête en bas. Tout le

long des Tives, des oisifs déambu-

laient et les gens pressés, eux-mé-

mes, g'en allaient avec moins de hâte
pour jouir, plus longtemps, d'une

perspective unique dans Paris. Sur
les bas quais, des ouvriers déchar-

geura achevaientleur tâcâhe et quit-

taién tie echantiers, blance de plâtre

ou noire de charbon. Toute une

marmadile prenaît ses ébets sur les   HaraDets ct, au risque de se rempre

le cou, se Hvrait aux jeux les p

excentriques. De cf, de 14, dans

zone populaire, des groupes stati

naient au geuti des portes et de

selent gaiement en atteridant I'he

du diner. A,

Insensible à. tout cé-qui se pass
autour de lui, un homme venait

traverser le pont Sully et obliquai
gauche vers je quai d'Anjou.

Il était de taille au-déseus de

moyenne mals ses épaules étai

Huge

107-18

‘281.3.1 8

30 4

hygiénique eth

voûtées comme sous le poids d'un i
deau; ea barbe était longue mais 1

fondément enfoncés : dans l'orb

mais son regard était ¢lairavec 1
expression de douceur que la sr

france avait affinte.

Son costume n'avait rien d’.

gant; M portait une veste de &

drap eur un pantalon de volourt

côtes; un large feutre gris s'enif
cait dans sa nuque et, derrière

retenu par une courrof, un gros

de toile baliottalt.
(à suivre)
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(De la Presse Canadienne)
Toronto, -8. — La pression conti-
ve à être élevée à l'ouest des
srands Lacs et au large des côtes
e l'Atlantique. Un accès de basse
pression s’est déclaré dans la valiée
u St-Laurent et dans les Etats da
bud de l'Atlantique. Le temps est
peau dans tout le pays et dans 8
provinces de l’ouest il fait chaud.
Pronosties: Vents modérés; aver-

es, mais en majeure partic beau et
nodérément chaud aujourd'hui et
manche. -

CALENDRIER
129e jour de l'année.

Lever du soleil à 4 h. 21 m.
Coucher du soleil 4 7 h. 14 m.

Lever de la lune a 11 h, 42 m. S.
oucher de la lune à 8 h. 21 m. M.

20e jour de la lune.
Les jours croissent de 40 m. le

matin et de 40 m. le soir.

SAINTS DU JOUR

 
 

 
 

AINT-PIERRE DE TARENTAISE

A l'âge de vingt ans, il prit l'ha-
it monastique. D'une grande dou-
pur et d'une charité inépuisable,
se fit bientôt remarquer, et de-

int archevêque de Tarentaise.
ierre annonça la parole de Dieu en
lsace, en Bourgogne et en Italie.

n 1170, il fut chargé par le pape
e réconcilier les rois de France et
Angleterre, ce à quoi il réussit. Il

Bourut à l’âge de soixante-treize
8.

La Bienheureuse

CATHERINE THOMAS

Née dans l'Île de Majorque en
53. Elle obtint par sa vertu, le
bn des miracles et mourut en 1574.

 

  

NAISSANCE
GLAUDE — M. et Mme Ernest
laude font part à leurs parents et
mis de la naissance d’une fille née
2 mai, baptisée sous les noms de

M arie-Jeanne-Béatrice-Claire: Par-
in M. Fernand Alie; marraine
lle Béatrice Roy, de Montréal,
busin et cousine de l’enfant. Por-
use Mlle Maria Glaude, tante de
enfant. 107

 
 

DECES
BRUNET — M. Joseph Brunet,
Écédé le 8 mai à la résidence de sa
le, Mme Patrick McKeown. Funé-
illes dimanche à 2.30 hrs. à l’é-
ise St-François de Salle, Pointe-
atineau de chez sa fille Mme St-
mour. 107

DUSSAULT — Hier le 7 mai est
bcédé M. Stanislas Dussault à sa
sidence, 32 rue Leduc, Hull, à
1ge de 62 ans et 11 mois. Les fu-
Frailles auront lieu lundi matin à
heures à l’église Notre-Dame de
11. De là au cimetière d’Aylmer
aura lieu l’inhumation. 107

LAFRAMBOISE — Mme Louis
bframboise décédée le 5 mai à
ge de 30 ans. Les funérailles ont

& lieu samedi matin à 10 heures
245 Sussex, à la Basilique, 107

PROULX — A l'hôpital général
3 mai est décédée à l’Âge de deux
s Jacqueline, enfant bien-aimée
M. et Mme Godfroi Proulx de

0 rue St-André. Elle laisse ou-
e son père ct sa mère trois soeurs,
brnande, Lucille et Rita, et un frè-
Hervey.

 

 

 
 

REMERCIEMENTS
La famille de Mme Horace Mer-
br de Westboro, remercie toutes

ik personnes qui leur ont témoigné
la sympathie, soit par offrandes
messes, fleurs, bouquets spiri-

els ou assistante aux funérailles.

 
 

X MOISDE
1 PRISON POUR

VOIES DE FAIT
\ aries Davy et Roméo Ouellette

§ ont comparu hier devant le ma-
tat Askwith sur accusation de
ies de fait et vol sur la personne
M. Wesion ont été reconnus cou-
les. Ile ont fait restitution. Le

hgistrat lesm a condamnés ce me
à 6 mois de pension.
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MONUMENTS ET CARTES
MORTUAIRES

Choîx facile aux ateliers de

J. P. LAURIN
As, rue George - Ottawa.

Dessins envoyés sur
demande

 —
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ÿ Docteur E.-H. DION |
Des Hôpitaux de Paris

Successeur au Docteur Morin

105, RUE RIDEAU
Spécialité: Maladie des Yeux,

des Oreilles, du Nez et de
yd 1a gorge.

HEURES DE BURNAU:
ROtiawa — Téléphone R. 870.

11 à 18 a.m., 24 4pm,
7 à 8 p.m.

Hull = Téléphone: Sh, 8187
77 Ave Laurier.

Lundi, Mercredi, Vendredi,
$ p.m.
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LE SALAIREQU'I
FAUT POUR UNE
FAMILLEDE CINQ

PAS MOINSDE 82,500 AUX ETATS
UNIS, SOUTIENT UN ECONO-
MISTE OUVRIER.

(De la Presse Assoctée)
Washinngton, 8 — ‘Un minimum

de $2,500 par année est maintenant
nécessaire pour le soutien d’une fa-
mille de cinq personnes aux Etats-

Unis’. Telle était la déclaration de
Jett Lauck, économiste des frater-
nités des chemins de fer, devant le
tribunal ouvrier. M. Lauck, qui hier
accusait les profiteurs d'être les
seuls responsables du coût élevé de
la vie, a présenté aujourd’ui une
requête au nom des 2,500,000 em-
ployés de chemins de fer américains,
pour l’établisseméht d'un minimum
salaire dans toutes les branches de
l'industrie. I! présenta aussi devant
le tribunal toute une compilation
de budgets sur le coût de la vie aux

Etats-Unis, fondés sur des recher-
ches faites sous sa supervision par

les agences fédérales.
“Il est impossible’, dit-il pour

une famille de cing personnes, ‘‘de
se maintenir en dehors de la pau-
vreté dans les conditions actuelles,
à moins d’un salaire de $2,500 par
année.” .

M. Lauck. dans sa déclaration
ajouta que la cause fondanrentale
de l’instabllité économique, de l’in-
quiétude industrielle, de la suspen-

sion de la production et de la dis-
tribution, a été les prix exhorbitants
et les profits énormes réalise par

- capital organisé et par les mar-
chands détaillants.

EASTVIEW EST
| SANS MAIRE

LA MUNICIPALITE N'AURA PAS
DE PREMIER MAGISTRAT A-
VANT UNE QUINZAINE DE
JOURS.

Les nouvelles élections d’Eastview
n'auront pas lieu avant une quinzaine
d ejours. La loi municipale stipule
que Les brefs doivent être émis quin-
zn jours après que la vacance est

produite. Dans le cas actuel la va
cance est produite depuis trois jours
par le jugement final du juge Rose.
Dans son jugement le juge stipule:

‘“Tl est de plus ordonné et statué
que le graffier de la municipalité de
la ville d’Eastview émette immédia-
tement les brefs d’une nouvelle élec-
tion commele veut la loi municipale
en l'occurence et que la personne élue
en remplacement de M. White, qui a
été evincé de la fonction de maire de
fa municipalité, comme déclaré plus
haut, occupera cette position avec
tous les pouvoirs et les privilèges y
attachés”.

Le greffier We la municipalité a
reçu cet ordre mais n’a pas encore
émis les brefs. Ce qui veut dire
que l’élection ne sera pas tenue
avant une quinzaine de jours car la
loi municipale (sec. 196) accorde
quinze jours de sursis pour ce fai-
re et dix jours après la nomination.

Les candidats commencent à
mousser leur candidature. M. Ca-
mille Gladu a déclaré qu'il serait
candidat. Quant à l’ex-maire White
il semble encore indécis. I est
probable cependant qu’il pose de
nouveau sa candidature. On an-
nonce d'autre part que le maire
DesRosiers pourrait à son tour se
porter candidat. Il y à aussi M.
Desers qui a été défait aux der-
nidres élections mais 1] est peu pro-
bable qu’il tente de nouveau l’aven-
ture.
La section 158 de la loi munici-

pale stipule qu'après le ler juillet
si les brefs ne sont pas émis, le cou-
seil municipal doit lui-même se
choisir un maire sans devoir en

   

appeler à l’électorat.
Si les procédures avaient été

ajournées jusqu'à la mi-juin les
choses seraient restées au statu quo

jusqu'au premjer de juillet et alors
le conseil aurait pu nommer lui-
même ,un maire, Interviewé A ce
sujet Mtre Henri St-Jacques s’est
contenté de dire en souriant ‘‘que
les choses s'étaient passeés autre-
ment.”’ Il y aura donc élection par
les contribuables.

LES JOUTES
D’AUJOURD’HUI

LIGUE NATIONALE
Brooklyn & New-York, plufe, 3 p.m.
Boston à Philadelphie, pluie, 3 p.m.
Chicago & Pittsburgh, beau, 3 p.m.
Cincinnati à St-Louis, beau, 3 p.m.

LIGUE AMERICAINE
N.-York à Washing. pluie, 3.30 p.m.
Philadelp. à Boston, douteux, 3 p.m.
St-Louis à Détroit, bead; 3 p.m.

| Cleveland à Chicago, beau, 3. p.m.
LIGUE INTERNATIONALE

Jersey C. & Akron, beau, 3.45 p.m.
Syracuse à Rochest. beau, 3.30 p.m.
Baltimore à Buffalo, beau, 3 p.m.
Reading à Toronto, nuageux, 3 p.m.

COUR DE POLICE
Francis Deau, chartier de la cour

à bois municipal accusé de s‘être
approprié la somme de $14.50 qu’il
avait perçue en paiement d'un voya-
ge de bois de la municipalit, a fait
restitution ce matin en cour et a été
remis en liberté sous sentence sus-
pendue.
James Cunningham accusé d» né.

gligence coupable dans un accidon:
d'automobile a été remis en liberté
provisoire ce matin sous un caution
de $1000.
Le jeune Hetchman qui a été

blessé est beaucoup mieux ce matin
et le magistrat a consenti a remef-’
tre l’accusé en liberté provisoire.

TE—

     LES PROCHAINS
EVENEMENTS
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La filiale du Conseil Local des
Femmes distribuera a partir de mi-
di et dem! au kiosque sur la place
Connaught les boutons insignes de
la “Ligue des Vieux Habits''. Deés
aujourd'hui un officeir de la Ligue
commencera à faire enquête au su-
jet des plaintes que l’on recevra par
la poste de la part du comité de vi-
gilance. Cet officier fera pour cha-
que cas un rapport à l'exécutif et
suggèrera la ligne de conduite à
adopter.
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Mlle Jessie Muir qui & enseigné
pendant 11 ans au Collegiate d'Ot-
tawa a donné sa démission hier en
protestation contre la décision du
bureau de direction qui a refusé d’accorder aux institutrices le mé-
me salaire qu'aux instituteurs.

On n’a pas encore choisi le prési-
dent du bureau de conciliation dans
le différend entre l'Ottawa Gas et
ses employés. Le représentant des
employés M. William Lodge a dé-
claré qu’il rencontrera de nouveau
le représentant de la compagnie M.
George Kelly afin de se choisir un
président. Le sursis accordé pour
faire ce choix est de cing jours a
partir de la première réunion du
tribunal, qui a été tenue jeudi der-
nier.

Le président du tribunal de con-
ciliation dans le différend entre la
compagnie des tramways et ses om-
ployés n'a pas encore eté choisi. Le
sursis se termine ce soir. M. Fripp,
représentant des employés et M.
George Kelly représentant de la
compagnie feront probabement
leur choix cette apris-midf.

L'un des princip:ux établisse-
ments de restaurateurs de la ville a
retiré des comptoirs les sucriers
hier. La distribution du sucre par
enveloppe comme duraat la guerre
est de nouveau adoptée.Les patrons
prétendent que la consommation di
sucre par les clionts est trop coû-
teuse d’après l'ancien système.

La prochaine convention annuel-
le des marchands détaillants de la
section Ontario-Est sera tenue à
Brockville. Cette décision a été pri-
se à l'assemblée tenue jeudi soir à
Brockville.

M. B. Mulholland de Toronto,
vient d'arriver 4 Westboro pour y
conduire l'inspection du terraic en
vue de l’établissement d’un service
de lumière électrique. On commen-
cera dès la semaine prochaine les
travaux,

LE MAIRE MARTIN
EN A ASSEZ DE

CES QUETES
Montréal, 8.— Le maire Martin

a déclaré hier que les quêtes publi-
ques devenaient ici une véritable
épidémie, et qu'il allait y mettre
fin. Son Honneur a joint l’acte à
la parole. Peu de temps après.
deux délégations juives se présen-
tainet à l’hôtel de ville, demandant
l'autorisation pour deux quêtes. Le
maire refusa. Depuis le ler janvier.
trois‘ quêtes publiques ont été or-
ganisées dans la colonie juive.

RECEPTION DES
SAINTS SCAPULAIRES

Demain après-midi au couvent de
la rue Rideau aura lieu la réception
des saints scapulaires et la rénova-
tion des promesses du baptême par
les élèves qui ont fait leur premiè-
re communion et ont reçu le sacre-
ment de confirmation hier. Voici le
programme musical de ia cérémo-
nie:

Réception et Rénovation
Spring Song, par Mendelissohn.
Violon, professeur A. Tassé.
Violoncelle, Mlle K. Baldwin.
Ave Verum—Gounod—Choeur a

4 parties par les élèves.
Régina Coeli: Choeur à 4 parties

par les élèves.
Solo de soprano, Mlle Baldwin,
Solo d'alto, Mile K. Baldwin.
Salut du Saint-Sacrement.
Tantum, de Gounod, les élèves.

di Largo de Haëndel, pièce de sor-
ie.
Violon, violoncellé et orgue.

BEAU GESTE
Montréal, 8— M. J.-Henrl Co-

meau, étudiant en pharmacie, vient
de communiquer ausacrétariat du
Comité de Souscriptions de l’Uni-
versité Laval les noms de trente de
ses confrères qui ont souscrit une
somme totale de $1,565, et la cam-
pagne se continue.

Voici les noms des trente sous-
cripteurs, étudiants en Pharmacies:
J.-Henrl Comeau, Louis Laurence
D.-Dodolphe Elie, Germain Poulin,
Maurice Collard, Stanislas Lagacé.
Réal Goulet, J.-O. Taillefer, Henr!}
Quesnel, Antonio Dextras, Omer Le-
febvre, Léon Drouin, Gérard Blais,
Fortunio Lussier, Paul Prénoveau.
Gérard Duchesne, Louis Lachapelle.
Joseph Cloutier , Léon Deslauriers
Raoul Morin, Léopold Holpin, Ar-
thur Olivier, H.-A. Levasseur, Aim¢
Roussin, Rosalre DesTroismaisons
Léonard Gendreau, Victor Malo
Paul Contant, Roméo Parent, Hen-
ri Lalonde.

BLEZARD VALLEY
C'est avec regret que nous appre-

nons le départ pour Cochrane, de
Mme Alfred Lepage, acompagnée
de sa soeur Mlie Albertine Auger.
Mme Lepage était de passage chez
les siens depuis plusieurs semaines
ol elle fut retenue par la maladie.
Elle nous quitta rétablie, heureuse
d’aller rejoindre son mari qui l’at-
tend vec anxiété, retenu, là-bas
par son travail. |

KIEF AUX MAINS

   

 
16 mal.—Joseph Bonnet, et 1a cho. |

DES POLONAIS
Londres. 8.— Les troupes de la

Pologne et de J’Ukraine ont prit
Kief jeudt soir, si l’on en oroit un
sans-fil} reçu ict aujourd’hui.
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M. L’ABBÉ LEVÉ
AU CERCLE
~~ DUHAMEL

Le comité régiona! de l'A. C. J.
C. avait eu l'heureuse pensée, hier
soir, de demander à M. l'abbé Mar-
tial Levé, le prédicateur bien con-
nu, une cauuserie où étaient con-
viés les membres et les amis de
l’Association. Il y avait donc, dans
la salle du cercle Duhamel, un pu-
blic relativement restreint — les
invitations étaient toutes person-
nelles et aucune publicité n’avait
été faite—mais des mieux choisies.

C’est ce qu'a remarqué dès ses
premières paroles le conférencier,
après que M. Emile Boucher eut
chanté avec la voix et le talent
qu’on lui connaît la ‘‘Marseillaise’”’
et ‘“Jadis la France sur nos bords”,
et que M. Hector Ménard, président
régional de I'A. C. JI. C:, eut, en
termes heureux, souhaité la bienve-
nue à l'orateur, saluant en lui un
représentant de la France vérita-
ble et insuffisamment connue fcl,
et un semeur de vérité au contact
duquel l’A. C. J. C. était heureuse
d’accrofître son expérience.

M. l'abbé Levé dit, tout d’abord,
sa joie et son émotion de parler de-
vant un public canadien-français;
il a trouvé chez nous de véritables
Français par la race et le sang, par
la langue pure, sonore, claire, chan-

tante, en dépit des calomnies inep-
tes qui la montre barbare et déna-
turée, par l’âÂme enfin, riche de tou-
tes les qualités et aussi de trus les
défauts francais.
Comme Picard il! est particuliè-

rement fier de saluer les Canadiens
qui ont défendu à Courcelette, côte
à côte avec les Français la terre
picarde, clé de la France et le sanc-
tuaire de N. D. de Brebitres a Al-
bert. *

Il analyse ensuite spécialement

deux des mouvements d'idées, do-
minants dans la France contempo-
raine, laquelle est la même que la
France de toujours car il n’y a pas,
déclare-t-il de “renouveau” en
France, de méme qu’il n’y a jamais
eu deux Frances, car jamais il n’y
a eu d’abdication, mais, une seule
et méme Ame francaise, malgré les
divergences plus apparentes que ré-
elles.
Le mouvement le plus remarqua-

ble à l'heure actuelle est celui de
la vie nationale plus active, plus
épanouie depuis la guerre. Aupa-
ravant, dit l’orateur, nous avions
des âmes de vaincus, aujourd’hui
nous sommes vainqueurs et, mal-
gré nos dettes, nos -ruines, nos
jeunes filles victimes de la plus
1,700,000 morts, notre million de
monstrueuse des barbaries, nous
voulons vivre, nous sommes fiers de
notre victoire, de la’ liberté recon-
quise, de la plaie fermée à notre
flane par le retour de l’Alsace-Lor-
raine. Nous avons repris d'instinct
le cours de nos traditions et c’est
pourquoi, le 16 mat-à Rome, aux
fêtes de la canonisation d’une Sain-
te française il y aura, dans une
tribune, une mission représentant
officiellement la France.
Le mouvement religieux est éga-

lement notoire et remarquable;
surtout si on le voit tel qu'il est,
au delà des déformations imputa-
bles aux agences de presse, des exa-

gérations des journaux de comhat.
Le respect humain, défaut bien
français, a fait son temps, les cou-
tumes religieuses qui vivent au Ca-

nada, vivent et n'ont pas cessé de
vivre dans les provinces françai-
ses, le rire odieux de Voltaire a
fait place au sérieux, la libre pen-
sée qui passait naguère pour une
supériorité est aujourd’hui-une ta-
re, une infirmité.

Dans les campagnes françaises.
mêmes celles où la guerre a laissé
les stigmales les plus douloureux
de son passage, les paysans vivent;
une élite intellectuelle vit partout
en elle, germe d’une société françai-
se hautement cultivée et sincère-
ment catholique; le sacerdoce vit
exerçant avec une magnifique aï-

deur son apostolat; done la France
éternelle et véritable vit.

M. Charles Leelerc .président de
la Société St-Jean-Baptiste d'Otta-
wa, remercie le conférencier, affir-
mant les Tiens d’âÂme, l’attachement
profond toujours existant, jamais
rompus ni diminués, entre l’an-
cienne et la nouveHe France, et on
se sépare au chant de “O Canada”.

Tous les Canadiens francais d'Ot-
tawa ne manqueront pas, demain
soir, d'aller entendre à la Basilique
la parole si éloquemment française
de M. l’abbé Levé.

FUNERAILLES DE
SIR LOUIS JETTE

Les funérailles de Sir Louis Jetté
ont .eu lieu à 8 heures ce matin à
Québec. Après la cérémonie, la dé-
pouille mortelle a été transportée à
Montral, par le Pacifique Canadien.
Elle arrivera à Montral, à 8 heures 4)
ce soir à la gare du Mile End, et de
là sera transportée au cimetière.

SERVICE DU
GRAND TRONC ENTRE
OTTAWA ET MONTREAL
Entre la Capitale et la Métropo-

le le service actuellement en vi-
sueur est le suivant: ’

Départ d’Ottawa à 8.30 a. m. tous
les jours; 3.30 p. m. tous les jours;
6.50 p. m. excepté dimanche aussi à
Montréal à midi tous les jours; 6.30
tous les jours; 10.20 p. m. excepté
le dimanche.

Départ de Montréal à 8.15 a. m.
tous les jours; 4.00 p. m. excepté
dimanche; 8.060p. m. tous les jours.
Arrivée à Ottawa à 11.45 à. m. tous
les jours; 7.30 p. m. excepté diman-
che; 11.05 p. m. tous les jours.
En plus des wagpns de haut ton,

des wagons buffet circulent sur toue
les trains et la principale caracté-
ristique se trouve dans les nouveaux
wagons avec une grande chambre
point de vue à l'arrière, qui sont
très prisés par les dames, et ils ont
aussi une chambre fumoir pour les
messiecrs. Ces wagons circule-
ront avec les trains de 8.30 et 3.301
d'Ottawa et les trains de 4 heures
et de 2.05 de Montréal. ~

 —r—

UN ESCALIE
TOURNANT A LA

POINTE NEPEAN
LA COMMISSION D'EMBELLISSE-
MENT A ELABORE LE PRO-
GRAMME POURL'ANNEE. AUG-
MENTATION DE 20 P 100 POUR
LES EMPLOYES.

 

Les membres de la commission
d’embellissement ont visits la ville
hier. Ils. ont décidé d'étudier un
projet qui serait bien accueilli par
la population de la basse-ville. I
s'agit de la construction d’un esca-
lier. tournant au bout de la pointe

Nepean. Cet escalier pèrmettra aux
gens qui se rendent &Hull ou qu!
en reviennent de se rendre plus ra-
pidement à destination. La plupart
descendent du tramway au bout du
pont et doivent march@r jusqu’à la
rue Sussex. L’escalier projeté per-
mettra aux gens de monter sur la
pointe Nepean et de se rendre plus
facilement dans la basse-ville.

Les membres de la commission
songent aussi à dépenser la somme
de $25,000 pour améliorer le côté
nord du canal Rideau entre les rues
Bronson et Bank.
Une autre décision qui sera cer-

tainement bien’ accuillie par plu
sieurs est une augmentation de 20
p. 100 des salaires des employés.
Ils sont actuellement au nombre de
120 et reçoivent 53 cents de l’heu-
re. .
La commissionedoit aussi cons-

truire un parc et un terrain de jeu-
à la digue Louis au lac Dow. \

Elle étudiera le projet d’un ter-
rain d'atterrissage pour ,les aéro-
planes.

LE MAGNETISME
“BONNET possède au plus haut

degré l’art du rythme. Par dessus
tout il jouit d’un magnétisme qui
impressionne ses’auditeurs quant à
sa conception artistique.”’—Le ‘'Ca-
nada Musical”.

Pour tous les détails concernant
le grand concert sacré donné par
JOSEPH BONNET et la CHORALE
de la Basilique, consultez l’annon-
ce dans une autre page.

MYSTERE TOUJOURS
De la Presse Canadienne

Toronto, 8. Plusieurs amis de
Ramousch Hassan, le Turc dont le
cadavre a été déterré dans la cave

de la maison où il demeurait, oni
été interrogés lors de l'enquête qu’

 

 

se fait. On n'a pu avoir aucun
éclaircissement sur le prétendu
meurtre. o

 

ECHOSC-CIAL
M. et Mme Oscar Coderre, de l’a-

venue Collège, et leurs enfants sont
partis pour une vacance de quel-
ques mois à St-Ours, comté de Ri-
chôfteu.
l’hon, juge Louis Coderre, de la
Cour Supérieure de Montréal.

CAZEAU SE FAIT ROULER
De la Presse Associée

Louisville, Ky. 8.— Dans unc
rencontre avec Ed. “Strangler”
Lewis, Raymond Cazeau, le luttem:
français, fut tombé à deux reprises
la première fois en dix-sept minute:
et la seconde en neuf minutes.

rereerrs

GARE DE LA :
RUE YONGE

  

- A TORONTO

 

La Gare de la rue Yonge du Pa-
cifique Canadien à Toronto esi si-
tuée au pied de la rue Yonge. Elle
est au centre dea section domici-
liaire de la ville, mais elle est aussi
commodément située pour l’hom-
me d’affaires car le service des
tramways pour la section cominer-
ciale est fréquent et ne prend que
peu de temps. Le train du Pacifi-
que Canadien quittant Ottawa à
9.40 P. M. tous les jours à destina-
tions de la Gare Union est pourvu
d’un wagon-lit directement jusqu‘a
Toronto (rue Yonge) tous Jes soir:
excepté dimanche.
Les traîns du Pacifique Canadien

circulent d’après l’heure solaire.
8-14-20

Ils seront les hôtes de! 
 

Pièce remplie de situationsdrama
tiques et comiques.

La Justice
De Dieu...

Mélodrame en 6 actes. *
SOUS LA DIRECTION DE M. W.

SANCHE

 

Salle Notre-Dame, Hull
DIMANCHE, LUNDI---9-10 MAI
Matinée pour les enfants, le 9 mai

Billets a In Pharmacie Fhérien.

Salle St-Frs d’Assises
MARDI, LE 11 MAI
(Sous-sol de l'Eglise)
chez M. Ernest Laroche,

1084, rue Wellington.

A la Salle Sainte-Anne
JEUDI (Ascension) 13 MAI

Matinée pour les enfants, le même
jour.

Billets à la Pharmacie Fédérale, rue
St-Patrice, et chez M. R. J. Bastien,

bijoutier, rue Dalhousie.
* DISTRIBUTION:

MM. Beaulne, Dupont, Bédard, Au-
ger, Charrette, etc., Mlles Deslau-
riers, Laroche, Ménard et Blan-

chette.
N'Y MANQUEZ PAS, CAR VOUS

LE REGRETTEREZ. .

 

Billets

 

 

LA POSE D'UNE
PIERRE ANGULAIRE

Le commissaire W. J. Richards,
officier-en-chef de l’armée du Sa-
lut pour l'est du Canada, Terreneu-
ve et les Bermudes présidera aux

cérémonies de la pose des pierres
angulaires de l’hôpital de la mater-
nité sur la rue Wellington cette
après-midi. Trois pierres seront po-
sées l’une par le commissaire Ri-
chards, une autre par le maire

Fisher et l’autre par M. À. H. Fitz-
simmons.
A cette occasion il y aura céré-

monie spéciale A la citadelle de la
rue Slater. À trois heures le com-
nussaire Richards portera la parole
à la citadelle. Sir Geo. Foster, pre-
mier mfnistre intérimaire préside-
ra.

 

 | |

 

 

ASSUREZ-VOUS CONTRE
LA MALADIE ET LES

ACCIDENTS

$1.50 par mois: garantit
$40.00 par mois pour mala-
dies et accidents, et $1.000
en cas de mort accidentelle.

THE CONTINENTAL
CASUALTY CO.

CHICAGO
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Succursale d'Ottawa: Chame

bre 54, rue Rideau.

Eugène-C. HAMEL.

  
Gérant:   
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Boites Vanite

 

 

Le changement des saisons — les vents pridtaniers et le

brillant soleil — tout cela exerce des ravages sur le teint —

de sorte que pour la plupart des membres du beau sexe une

“ boîte vanité avec sa petite houppe, sa poudre d'urgence et ses

nécessités de toilette est presque indispensable.

Nous avons une abondauce de
boîtes vanité.

D'argent sterling et émaillées,

de 85.00 à $135.00.

Ep doublé d'argent, de $1.00 a
$5.00.

 

Le Magasin des ‘Cadcaug

20-24, rue Rideau.
Téléphone: 107 Queen.  
   
 

M. L’ABBE M. LEVE
DEMAIN SOIR A

LA CATHEDRALE
Demain soir à 7.15 heures à la

Basilique, M. l'abbé Martial Levé, ;
qui a prononcé une si intéressante|
conférence vendredi soir dernier, |
au Cercle Duhamel, donnera un ser-
mon, intitulé: Jésus Christ et la!
question sociale. }

Tous les hommies et jeunes gens :

de la ville d'Ottawa ct de Hull sont |
cordialement invités à cette céré-
monie, qui se terminera par la bé-
nédiction sollennelle du T. S. Sa-
crement. L'entrée est absolumient
libre.

CAISSE POPULAIRE

main après-midi, dimanche, à la
salle Ste-Anne à 2 heures précises.

 

La Caisse Populaire Ste-Anne , ÿ
tiendra son assemblée arnuelle de-' }

 4 (] MALOLOTOTOTALCLSCLCLCES
% Mlle Héléne Lemieux« Mile Helene Lemieux
KS Garde-Malade KS
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% *Pe
©
ot Tél: R. 1809, x
pe, 9.
aTeoTeToTeT0TeTaTeoToTaT ToTT0TaTeeTES
 

AIBToes gh TI 2BENDEW Wr

Dr J. M. RAVARY
438, RUE RIDEAU

(Coin Chapel et Ridean)

Tél: Rideau 1485.

SPHCIALITE — Maladies des
Youx, Nez, Oreilles et Gorge,
à l'Hôpital Général d'Ottawa

et Sacré-Coeur, de Hull.
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7 hrs à 8 hrs p.m.
t Consultations: 1 h. à 5 hrs et i

 

    

  

MODRIAGE
| ATELIERS.Chaude ET FILS

25 ARTISYES FRANÇAIS
. QueenSTios Q-2932
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VILLEGIATURE |
VILLA ‘‘NOTRE REPOS”|

Wendover, Ont.
30 milles de la ville sur la

rivière Ottawa.

L'endroit idéal pour les con-
valescents — croquet, tennis,

4 pêche, chasse — service de
trains commode pour les fins
de semaines par le C. N. R.

Téléphonez ou écrivez de
bonne heure.

D
e

  

ANSRINNETTRONCAESRESSHENSSRSS0SR i

PERDUE
Sacoche perdue hier soir à partir

rue Creighton, pont l'île Porter, St-
Patrice. St-Joseph. Retournez à
Mile Morin 18 St-Joseph. Récom-
pense. . 2j.
  

  

SAUVÉ
AVOCATSET
NOTAIRES

38, rue Rideau -- Ottawa,
ARGENT A PRETER

      
     

Voitures de Luxe

Tél. Rideau 534

 

Dr J.C. Woods, B.A.
288, RUE SUSSEX         

a
r

CHIRURGIE ET 5
GYNECOLOGIE

Consultations: 1 h’ à 3 h. et
6 b. à 8 h. p.m.

Téléphone: Rideau 528.

  “E
E

      
  

  

  Docteur J. L. LAMY
169, RUE ST-PATRICH

Diplômé de

L'HOPITAL INTERNATIO-
NAL DE PARIS

Spécialités: Chirurgie, Mala-
dies des Femmes.

Consultations:— 2 à 4 p.m,
7 à 9 p.m.

Téléphone: Ridean 3666.

  
   
   
   

    

  

    
 
  

 OLIVIERA. DION]
 

259 rue
Dalhousie

Ottawa  

 

Téléphones

R. 1581

3608

|
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Dimanche,le

À LA BASILIQUE D'OTTAWA
A 8.30 heures p.m.

GRAND CONCERT SACRE
— PAR —

JOSEPH BONNET
Organiste de Saint-Eustache de Paris.

—- ET PAR —

La Chorale de la Basilique
Sous le haut patronage de Sa Grandeur

Mgr Oharles-Hugues Gauthier,
— ot co

Au profit de l'Institut Jeanne d’Are d’Oitawa.

Plan visible chez C. W. Lindsay, rue Sparks, et à la Procure de
" l’Archevêché.

16 Mai 1920

  

     
 

Sièges réservés, $1.00. Entrée, 50c

 

      

    
   

      

          

—ON DEMARDE

Immédiateme
3 Tailleurs d’Expé-
rience de Premier

Ordre, $35.00 et

plus par Semaine.
Ouvrage Perma-
nant Garanti.

RY(E>

S’adresser immédiatement a

Tip Top Tailors
L202, Rue Sparks OTTAWA— 

CES |

 

 


